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LA RUSSIE FAIT LA PAIX AUX TERMES DE L’AUBUGNE
2 EGLISES ONT ETE INCENDIEES AUJOURD’HUI DANS LA BEAUCE

L'église de Ste-Marie en feu IL MEURT PENDU PIS 
LES PIEDS 1 TBUIS-illERES

Politique anglaise

Ln étrange accident sept 
produit ce matin, à Trois- 
Rivières. I n \ ieillard. 
M. Biron. 60 ans. en 
levant la neige de 
toit, s accroche par 
pantalon et meurt 
congestion

en-
î-on
son
de

UNE MOiilimm au
Un ••orTf.Npondaii' 

Troifr-Kivièrvs. I* i 
«•(runir*' ii4‘« Mien; ' ♦ > 
mutin i» 'rroiü-Uiviwr»*' • 
u ♦‘‘t 4 la victime. M.

Photographie de l'éfliae de Sainte-Marie de Beauce. cjui a été 
incendiée aujourd’hui- Tou* le* ornementa sarerdolaux et 
même les bancs ont été arrachés aux flammes.

Sur le théâtre de la guerre
Québec, 20 février 1918

Nous sommes ce matin, par suite de l'interruption de* corn 
municatione télégraphiques résultat de tempêtes dans l'ouest de 
la province sans doute . sans nouvelles et la chore est d'autant 
plus regrettable que nous paraissons passer par une phase d'un in­
térêt particulier par rapport à la Russie.

La journée d'hier nous a apporté des contradictions les plus 
* nvrsisem hlables. Tandis que certaines dépêches nous apprenaient 
la rentrée en campagne des Allemands sur le front russe, depuis 
Riga au nord jusqu'à Lutsk, la place forte de Volhynie et la mar­
che sans résistance des Allemands, les premières dépêches de Petro- 
<^rad annonçaient les plans de campapne des Bolshe\iki résolus 
à faire le vide devant les armées de l'envahisseur pour ensuite or­
ganiser une lutte de guérilla impitoyable.

Krylenko, cet enseigne bombardé commandant en chef des 
armées russes, étalait ses plans de campagne.

Le soir une nouvelle dépêche nous annonçait la reddition sans 
condition, de Lenine et de Trotzky. aux termes de paix des Alle­
mands. telles que présentées à Brest-Litovsk.

Il est impossible, 
télégraphiques que
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j n jwlU W la rieur. *wr va maison 
lorsque en voulant débarquer «je la 
'•ouverture il s'embarrassa !e p.. «1 

| *-t Min pantalon m- trouvai æeroeh*
) a un elou placé sur le laird «]♦ la t 
! couverture, il se trouva pend i on 
: n'eut «•«uiTjjilssain'e lie I a.' Ul* rit «|ii* 
une «ieini-hcure après. s« > parent^ 

l' ommeneerent à s'inquiéb r d< .>n . 
absem**-. I«* malheureux avau perdu, 

i eoniiaiasance. on lui pnali^ua )«•' 
premiers M*ins. L'infortune a - jrve. u 
une heure et «lerni après ! aceiden'. J 
il expira sans avoir r»*eouvré 
s* ns M Biron était âge <!• i»'t au*

Monsieur Joseph 
te. mécanicien 
nu dans toute 
.’“affaisse. hier 
dans sa chaise 
d vant le poêle 
relè\ e mort.

Blanc het 
bien cou­
la région.
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bernante, 
et on k 1
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CHEZ LES JEUNES

f* etre
matin, 
e het te 
•■onnu dans 
affaissé dam 
avait appris 
mort quand

• eunme «l'ordinaire. !♦* 
"MU, eu Joseph Hlan- 

i « nviron (ill an>. et bien 
'«• eet »e région, s'e.sf 

a chai-f berçant*' qu'il 
lus* «lu fn* le. • i il étuit
-.i ‘etnnie le d^ocntvrif.

L«* da teur t'ôté avait averti M«li- 
KÎeur Blan» he'te la ^« ill* . de ne [xif 
m* lever ef on voit quel répultti 
funeste eut (mhip h malieie ex-tte

Le* «tatistique* de la 
nile montre qu’il y 
tation

cour juve- 
* augmen-

• Jésobéi- -
docteur

a tu presrTipt ion* clu

TOUT ESPOIR

LL <*tN. SIR H -H WILSON, 
nouveau chef de l'état-major 
impérial britannique. C'est le 

« hambardement militaire qui 
cause la crise politique actuelle 
en Angleterre. Voir à la page 
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BLESSE PAR 
UNE AAINE A 

LOREÏÏEVIELE

L église
l^eauce est menacée 
destruction par le feu, au 
cours de )a nuit dernière. 
L incendie a été allumé 
dans le clocher par Id 
foudre vers minuit, hier 
soir, mais les dommage 
^e limitent au clocher et 
à une partie de la toi­
ture qui ent été détruits

Effrayés de la menace d une nouvelle 
de ou incapables de contrôler les 
le gouvernement de* Bolshéviks 
communiqué transmis «t Berlin, 
conditions dictées par Berlin 
Brest-Litovsk et que la Russie 
une paix séparée

offensive alleman- 
troubles intérieurs.; 
déclare, dans un 

qu il si soumet au\ 
à la conférence de 
est prête* à signer

ORDRE EST DONNE AUX ARMEES
DE NE PLIS

RUSSES
COMBATTRE

L’EGLISE DE 
STS ANGES 

RASEE CE MATIN
Du fomv-poiidant du soh il'

Montréal. 2n 1>* grtdtmr d»' la
our jjiivénil* . dans non rapport an-1
LlH*l, 8 dit qu*1 h* iinmhn df> ♦•L- On vraint d* ne

va oseau-phare

pour la moment, sans le* éclarrclaaementa j phi* <h* 
noua pouvions attendre ce matin de

fants qui avaxnt i-omparu devant 
«•«•tm cour avau augmenté d» vin^t- 
quatre potir «crit prmiant l'année 
1017. I>* juif* C'hoipjf!t«“ h ffilrndu 

tro.s mille natives 
porter ' Mrr>fès pour v H|;ahondagf. 

ligement au nvilieu de ce choas d'information» contradictoire». Un remarque un* augmentation
Cependant il semble trop vraisemblable, par malheur qu'il de quaruuU*-tn.i- {M.ur • * nt ur I. , 

faille s’attendre au pire, c’esfà-dire au lâchage complet, définitif noinnrt «1* fill* qui ont <onipHrii , 
des

la Russie a encore de cinq 
mais cette poussière d’hommes 
n nombre, ayant perdu toute

ABANDONNE | Du eorr» s|>«»ndam du 'Soleil
Duvatcv ill** JO. \! Krédén*' D* 

Ifîtré. fièr»* de famille. â*fé de 50 an 
et demeurant mit l« mute d*

parti à 
dernièra.

plu* revoir le 
Cm** Rip ”, 

derive la semaine

d enfant>
au noura

W*-Bedford, 
jnné tou’ 
iiu-pharv ou 

t qui a été a

JO. (AT,

i*ir de revoi 
portait >i\ 

‘ ' de m*hé

Rolsheviki.
Il est vrai qu'à l'heure actuelle 

^ix millions de soldats mobilisés, 
armés est impuissante malgré * 
rnergie morale.

D’autre part les Lenine et Trotrk> qui depuis des moi* ont 
spéculé pour se maintenir au pouvoir sur la lâcheté des masses 
russes, quoiqu'ils aient pu dire en guise de fanfaronnades, se savent 
totalement impuissant* à galvaniser le moral de ces masses dont 
la seule hantise est de ne plus se battre.

Il faut cependant qualifier tette dernière affirmation: ils ne 
veulent plus se battre CONTRL les Allemands, car pour ce qu» est 
de leurs propres compatriotes, ils semblent au contraire très en­
thousiastes à massacrer ceux qui ne pensent pas comme eux.

l.es pauvres gens qui font encore plus pitié qu'horreur ne 
tarderont pas à recevoir le châtiment de leur folie.

On peut compter que Berlin n’a pas décidé cette rentrée en 
«ampagne â l’est, pour maintenant s’arrêter devant la soumission 
de Petrograd. Nous pouvons être â peu près certain que les Alle­
mands ont décidé de profiter des circonstances pour mettre la main 
ur de nouvelle* provinces russes, notamment celle* de la Ralti- 

q ue.
En fait, rien de plus facile pour eux; ils n’ont aucune résis­

tance sérieuse â redouter; d’autre part, ils convoitaient de longue 
date ces provinces où habitent les barons de descendance alleman­
de. vestiges de* chevalier* teutoniques.

devant la l‘.H»*t! iintfi
priiu ipal#^ ; nuit il

our juvénil 
.comparé av»**- HIRi. D- 

( a •. - • i our leaqu< lit • enfantin 
fxmt porté** fi mal a*;ir nont I* man­
que de surveillance d«* la part d«*s 
parents, due la plupart de temps 
a la guerre et à I» par* *;*.
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v ainsi

• • » 
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LES OUVRIERS EN
ANGLETERRE

Nevfiort. <
Bip a été vil à 

où il était ancré » 
id disparu. Un a * 

vapeurs ;i sa r**ehefehe n 
deux jours on n’alpas * u 
Sans vapeur, ni télégraphe 

. IKMivoir mo’«“ur le vaisseau *
. la nieivi d** la glac«‘ * t c*»iu mi­
tait d'une «‘inqitantam*' d annê 
croit tju’il a di'i •‘ombrer.

i>*s honitri*-' q'H étan-nt ;* 
étaMTil |N»ur la plupart i*er*- 
mille.

auan-
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im me** 
iiarr»** 
au. le 
mil!» ■* 

u* une

*1“ depu 
«1* tra«*» 

ni au<Min (

N airartier, a été victim»* «I un ae«u-
»ient !a seinaiiH* <l»-nn*r» 11 tordra
l»rfrt>ahlenient un oui

En voulant pratiquer une ouver- 
tur* près d«* «a mainon jH*ur «tégéh r 
h* tuyau de i'aquedu<‘. il m* M*rvit «I** 
dynamite mais l'explosion s«* produi- 
sit plus tAt qu'« ll«“ n»* l’aurait «l\ et 
M Dtfaré fut blés-»- i4 un» main 
et à un o il

Depuis il »'“« ***»u trmt» tu-'iit <1 Un 
specialist»* «I* Qu» lm u.ais l’*»n **roii 
qu'il p» r*lra l’usa^* «!»• l’«pil hh «>e

ait tue sous UN
TRAM A MONTREAL

s question de 
est loin d’être

elée

la conscription 
réglée

Le docteur J.-S. Booth, de Mont­
réal est tué hier en montant 
dans une voiture électrique

AUTOMOBILE
A L’EPOUVANTEI'ivsm-Associée < 'arutdienn*

Londres, 20. L 'Amai|piiiiat<d 
So<iet\ «»f Kogineers". d'après un 
eommuiuqu»- émi- hier, par h se* ré- 
lair»* «i«‘ ln s«K‘iété. a rejeté les pne 
positions fnit**“ par I* g«>uvern»“in»“nt. *
r*“latives n la «mseript:<m d«* la for-j l'rov uleni * U I . 211
*-e-hormre«. j>ar un»- vol»* «le *q.547 'qu'il «»* («riait <f«‘vanl 
<l«' ipanirité Voiid l»*s résultats du ! mobil*- nu eoin «l«•^ r j« * 
vote En faveur «lu projet «lu cou-j <'oll*“ge. b«r ««»:r. l'nu) 
vernement, 27.470; r-ontre. 121.017. fut renv»r-é par la nwhine qui 

\ la “Uit«‘ du vo»«-. )•* président j mit h bun tnuuo r «ubi'» rio-nt •; 
«b* la société, au cours d'une 4-on-|pa«sa d*''»u-
féreii»*»* avec le -*«im.té d**s unions la* vo tur* «pii «tnppa ««mtr»
ouvrièn*»* » dfM-laré que l**s injfé-MMirdun* «lu trotto.r a été « ndonm 
meurs ne doivent pa« «“«mtmut'r à • k»*»

f*«ol Lebepian. de Providence. 
R. !.. est blessé sous son auto­
mobile qui part subitement.

fVnditi 
««•n a ut» 
B«n«*ht « 
lahepi.i

I *rc« -• - ««<ici«*«-
Montréal JO. 

t«*r dans un tram v 
«• Dr J -,s B* ko h. 
seat fait broyer ;i 
oui. « «I avant.

t anadienue 
En voulant m»*n- 
ia\. hi«'r matin.

de «•«.(!*• ville, 
i mort «4»us les

DEUX HOMMES
ONT ETE TUES

Plusieurs Messrs dan* 
sion. aux i.tats-1'nis

explo-

j D« I *-u\ i,\ *'• . peeta1 «ii; ' *
I Me-Mari» «i* B« hu«** . .
I gliM |>aroitsialr. l une de* pi 
J du di«N“èp«<-. a failli «Mrv «l« t 
i fond en eombk^ par un in«“« 
ja été allume par la f.*u<lr« 
tnuit. hier s«.ir. ('»• n est qu A lr«>i» ’ 
heures. «•*■ mat m fpj, |» f, u fut dé-- 

[•■ouvert l'alarme fut d«mnée dan> i<- 
;\illaK* .-t le» citoyens- «'orp-Mu«* r.-tu ■ 
[en dépit «b « faibV* m«»v« n* , l. i r î
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D

die ueni
ttn* i

20.

h»»mie 
au mo- 
ntoume 
apprend
(utroifM.

0 null» s
ntièr*-

j exijfer que le gouvern«inent traite! Au inom*ii’ ou lu voitur*- lui pa - J
Ils donneront pour excuse le souci de mettre en sûreté contre s^|mréni«>i t av«- eux 1>* gotiver-I-sa d» s«u« |. s \. .ummts «b I * i

les persécutions russes leurs hdèles clients, lesdits baron*, leurs ; n«*nicnt !«• leur :* déjà off«*rt. niais ipuiti . prin*nt «l:iii« une rou. * t il
lies autres unums s'objec Murent à «•♦• ; fut train** sur une dit*taii<v d‘«nvi- 
1 qu«“ l»-s mgenu ur* «oient traiié* an- mn «b-ux c«*nt - p «ds, r«*« « \ant «b * j
trenient «|ue les autres. [blessures par t«mt le «•«•r|»s. |

Pressi \
Hammond 

nies ont été 
xingt nntr*- 
une explosion 

Iron

séculaire» alliés â Petrograd.
Et puis, le plus sûr moyen pour Berlin de s’assurer la tran- 

quillité, n'est-ce pas de profiter de l'occasion pour se rendre maî­
tres du golfe de Bothnie, pour supprimer la flotte russe, élément 
assez important et finalement tenir P«trograd sous la menace des 
« anons allemands.

Le réveil sera dur pour ces affolés, lorsqu'ils se réveilleront sou» 
la botte teutonne.

H ne parait guère possible d’espérer de la part de la Russie 
la moindre réaction: c’est un peuple en pleine décomposition so­
ciale.

Il n’y a rien de nouveau â signaler qui soit important en de j 
hors d’une recrudescence notable d’activité aérienne qui, du côté 
des Alliés semble avoir donné de très bons résultats, que la mise 
au jour par certains journaux allemands, d’un nouveau «omplot 
à Berlin.

Il s'agirait de décréter que la Belgique a vessé d'avoir une exia - ; 
tence séparée en tant que nation, et de conclure la farce d'une paix 
• eparee avec les Flamands.

Cette nouvelle parait assez serieuae puisque le ’’Leipzig Zeit • 
ung”. journal allemand indépendant, n’hésite pas a dénoncer la
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«Toit qu'il a été rnis là »us«« 
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SaintN-Anip « «ju’ n« t plus 
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Berlin, via Londres, 20. 
l e « ommuniqoé ofht ;el pu­
blie. hier soir, par le bureau 
de la guerre allemand dit 
que. «le Riga tusqu'à Lutsk, 
les armée» .«demandes ont 
avamé vers la partie orien­
tale de la R.i*Ai«-.
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Allian**»* u

« huiiibn 
g *iu«* or
g*»uv ern* 
«•«.rp 
110(1 
«!r* * 

la

iudi

«•n «lu 
«e. la* 
l» d«V 
rneno n 
d’appi 

l»art de« n>
«lu «énat.

é«* et ailK.«l de
i'a mimteipaux
air*-* <•«*11* r»* le»

dan

Ib'ge. à 
i adopt m 
suivante* ‘ 
Belgiqu»
protesta­
it n dé ki

!» B*
«lifférent**

et des
pré u n 

FTau

gouvernenun

h été 
l’E-np 

«b -
^-fil «U:

Iran*1 
re al

rni«
l»*nui
**n«
••rn*
«•**nt

»ti**> «iéta lll«.11‘ « rer*r«*»**m«nt-
- alb «uar■ d*.- régulièr**Tn«*n!
L** eonununi- ' dii bravement la
«»uvern«*Tneiit ^onale «•«mtr* 1’
* B.rlin jacr j n'ue. II » st reeoi

télégraphi-** j '1 tu«J* courageu-»*
rus.,. \ **i* i t‘fl■rp- jiidi-’ia’.re *1

«pie n’ hésitent f*a- h

«Jll fol félr< Mte 
iltl peuple l*elge 
j*c*ur ;»v«jir défen- 
sotiv «•raifî**té ns- 
t»*rv* ni l«*a enne 
ai««:iiit Eaî-
•I**» membres dtj

la B»*!giqiie «pu

<îaii«
B.

dispoMtton. jKiur • oinuu’
tne« qui « attaquab rit

■P«»-|- ! sommet «|ti eb'eher

:* b u fl4 
ri’a b« )ni

G*
tlpb*

« ».ns< 
proie

principal, P«>ur ,
dan« l est «i* i b «“«losum» r enti«''rement jtisqu’r " 1

i'ini. Qu»‘iqu< s-1 ^ ‘mm* «*t m' fr»y«*r un eherntn «laiiv 
«lan- un état ! toiture qui » «'té détruite aux 

i d*Mix t'*T« «i’i «’Até du « 'ou v en t

qu>

LES CONSCRITS
AUX ETATS-UNIS

Il fut transporté au liluale Gland 
Hospital < t “«m état eat tr»*« grav *

tous I 
l«e g1

«Jéelart 
«pu «if 

• •s fnuii

« t 'omini««;iH* « «i1 
LUitre U* lait. «pt« U 
•matid a «iirig* •*♦•* 
r«*ptibli«ju<* «b* Bits- 
ipie la giirtTe aval' 
iol •) l : «« >* « nrm**< *

IL S’EST OTE LA VIE oo< )OOC KKX )00< >o< >t M )( >oooo

La balance des classes appela- 
ble» â date ne tardera guère â 
entrer en entrainement.

LA LUTTE SUR LE
FRONT FRANÇAIS

Un homme de 33 ans. Patrick-J. 
O'Brien, malade, s'empoisonne 
avec du vert de Paris

19 églises
en 21 mois

Le bulletin officiel français de la 
nuit dernière mentionne de

Bo-ton Ma «k 20 Un attend pr* *<. l'activité.
«le 7.(810 h«.m.ni*»s au «*Hinp D» v**i»s. |
( ♦• soot b*s OenuiTM II |x»ur oentj Pan» .'0 !.. mitu.«t»r*
«le la première levée «i»* «Minscrits [ gu»*rr«' ;« publié, lu* r «oir.

[l«ni quates-jiartv «ont «•o/iim«> «un mumqué «ifth'iel auivant 
• l*“ n«*rd d»* létal «1* N»*w-V«»rk .'i.WK 11 \ n *u une iwn» it« protion*
I le Mtts*a«,hu«ett8, 2.ÜS2: le Rh«Ki«-. «i** l'artilb-ne « n ('hampagti' •■! 
i lsbit*i. 07. le Ma it« 21 *•! )» Nc-w-l la '< 'Iron *1- |m M* j*.
Hampshir**. 7 ( »n rie demand* ps
d* «•«mserits au Vermont j*ar«'' «pi 
«•et. eta’ a lourni «a qu«»te-part 
v«»b»ntairea.

Ij* nombre «ihoiumes «biuan<i»
par h

A v mi ton 
n«T nos piio 

•rnliats.

^•S 0*. 17
•■s. au «“our 
ont aMtattun reti

| «♦•ment « nd«»mmag»- 1H

lai Well. Ma«« .1»
< t Bri«*:i. ig* «!•• !vd rtti*
Imnue h* tir** hier matm 
d« « (’«*rpornt ;on- «b*« nt
acte d** folie. Il était Minimi' 
longtemps *>t a v hit été piæé <)an 
une maison do «anié *n «ié«*«*ml)r»» 
«lenuer.

Samedi, !••« 3»ut«»ri * - le la - »r» rtt 
««•rtir vu «pi'il i «ara'«a - mi*>ux En 

I s f»-; arrivant «h»'/ -*h tm-r* . il alla H'he ter 
ib- «liff«- du vert «le Paris, «lisant «p 
u sén«Mi-j pour tuer la vermine « t il

la
un­

ir

O 
O 
O
o 
o
O D apr* « «le» • hiflr* s fournis 

l’aiii " i O par un presbytère d* Qu»*)^** . 
«’ n or’ d*' O *i« j-ui 21 moi» b fei: .|é
a I hèpi’al O fruit «*u pirtielbuneiit IP

«i urijO ♦•gh». ' .-tfindique» r«»/t n,
•!• pi; | O «laiis :.< pr*»-. > • «b- (J. •• •

O 
O
o 
o 
o 
o 
o 
o 
o 
u 
o

U o
OOOOOOOOOOOOOOOCM )( >ooo

«*rneii!«*ir 
lixl«** **t Pavsan» «le 
vait *«'af f ••n*)r*“ à ut»* 
«*ar. ni «ltr« < t«•rn**nt i 
ain utie «b « parties 
rarmiMti*** n«* donne 
«1 un j«*ur r*Mpiis «n 
b* traité «iu 15 d«'«*en 
n»*r «'et armisfi' *

«ic-s 1 rav a)i-
Bu* >i* n«* i»m- 
teli» «iperafion. 

n *n«iir« ■•»« !n«-n', 
«pu ont «•««nelu 
mèm»* j»«» l’avis 
• •«pifomnté a * < 
ibr< tMîtir t»r’iu-

giieurs 
«ié|..v au 
hr»‘r le p» v 

Il déair»* 
ration à II 
pie Uig.* 
et demb* «I 
\ at ions, a 
sji tidéhte
*s»nstit ut i* »n

jut

pu«l 
n* I
nié <

Till

1er re

‘tue m

l*a ' «*r 
•T usine ••«vi-p
TUl. a(*rès tt
> M«*uffran«-»- 
iflirmé un» f« 
’•nveTM I** roi. 
et envers le

ut «i a«Jtii - 
«iu pe.i 

u** an né* -
■

* «le phi*- 
eu vt*ra la 
pays et a

♦ vprm é s«in «b-r «le <*ont4nuer ju» 
«ju a la tin «i«* «••.tubattre jxjur la h 
Iteration «i’t t»*rrit«»ir«* «*t '« r* «tan 
ration • omplèt* *• i miépeodan* •
de la H'Igiq ie

( »mae«l d**« « omm
m»us le» eiri'oUsTaip

S. funnel lenient, «i«- 
.•oiif«»rnie aux «H»n*iitt« 

été dictées par b-s «léLv;»’ 
Qtiîidmpb Âlharu* « Br«

ja-up
f. ir«-*
pal.X

Igli»*

ion«
-t- Li

un»*
li mit 
«b* la 
ov«k

Pr» s* V- -i»< .e* ( aiiadanu* 
AiiiMteriiaui. JO Le l'oaaeü le 

«Jérai «b l’Empire ulb niand a donn* 
s*iii appndiation au iraifé «b par- 
-cvi ri • .'m «lu un* dépé*dl* «U 
B* rim

alb-mamb
nue’lnn* « nme dose fatale. Il fut ir«» 

plu» un bîiiloTi «‘aptif : frant vers s h«*ures seined 
bureau «le guerr«* vari«* à[<nnfini a ét« *létruit |«ir b* f. o transp*»rté à i'hôpital

les **ur«jlementa vobjiilair**»,f la* l'v fcivrier dan» la j«mrn«** Il In.is^f» sa mère Mm»

<• eta
n prit I

"ir. et

établi» |»ar b •» <liv#*r«
osent 
prêt ,

prétendre que Berlin, inno- 
i conclure la paix «le bonne

et dans la nuit. 
iMiiuhurdenuTii on 
«i’explowif* «ur d* - «» 
tout j»«rli<*u!ièremen

route
Et il y a encore des gens qui 

« ent de toute arrière-pensée, est 
foi.

Il est connu, prouvé de la fayon la plus indiscutable, que tout 
un parti en Allemagne le parti militaire et gouvernemental, a tnu- 
lours eu l'arrière pensée de s'annexer sous une forme ou une autre 
la Belgique

Il n’y a rien de surprenant â voir se manifester «es nouveaux 
plans; mais ils constituent hier., en somme, un défi très net **ncé. jout

.«les «Jiiffr*
| état»*.
1 Un «lit «j .< '««*1 < «*ti«'-rit» *v**ro!it
i versés dans I* f,roi«tèm< régiment <1** 
j sapeurs «tu gém«* qu'on « **t ; *»rgu-I !• M* f /
I niser j fiendurf.

—- —- -- . *au sud
_ .•••«•n«1i*' h *s iai*.

UN IMMENSE «i ;• .HlK.o
"Théâtre *1. t\ 

.lente temjiète «b*

Bn*lg* f
Timothv

L in«•‘ii<ii«> lui dé»,«Miv»*ri 
«*u. p«r M lathla^. forg»*r« 
memv d« l'autre *sNté «!»• 
»*n fa**» d» la rivièn . < "* 
donna l'alarme à M :* 
«eau vit- d h**ur»'s »*,. rnat 
* xen .. « ru' u . «lan*
«t»*pni' minuit

nous «lit 
n, qui «I»*- 
la rivière, 
st lui qui 
••ure E* « - 
m D* fi u

■. i . •

I** <s»n^-d 
■ j.eu pie dérlar» 

jmium* «léta.lb 
d»*iai aux 
que j»rotK 
aÜeiiTaml.

‘■•igné •
miMsair» s

«M*n«liti**Tis
*/•*•« par 1

«•omniisMair»^ du 
outre qu'une ré- 
ra •b*tiné*«* «ans 

de paix telle- 
g«jtiv «Tin-ment

gm-rr**
( .u< a*

»ns**i

n*»* •-■•a«lrill»*s delu’Brien. tr«»is s*i>iir-. Mm«-s i miotn' < \/
■ • kii«»s I ffarringUin .ler«*nnah Murpbv *•'I b* eur»

' « nm rm* i ( ..rnelii;- S. xton un fo r. I>a-.i* l. f),#if. | f
<lav r*“ a été I lmit les gare» I de Newport K-i L

Siibloio. «I»' E«»rba«,h et «b* 
sur b - «I* i*«St- à Emuaheun i 

< '** mar oil un v n»l*‘ii 
t sur différent» f

trans|M»rlé «■»:
En nklm

Mm* 'M*xf«u lé» ru»'

• tele M 
i*ilé saft» 
«les Eco- 
“ven. «ui*

•1«

LE < ANADA »N

INCENDIE AUX E.-U. •t, i"
ii.“ig«“

I n*
• mis'

A
Dl < H \rbon

hé

aux Allies pour 
«fition de toute

qui la 
paix.

------- -----

liberté cl# la Belgique est la première ton-
un pâte de matsons est

détruit â Kansas City 
de 175.(X)(i

Dégâts

Près**»* .Ak*. mu» .
Winnipeg ju 

'ïams. M. Ednard 
l«“s hnan«*«“> dans 
\«»rri-. u <ié'«‘nd>i 

<(♦• la prov.n**“
- iieeusatiofis 

;'i»r l«* chef «le 
liot, (ivvaut la

< 'anadienne 
Statistiques *«i 

Br<wn, mniHti# 
le gou v erfirnierrl

l a«iministrati«*4
du Manitoba •«•n 

eontr» 
l'Upji.••ut mil M Ta
legi-laturo. Il a d

<IU«“
«*té

nA

••la ré 
avait 
pans* 
t*‘iiir 
qu’en 
! r»’ ioti à 
éron«»mi>é 
da Manitoba

l’am-ien 
forcé «b» 

qu’il fie p«mjvait 
tiimniMerement

iYeas*-.\ss«M',e«' t aim*immi» 
Kansas City. M«» . .il D» b«»n 

u« heure hier un iii* «*n*li** h détruit ! 
la unutM d'un pat*'* «I édiH«***« au l 
• «rur «Je la i*art!** hnaneièr»* «|e 

omparant l’aueienîi*' .'iniinis-^ 1 dl* . Tniis ?s»rnpter «»tit «ué b
la noiiv elb . * ih-s-i »v au -és la-s perle........... .. à A7.'i
42‘vfHsKi i i., p»-.,. in,.^ | lac poli*"»’ a arrêté m; liomm» 

la dit m nommer M. Hoadle»
* y aura «mquêt**.

LE PRIX DU
BLE VA HAUSSER

g»niveriiemetit 
*l»nii-s>H»nner 
plus s»* main* 

il ajouta

.v** ( auadienn*
20. lie ( «I \ - j

du ’sénat a pr mi < I 
er d tni rapt**t. favorable j

IVsM* \
W ashirgtor

la i grieultu
lib*s- « sale e
MMM I ur le pr«q» de |<*i (for* 
qui jd'augmetit« «’ «b $2VOO .•• 
ill iMMsaeau. I* prix niiiuiuuiu

I bps do la rénoite d«j

leff*
2.50 b“
pour b>

Du ••*rr**-.|H*ri«ian' *lu .’s.ileil’'
1 «iront*» JO M, Barren, pré» - 

dent de U ' I*» nn«\ IvaiKn ( . ntr,»! 
('«•al ('o n «b'« lar* «ju* • Camvla 
••o ava l fini «I»* -♦•» "j«»urs «icns f«‘ii" 

En autant que l'appr«>v is imro n et « 
«lu eharlMMi est «‘on«*« n * il a «lit 
•ju il était iji«en«é d'ajou*«T f«u à la 
rumeur qu*- le < ana«ia •,* «‘ontinu*- 
rait j h* « «j, r»*««*x «»ir .‘Hi |)«)»ir «•«•n’ «b 
•a provision normal» 

i D- Canada a du eharliot! ♦•n 
ataindan»*»* Ib-* arrangen)»*? js «int 

jété fai»- pour que la distribution du 
j combuatible pv fass»

itc*y» n,». avaiu u u u 
Eect«s*u, qui «'est «h*v 

ai«l**s «fev frèp s 
les «-hrét ienue« av*- W ur-(*1< 
travaillé ferait ja‘ri«iaiit p!usi**ur* 
hemvs pour » n»|s «*b**r la inareh* «li; 
t» u, en >«• -♦•rvant «b s»*au\. .!•• f**-'i* 
laivaux insuffisants 
âne robinets de la 
fore** «)«■ travail, 
prvscpie cnouis on 
ment à diminuer 
à 9 beur« s <*e i 
s»mbiait disparu 
• IJUil <1** i âglls* 
velles reçues à 
étau -auvé**

P*»ur 
du peupb . 

LENINE. 
THOT/.K \

•«*rn-

UlijHU '
" I j» 

dans I 
du «“«ins* il d» * 
«*t des s«»bia!- 
nnuit «•oiupb't 
loeilb

;ou inunaire. «ii‘
«uv de «•■‘t terni iii i 

«lu n(»r«l. L»e« chefs 
d*u»gue' «les «*iivriers 
* «xmrlu uu arrange 
avec* i» population 

i a promis un** gra nie m* 
u ton orna* nationale.

l.es Bol»hevik-
Sl E .LEMAGNI

REFUSE. RESISI f /

* n v e uient
à l’Angleterre

«j ** ! «»n reliait 
«acrixtie, mais à 

h for.-e d'efforts 
réussit heiireust - 

l'ardeur «lu feu et 
tuât in. t«mt danger 
l*#ur I* «*«)rp^ prin- 
Aux «b . uièr» - iKMJ- 
|t) heures, l'église 

I» «b»m ri uig* m *

U M 
un autr» 
ici, a ii« 
«juartier

i

verminiiit ni--* «I «t»r 
«-«•mni'in’qu* «'fl * * ' r»*» 
»sé b* me-sage suivniif a’ 
-ruraux sur tous b-s fr<*n'

■ Is* o«ui*eil «les eommixsair*-* 
pcHiple a «*fT« rt aux Allemands 
signer ini media («vjiient la paix. 4' 
donn»* qm* «Ians tous les ««as où 
Alb inands s«>r«»nt reneontrén «*n m 
-«•s «J« - p**ury»arbT av«s* |» s solda’* 
allernaTHls sob*nl organifé- et «iu'iI 
leur soit pn»puaé «le * alistouir «!«■

s«*r ■ >, >e- al «lu ‘ “S* il*
*• X Londres, .i • D Hpr* - lit t* d*qi*
Ç11 |«*he de IV rogn*«l à 1’ Ex.-ha f*T|■ Te
ux 1 b“graj*h « rnpjiriy. I« < .. •
t-. d» - < n■mm ;ssa:lx** a «1oT*pé or dre à
du ! Maxim El . !in«»ff. ;*' r*]firi-cn an t «i» -
«b | B**!>h*'\ ks :i 1 *,t «lr* - . de j fit f* *s t ee
»r- ! aupr» s •le 1 a < *raii«b- Hretaime «•Ul
•« * , tr.- iu f* ■rnu t ure de liV fpMiti'* r«* d» iu
v— .Mande lilouri . et t -rohibiitici

xp«»rtwtHM »J< 
«lit *j .< < '<

■ Minai* M qu à
•«•h«T et wn« f*arf 
de la toitur*

ru«-
«b

ion
i\ t

du «*omhattr» 
sent 
tout

Ml le» 
vous «|evr»*f 
!a réMstam* 

•Signé

iKinnalenuvnf.

i

Dan» l inon» ur *1* 
cornm» nous I*' di«on* j»’ 
doni ffi.’Mf* * -cront r« iiiii

,

bi« haut.

(balte a lé ^âge __

Nervi»** spéei

II'«H.fogn«»l 20 
reçu par Eagenro 
rieUc’H ruse*» «ie

Al!e/nand« r»“fii-, 
H(»*r« leur op|Mi*«*r j 

nnewibl**
Kryleni •»

A du ’•«••«i 
En telegrsiliUi**

«b - h«'U v •'lies «*fli-
\ ladikav kaz, unué

sujet «l** I
Bu-.-i»1 Ul 
«ièr*> «ju - r.vugb ;« rr< 
«(éi*.-.->n j ar«“«- iju'e|t« 
le fa r* i »i i « la i r« • 
n**ain* .

( n a «Mit** «, • i 
taén» i ; !'.v n «T « i • 
• i«rpami»'r c»t *ir 
Bu* j»r« r.«h': «V* u 
\ ♦*» « «>mr* !*- ' itoyci> 
l Euicnu i* ulant eu

««‘il run*,-
ri»» «. tu

té

O**-. | *(l
Bu tu.

i
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Couteaux nets, clairs
.tl le résultat certain de l’emploi de

Old Dutch
parce que ce dernier ne tarde 
pas à en faire diaparaitre ta­
ches, rouille, : ubstances col­
lantes et revêches, et à leur ren­
dre leur 
lustre 
d’origine.

BELLE EETE

1

I occasion du >0t' 
anniversaire de naisance 
du maire Lavigueur. sa 
famille et ses amis lui ont 
fait, dimanche, une belle 
fête. L histoire d’un 
homme qui sut faire son 
c hemin

Succulent sur une 
tranche de pain

I es eiilaals nlft'enf du

CROWIfBRAND
Mrop ,®de,.-v.v Mais

Il v«t pur d«nn«a Uur-cn «fi 
•bentf*ne*i

i »M*/ UHl* l
d un*- pin?*’
t*,'

tpirtm 
- A I « « n Imm-u'Ik 

ik- .1 1 « m-wiiu p»r- 
<i Im" tif-Umvt 4*
livre i.
U* 11 \ » 1

Th» Cenad* Sterrh 
Co l imitetf 
•Montreal.

A ST-J.-BAPTISTE
A<«rlemi# St-Joseph

A in (Jefnsnd** ^nérsl*. 1 t n ion
Dminuluiuc <!•* ré|>éi*<rs j* u-
di «Oir .. r\«»d^lHn Si ,fuw.|*h. tUl*
rut- Si-.h-wM Ih * dont d»* ont

Am irne
•e* remporta

;• ujxjric* tant d* «u<W*h dernier» 
aient “ fs** l'smr»^ d*’ l'arn

<‘«•ti* n-pn-M^iiiotioii t -f doniHK
mu 1»« i < * • > d« l'O»' r,)'r Niotr»-Oium*
d» I1
«v-t t f !»♦

n»* «ioutoiis |*«i- «pu
nuiront ♦■n<’ojir»K*'r

d*m»»T ori;um 
ri K ss 4-t
pour -^tirtfair»-
ntU* d»* lotir* st
courJ d«* ciii-hn 
heu a la -aile
Jti ru r

fi*-' prix off*- 
de vsh ur #‘t 
«p;*- promet d » 

t •ru-’» » n \ * 
qiuuite «-enlin». 
marchand* de i

pa1

dhüA U ' deu: 
I* févrn- 

h* ‘AN 
i^idr-ruble <ii|i

h etc
Ih-rt helot

indi

sou llomiHiir 1* maire l>r. loueur 
i ♦'•lébrait, -amedi d«*rmcr U- ÔD» an 
uivcr-iore d* -H mn-t'aiK» A < •*• 
*M ak»on. I»* maire a ditnatu-hc

:i n r**odellM lobjcf <1 un* l**-ll» 
ihunoi,-f rat i«»n intim** <|iu a *'lé d»-» 
plu-* « hurmani ' Tous !»••* irM*mbr*-> 

-a famille ont coitunAtnor^ l*hr 
une f^t«* brillant** l**l anniver-
sHire

\ oi'-i ipe-hpi* ' noteK bio^rapiiiqu» * 
il* l’heureux jubilairi

\1 Menri-Kdi;ar lAVigin-ur • si 
un *1** nos ftornni*-' d’sfîain** <|ui 
pm sou activité **t Min tah-nt >'**<' 
'•r»*c une pooition cnvisUh* dans 1* 
'•oimnerce et <|iii a a<-*|uis l'estim* 

i ceux (pii

y •• v.

H

t la •-< mai duration d» t<» 
nt fait >a <,«»nruii>‘-anc*- 

^u* la c 1*- Id février

tint

lan de b 
Julien. 

Ht. < 'lain

. -t déposé 
mi**t* . coin 
.ban

n ruîM m o»* i 
•4 ineartienr* 

Jom ( ôic, > 
euri«ale st -litM-ii. lairti* . .luüeii 
Hunt, ailed «jih* |*hr I» ■* m«-mbr* - 
(’♦•ni** pHroiaaial *-t |»ar le* 
cieriH ",

h t.
I*H|, i! alla *l*-in«-ur**r 
M n ' ' a v ce «u fainille 
r*i(rcft«' aut.-iir de “Iji 
h- ifnmd miiMi-itui t él 
ifueur, il manifeKta un 
< uiter jMiur la mu- upic *

Il I lie p i 11 
Intis. Kn 
i. liOWcl!.

KiU du
Muroniie".

•xtin l«avi- 
goût |»arti- 

c * Ht «lan*

1 »

12 tumeurs enlevées sans opération

Ora nga L Hr

rzîm

< ette sphén qu'il arriva au micccs 
*•» affair* \ux Ktat*-! m* il 
p« rf«**-tionnA dana U- comincn**' d* < 
instrument*- de rua^ique H r*-vint 
« t;ué» mm- en IKHrt, jMiur entrer au 

• r\ ic» d* U maiMMi Ib-rnard A 
Allair* Kn IS'J'J, i| fonda la niaiMin 
l.a\ igu* ur A Hutehiaou. qui e>t 
«'un*’ de* plus ifrande.s maisoiui d'ina- 
tnini«nts de musique de noir* pro­

ue* et men.*- du I ucada t'.-tto 
maison «'*unp'e Jeux magasin* a 
(Juéliec, l'un -ur la rue si-.ban • 
l'autre ur la rue Ht-Joaeph. KIU* 
fait h- commerce mi gros «-t en dé­
tail de tous k‘s ifmtruinellt.H de mu­
sique or^uc* pianos, mstninieiits 
en cuivre instruments .* cordes. *,tc.

1^- maire épousa en 1887, Mlle

All*** t haudonn* ’ tille de feu M 
.Iom ph < 'handotiiH pilot** très bien 
connu d tout QuAU-c et [>articu- 
bcrecncnt «I* Lé- Lu l'.MlA, il fut 
choisi comu • r« pr* * ieani du quar­
tier M~.bal» au *on « il de ville et 
fut réélu Mi-U1 H «• latst1* ja-ndaiit 
dix an II occupa la |>résid» ne«>
de plu-i* ur omîtes qu'il administra 
a\e* su Kn l'tld il fut élu
inair* »le quéts • par acclamation 
et I* él* - mu * *i* Quéla*** viennent 
d* I n renouveler leur confiance pour 
un -ecorid t«Tme de la même façon. 
M h* mam u ..u*-. été élu aux der- 
m**r« s élee: ions fédéral* s. député 
du comté de Quelle**

il est au-si uiembr** «le la com­
mission d»- chemins à barrière de 
In r» * nord pour dix un», directeur 
de la Chambre d»* Commerce et 
membre *1» plusieurs grandea compa­
gnies

\1 le inair*- a cinq tils «t deux
till*- Lain* de ws fila. M. L.-Henri 
Ijivigm-ur •-> le gérant du magasin 
il*- st-R*K-b, de la maison I41V1 gueur
A Hutchison.

\oti- otTnuis nos félieitations au
iruiir*- I.avigueur à 
« implant* nain* de

Lm-casion
nais'îin***

de son

Or «nf •> 1 U *

*•*•1 M i. \ m a w \l)f» "
ibUl pt**

l~JN

EN CINij NIIN'JÎES 
PLliS DE ECTIIE 
INDIGESTION, SU!

l a “Diapepiiine de Pape” e«t le 
temède le plus prompt et le plu» 
sûr pour l'estomac.

Spécial du jeudi
Costume tailleur fait 

sur commande, valant 
régulièrement $30.

Donnez votre ordre 
jeudi et le prix n’en sera 
que de $22.75.

MARCEAU & CIE 
155 rue St-Joseph

A JACQUES-CARTIER

NOS JEUNES 
FILLES DINS 

L'ARMEE
Plusieurs jeunes Canadien­

nes-françaises et Fvanco- 
Américaines iront en 
France servir dans l ar-, 
mée comme téléphonis-1 
tes. Files porteront un 
costume militaire spécial 

Fa connaissance du 
français est obligatoire

I Du correspondant du "Holcil ‘ j 
t Montréal, Lit Je vous mandai'; 
! hier (pic qimtn jeunes fill* ' téléplio- 
* uiften u\ai*-nt été engagée** |H*ur fair* 

l<- o'-haiiges militaires mi "Kurof**- 
Voici des rciio igm-ment* inter» - 

'sam- sur des jeunes Franco-Américai­
ne* «pii >«• prépar»*nt a aarvir cti 
Kurop** comm«‘ télégrapbonistes

t lie cMitain*** de jeunes demoiM'I- 
les du Massachusetts *-t d'ailleurs -.* 
sont préparées ou sont à a* préparer 
au bureau de téléphone de Low.-Il 

groupe qui a subi h*.* dernier ; 
examens et qui a été a**<Tmentf 
comprend les demoiselles suivantes 1 
Sellis F Snow, de Ix»well, l'inslrm- 
tri*-*-, Léoii’ine Larnoureux. d* lx>-1 
a«-|!. Michell»* Blaek. «le B*»8ton , 
M.niii* H Uiehard. d«» Van Huren. ! 
Me Iterthe Wuilleniner. de H*»-»on. 
K-telle I. f'uron. de Unwktoli; Kli/a- 
l***t h (i Hunter, de Medford ; l-a-j 
belle Villier-, *J«* B«»stor: Kinma 
Brousseau, d** Bns-ktou: A Maud** 
McMullin, de Fitchburg; ^ar.i \. 
F» tenu, d*. White Bi\*r Jum-Lou. 
Vi . Agnès M. Thériaul*. *l«* Frt sque- 
Ish- Ni**.. M. Oliver Shaw. de Bof*- 
ton Ko**- Idingctier, de L.vnn. I 
Kulalie Aud*’* de Bosfoe Mélina J. 
Adam, de Fall l(i\er et «pichpi* s 
autres

Pour obtenir eette ponitiou, d 
faut av*»ir un* eorinai-sance hufti- 
-ant** de l'englai- « t du françaiH, de 
façon à pouvoir converser facilement 
dans les deux langues. Il y a aussi 
d. e\am«t!t à -ubir sur lu géogra­
phie de la Frnn*-« H faut pratiquer 
pendant quelque temps dan» un bu­
reau de téléphone afin de bien com­
prendre la manière de répondre aux 
appels.

lit*** deinoisoll(*s qui désirent old — 
nir «le telles |M»siti*>tis p(«uvent r» e- 
\oir les renMeigncments voulu» par 
t.-iephom- où *'li*- fieuvcnt é^-rir*1 au 
chef de- *-ignaux d" l'armée, < *haiu- 
hn sjti, édifice Mills. Washington 
I) ('

D*. s«»l»l*- de.-, téléphonistes e-t *1»-1 
$«si par mois, celle «les surveillantes 
• <1* $72 e celle de chefs de bu­
reau e*t dt $12.*> imr mms. \x- gou­
vernement fournit la ration ali men- i 
ta*r** et !«** dortoirs.

Repetition

Moulûtes, Portas, Bardeau, etc

■ i ■ r ff*Enr.
Anffl» H*» rue»

• f

Vous von* étonne/ de **e qui peut 
dè* «uger votre csnmia* qiiulle *-*1

•
li «»t-eo |*a* ' F!» b»♦•!!, m vous in- 

I quiéter. pas. Si V(,tre estomac s* 
révolte, s'il est acide. ga?« ux « t dé-j 

‘ rangé, et si ce qij»> vous venez de |
I manger a fermenté en mass** com- !

pa* r* si vous êtes étourdi et si,
I von» ave/ mal A la tête; si vous' 
j renvoyez, des gaz et des acides et 
i éructez «le la nourriture mm digé­
ré, si votre haleine* est nuoivais**. (

| voir»* langue chargé*' prenez un 
; p<u de 1 >iap« psitie ‘le Fa|*e et dans, 

i mq rninut*** vous s*t**z étonné de ce j 
Iqu** seront d* venus votre indigestion j 
, * i v otr» malaise.

D in , ini - d homme* *1 d*' f* tn- Chez 
ni*-* aujourd'hui. sav*(*nt qu’il est ! < (
inutil** d avoir un mauvais «•stoniac. l ... •

I l'n |m-m de 1 iiapciHun*' de temps h 
autre régie I «-itonia** « < il» peuvent 

j niangM- leur nourriture fav.HnU* shus 
- « ramte.

• nteinbre- du « ht 
luu<* invités A Is 
li«ui ce soir.

rép
•le i orgue 
•tition qui

Vie Paroissiale

Kn s'adressant à 
paroi-sien- |M*uv*,nt 
plu* récent numéro 
roissiale.

la sacristie I 
*♦* prtH-urer 
de la Vie P

l ne réunion
Di réunion régtilière 

Supn'ru** d* I t trdrv d* 
d*- < ’ha rnplain. aura !
au lieu ordinaitv.

mut ua liste»
soir, h U snll
que d

-•* mblé** 
t art 1er

de U 
avtur lieu 
u rsa le .la***

Si votre
F unéraille»

estomac ne ne eonftHIBéj 
pa* A v**- goût* sans ne rebeller: si. 
v«*ire nourriture vous fait dommage 
au lieu «le vouk êtr*- nu soute'O, raj*-j 
iielt'S-vous qu*‘ le rcnièile le |»lu* v if, J 
le plu* »ùr et le moins domtuagea-1 
l»l< est la Ihapep-ine «le l’apc, rl‘»«I 
ne coût** qu* cim|uant«> »ous t'rmrj 
un*' grande Imita «lan** butte** lest 
pt .ii ma«‘i«‘s. Kl!i* est ré**llc»nent mer-j 
\ » - i i • - i. ■ • !!«• rr»tc h f-rm* ntAteai { Ta plus
«lu bol alimentaire *t nyiilan^*' tout j Quélvec. *• *
*i gcntitnent «*f si facilement, q*f*

\ . i C I ’
n * in* n' • , de i. ■ I a maison

t e matin il dent heu I. N l'un- - 
raili*** «i* M. Loui* t a roll, laitier, 
époux «b» dame Aurélie Jonca- D«* 
nombreux jvarents «‘t ami» a-i**- 
taicn» à «■♦•s fun* raill* - Non* féite- 
mn* nt»- svmpathi»** h la famille.

SUkPRISE

Le coeur la faisait 
beaucoup souffrir

FJIt s'éveillait en tuffoquant-

l^s terrible» sensation* d’étouffe-j 
ments et de «uffocation» et les atfa- 
qu*- de faibles*»-, détourdissennn» 
et d'affaissement qui surprennent 
ceux dont le cfpur et l<*» nerf» son* 
dérangé» causent b* plus grand ma- i 
laixe et ù l aaprit et an corps.

Filuh-s d«- Milhurn pour b 
(V**ur *‘t les \-rfs souhig**nt pr*unp- 
teinent et gué.ituent complètement 
le» eu* l**s plus graves.

Mm** V -M l*o»»U X.irraRStalion. Ont 
i écrit le n«* uui* taln.i trop «le loo»!;»*- 

de» Pilule» «le MUburn ixcir te ( *»*ur «-* le* 
Nert* Ia- oreur et I*-*. tierf- me firent **«hi1 
tnr « in«i an- et * ••«. le,j* dernière- »nn<‘ 
me* *-"tffran**c» ctai* nt terrlNe» si ^ me 
,-oueluu- Je m évetlUI» comme al , Allai* 
»uf«ViiMT te fie dot mai» une nun - «r
••eot /«• drvlUS «I faible <ju on m.üMta i. 
nié'!*- in es it me «lit «jik- cela dépendait 
«tu c«Mcr et que ]«■ «levai* lueu urerwir* 
sorde f* nu» le vf* v«»s annonces «ic» P: 
hile* de Milhurn t>our le <\nur e* l« s 

i Nerf* et Je me Ui* que je davtat* te* t- 
«aver Je ti en »i pu* qu* deux boive** •

! je me «en» comma une l•'tIl^»e nou\ril« 
le val* le* remmunander » t*sis oevu qui , 
^*nt amipe» île maia«li«- du «*eur

grand surprise 
t la vente de toutes n«* chez 

marchandises A *1**» bas prix soi

aciditt b* utraH.'**

FoMlllotoro du "Soloit"

Il FILLE DE IBILLEULI
PAR

MONTCI-ERO

I ltap|H>lta/ \ ptt«-
Ou», .iiademoi'elle et* 

l*^l•^alt «suiint*1 çn car elle 
hum i»arl«*r l* pauvr* 
F.llc est morte préuui 
oh* HMIili ilimoi Ih « 
«trophe «pu tut’ st arr 
«fniphc t« lie que J*‘ me* 
r»* coiniiMUit j«* nt*Ti

UMï-
FOR FIN 
74f* rua

!>*» l'dubs de Milhurn pour le 
♦f tr - Cœur «'t le* N*rf* ' alcn» ûOc la ls>Uc 

tou» l»«s mandiand*. ou encore 
clics sont ( nvoyé*** dir*s*u nwnt par la 
l>o*t«' sbr rrs eption «lu pnx par Di 

F.nrg CU* T. Mtlburu (limitA»1, Toronto,
St-V alter 1 Out

LE PETROLE
^Royalife.

AFETST AND BEST

ménage le charbon—ménage la bourse.
Au fur et à mesure que le charbon devient plus rare et plus 

cher, bien des familles apprennent à s’en passer en installant chez 
elles des appareils fiables, efficaces, qui brûlent l’huile. La ROYA­
UTE, qu on peut avoir partout au même prix raisonnable, réchauf­
fe les pièces, fait cuire les alimente et fournit une douce lumière 
confortable et cela tous les jours de l'année.

Les chaufferettes à l'huile

PERFECTION
OIL UtATERS

Les chaufferettes à l’huile fournissent une 
* douce chaleur, en tout temps, à n’importe 

quelle pièce de la maison. Elles commencent 
à chauffer au contact d’une allumette. Pas 
de gaspillage de combustible—chaque goutte 
est convertie en chaleur. Elles se vendent 
bon marché et leur dépense de combustible 
est minime. En vente chez votre marchand.

Le» poêles de cuisine à l’huile

PE ION

sont des poêles dont on peut se 
servir toute l’année. Ils font cuire, 
griller, frire ou rôtir- cuisent n’im­
porte quel repas pour toutes les 
familles, petites ou grandes. Les 
fourneaux et les cabinets New 
Perfection en font des poêles com­
plets. Vendus à 2, 3 et 4 brûleurs 
avec fourneaux et cabinets pour 
assortir. Demandez à votre mar­
chand de vous les faire voir au- 
jourd hui même.

LES LAMPES

N 15répandent leur belle lumière douce dans des 
milliers de demeures canadiennes. De beau­
coup les meilleures lampes pour la lecture 
et la couture. Superbement et solidement 
laites. Faciles à nettoyer. Votre marchand 
les connaît et les recommande.

IMPERIAL OIL, LIMITED
SUCCURSALES DANS TOUTES LES VILLES

e-: 'r
: •*#**» ««illk.'•«..«*«*. À»

l**‘

*lf U
• i rtb qui «hot U- ru
lu* «avait 1 voix

«•hou ' Cas v «■

lAnig’Tav 
tâchant *1*

pr< >n« «nça 
raffermir

.lu

•ment ■ •lit
|M»rt*l

J* t«

tll
«•aux qur 
«ativéc

J*’

qua la temps «!•• l assaotr dan*» un 
\»*tr fauteuil où l# pauvre f«*mmo 
» abandonna, privée <i«- sentiment 

Julietta1 aflhiW H«inna dr tout*»* ses 
forças *a femme de flonflon** qui « Fannv 
ooooumt. at sans «lamand«*r aucune f

\«>tra M«rrat a Iran- 
Far qu» et»n»ment ’ 
Mais l«* far e«t Ut 
On m'a vue chez vo

mialtl que u«»u« étion11

aupjsvrt*^ 
Deineur* v

v

que «avai

* b»«*n
adr*-

, «>*r» fille
Ibifinabi
«uis évi«lenin»*r 

-o é\ a-.iim et 
rtain -nt qu «»r»
%» je i, -œ été

■ d'où l «»n a 
d mt alltgen****

] *ar moi où

11 p»*-ta v 
puis rn*n 

J'ai U-

K
Ftgtiref 

aigmlU'iir 
un brave

n«»u* «d*» 
r»*ux. a va 

t !a»re 
Julietta l 

Fil ble 
nutn inan 
et ma N
« ban la f«
« anal d*-

ai «ju« j ai bien failli 
ou* qu* mon man é?», 

â U Comiuigni* de I K- 
■ ouvrier bian noté, aim 
hais un modèle « i non 
mm-, et non* étions her 
. m»s pctitoH 
a' ao r»rv* d*- quatre an* 
norehait sur s*>« tTvu- 
ii. «lan» la métm* journé* 
a et*1 «s-ra-*1 p«*i un trait 

etta en lev «V |»»r un*- m« 
mm** «ju» I a ja«éc dan- 1 
rOurcq, à l’anuu

qu-* fair**,
qtia-t-alla.

mère ri la

que j'aill* 
) raient «le 

Ué*igue
ou^«»n-. d attente 

*s» S m..j CHl 
sa «ara

d aill*
lIUoh «leu

quel

Alors, '
* Ah'
«|ui in a •

\ou*
• iar il a**t
,qu. f

»
Je re|»»nd*

>a »g« • * * d«

rlkiaiaiit *
Mere!

|Vrtu« êtes

m je *«*i«
«lavé ma fill*1 

la connaîtrons ««« j* 
bien en land u n as te-»* 

us à voir» dls|Ha»» t ton 
ami»

auMU bien

ir i 'Taira 
*it. lu

• •*• ..n'**'*
i » uwht k annv

' main.*
T**»*1/ ’ vyudra*

v o
«e

envers W* duc de la 
sa fiancé*; il fan» ab- 

via j«* la ratrmivx»
ma ls*fla dflntiM sella,

'#il!*)»re encore que v«*us 
æu la niant vovw-v*»u«

dépé**h<er 
de •fUHT’Ui u»«. 
que ya «lev w-mlra «il 

e r«*ntr* cher non» toute 
ant «shi ht v nie -*m «*«•(*•

genoux |H»tir
\ .«ul

vous qu» êtes «i fa 
Coat qua. v«»» 

vu la veuva *le II 
rués vur la tntrim 
niant la* v afit

l*a*
u*«
-v «HIX«.
utlU'ur
-«•mme

que v ov * * v «*«»’ 
iho* près * ans n«*u‘ 

<km%. saH’ 
« rv*«rt K. 

r le dite ! *1
liai ne- iftitir

* *-11*

Dans le canal *le l’Ourcq 
Hélas’ H* sut» bien oblige** d* U1 

croire
t h» « retfxniv e «ur la la rg*- «tu 

• anal un grand tédoi bianc ««ans le- 
j quel «•Ih’ étal* alivelojqiée 

Kt son corj»» ^
.b* ti a* pa.- eu b* triste <*«>n«ola- 

( l ion d«* pleure» mr « «■ pauvre fwin 
. ad»vrai car «*n ne I a f»a.s rtjtnnivé»- 

v«*u« vous imagine que» coup. 
; tua*lenn» isclU- '
j J* -iu« tom!*ée romme une m*--»
; j ai pa—é pfè- «i*1 su un*»» A I 1^- 
' pttoi. nuis
I M a*t« in«*!s* Ile. qu est-«*e qu*- c'* -' 
iqui *;:* »*«•* affair«*s-lâ. dans cette
J x urine ’

\u n«im «la Fhru. reiH*nd«/-m(»i'
F,t la femme «le laiftullaur -*' 

j d’essai t livitla. «lé«igtiant «lu d*ugt

Cela t*alb*»tia Juliette paaaqtir 
, ftiisti émue que Fannv

la- (|ih»i parlaovmis. madame^ 
|>«- « - jH 'il» v*'t« inau»s qui »«»*it.

lé nanfés, « je fit- U . .es SSH1- 
1 ber- «vt la «dvmi**
. Je cr*u*' v««ns av«»tr d»f qu* j é-

l«*r-«juil 
isauvéa :
Oui de- mc« ha: t- m M\ ai* n; | explication se mit en «lavotr «le 

. «I.iii- la *-« ui* « -hm,’ D* ti courir Fanny Hcnriot
- , duc fut i.-»* h. i * ux pv»ttr • Ma bonne Joann*

; mi 'en retirer vivant* « pleurai i la jaune fill*
Fannv tn-mblnit «1* t«»u« •*-- m*rn 1 «lis-moi " 

br* s**?* «iaut- olaquairiit. -«*»» vi , Ohî j** ratniuva ma 
-ag» -h» convulsait i v«»ilb sans via'

\ la ne inc «je -♦ “ti“V#Mi' î*1 riait | (Jne mo*lem(»iselle »e nissiiro 
lia Rue«*r. et ••Ile «m sentai «t faible Mme Hennot est, j** crois, tout 

«m *'11* dnt s appuyar -ur a vitrine' Himplanienl épuisée j»ar la fatigua. 
• . -même p**ur n** pas tomla^r j «ans doute aussi h* l»e>,«uu. car uan-

t»h’ madotnotselle' bégaya la * l«vs trans« s où alla *«tail «v*1 -oif. je 
i nauvre famma ava* > ff« ri j*- v«*u- nr j»ans«> pas qu'allé ait song«'* à 
I. f; |>r • j» vous «n | r;« ditos-moi j prendre la moindre nourriturr 

« « j ucl1*1 «la»*’ «•♦la -« pa-sait. * Que mademoiselle essaye de rant- 
j Ui--. *-moi v«*ir «I** pri s viM* - j mer Mme Hartrtot avec «-es s»‘U; |»en-
| nient* la«sh« -Mioi b* toie’her «tant ce temps, je vai- counr â

(,«■ 14 déeeinbre Ds répomlitifW et j’en rapporterai de quoi 
i -Iuliett•* qui * m n • me tovnie* «mivnt i tenter cotte iiauvre darne 
, la meuble. |*rit I*** humble*

L», va maman. s*»is -an* inquiétud*
■ •« la rondrai avant peu. ! de la F<«ug« ray*‘ sa
Tu a- ««onfiaiie* nYst-c*- pn-'’ tu la rav*1 femme dès le 
i qu* tu p;«ux compN'r -ur m«»i ’ i s'éveilla «lan* un lit

H« nnn* il*-

llenriot avait retrouvé dans Mlle 
petite Vette. 
lever du jour, 
tel qu elle n'en

tu
Ont tu peux 

es riche, putiaan

auprouv ai 

Iveaueoup. toi,

la i avait 
F. Ile

jamais vu. même en 
reganla autour d «'lie. 

étonnée tout d'abord, et se vit 
iii.c chamlvr* meublée av«*e i«>

Tu me rendras ma |ialivre fillette grand luxe, 
qui (!oit tau» ph-urrr. tan» souffrir' J Comme le» idées de Mme

rêve.
un peu

hardes
a* U- mit dans la» main* de I» bniv- 
famine, qui h- eontampla sur toutes 
la* faefle. le* examina miuutieu«e- 
ni*nt. puis releva h- front at d'un 
ton impomibla ù randre s’écria

Nous' . t«>ï' iatl*-' mon
|«ufant!

Juliette é|*erdiie s«. j».ta «tan 
j bras malerueU. et ce fut la ^
I touckalie. «Mmma aussi la plu* il» 
i descriptibb* (1*'* émolion-

le* coup, néanmoins, fut au-d«
• «les force* de Fannv.
I Dcjâ. en entrant a l'bétal «t 

F«nigeraya. ••‘i** pouvait à |»eine -;a 
rail'» " te lem« nt • tfr marche forcée 

{jointe â 1* privât un «ta. ment- «la- 
I pu * le malin l avait épuisée

l.émotH»n »« fort*1 et si naturelle 
u e le étKXMiva an rwx»*»Daissanl.

(V sera, je cmis. le remède if 
• •ffb’OC’

Il fut fan am*i. et quand 
ouvrit les \e*ix. «*il** vit â -»•* ge­
noux Juliette, -on iieau regard bleu 
«lélsirdant de larmes, qui la tenait 
paésionncment emt*r»*>«v. ♦; devant
♦•He. U* bon v nage honnête de Mm» 
Jeanne, jvortan' un plateau chargé

Quelle surprise tout de même 
quaml alla -aura que eett* grande 
«lame, « ette noble demoiselle est m 
annir!.

Tiens1 en nie fait f tenner h un** 
choee. e e-t qu il faut gaf'lai* «»a s*»- 
cr*'t |s>ur nous trois, nous quatre en 
fMmntant Reginald. «*ar le numdc. 
ton monde, iis sont fiers. <*e« g**ns- 
IA. ils feraient 1*' grimace.

Aussi, j* t apjïelleral ma fill** seu­
lement nuand nous serons saules

Mlle «le la l'.eig raye -c’ait brus- 
sus-; (pierm nt re<lr« 'j-« *

Dominent ' * ferio-t^dle. tu m** 
plu»{crois ca|»abl« «l'un -entiment aussi 

mesquin
Fannv

nf-

«lan* 
plus

Hen-
riot n étaient pas encore très nettes, 
elle comriuuiça par se frotter les yeux 
pensant qu'elle ecrntinuait un songe 
agréable, nai* la2ision. loin «le » ef- 
fiv-er. ne s** précisa que mieux, au- 
fur »>t à mesure «pie Fanny retr«;ii 
vait la piénitutde de s«s esprits.

File sc rappela
File songea ù son dé-«'vpoir de la 

veil!- •« -*'S eotiraes fori'enées
Kt après ça. murmura à demi- 

voix la veuve de l'aiguilleur, après ça 
quelle joie.

Je sui«. quand j’y pense prête A 
étouffer.

Dir» que j'ai retrouvé Vet» • quVI-
u^^ta

U»,

dans cette 
Vette tan 
ntett.r»

Ju!i<

Ml,
r >

,u»«u*al!*v
■s a* he

f
‘uWmaat *a ftl'a adoptn J’*

-a me
, crier

F. He
lèv res

Iwv-
qui 

la sen
■uwbrasaj»
it » »ut à

dev
vanv 
violet»

»«• f#rm«

|„s 1 de v letiiaillas
Mère, fit Juliette, tu vos man­

ger un peu. n'est-c*' pa-
Fonnv sourit d'un pflle sourira et 

murmura
I» { ("est vrai . mais je n'v {amsais 
se | guère, voyez-vous v«»is-tu. Vette 

hâta t-ril»* «le reprendr**
.lavais le e«*nir trop gbi*
Ma pauvre Claira'
F.nfln le sort se lassa, puisque au

.

.* fiente nva Julnute
la Tu sai*. ma « hén*. j»\» - I* .u 

fa r* «pieiqu- - h*»** rue «i» qu 
f«« . a* u n é'sis fia. nu-rt*

. - n J*- eroj* .♦ n’ lu luit* ' ■ *'1*
riant, je n en avai* mem* gu*r* 

«e* en v >*•
I • « ma ' aur. oui pi ta Cia

n était pas morte, que ruas pre*-
tu su|>,s>***s q< par r»*»|w< hn- -«-ntinientH ne me trompaient pas’

’"*B- <-'■ '•«*'• («n ,n»* Tr m«^» mmmr ç» dâii’ mm
i" ...................... ,'1"' O"™* 1 in«.n >u ..... muni ni, jr m'- «ttrn
» -•••• "Wr"'. . 'd»i. In moin>.

II., tnan.Nn. n -nm,. J • u «.... .n- çm ,mr walptei vrai m>-
■ rat» si je n étais aussi indigné** 'racle!

•h« h* un* « ho-* . «-‘e-t «pi» loin ‘ Kt .n« Juliette ♦•st sj belie si l*on-
'd av«ur honte, j* -« rai fi* r» «h t«*i. | ne' Quelle héné«iirtton. quelle gloire

« ru rai oi« n Imu: nuui Umheur. d'ètr» la mère d'une **hèr« 
j ,ua j*»!»- «l étn ta fille. » -i parmi j f*arailla!
I iiH*- atm* il s'en trouve d asm1/, nu*- <
I ,»nsat»U- ,*oiir n** t*a- fo trait* r ava* «aum I** dnot. la mignonn*- 

(«uif I* r* -f«a« t qu* tu ménî.--. .)•• j Claire, oui. e astl'ombr»* de m»
refsueb unman. qu« je «ra1 j«m* , car elle 11»* ««•>•» t»a- lâ pour la 

d« W** voir jvv*-« un* -alisfactâm panagfO'

quarui Juliette a envoyé sur me- 
instauees demander à notre concier­
ge. il n y avait rien de nouv*«u.

Mm*1 Lelxm est avertie par le d«»- 
mestique «le Juliette que ie «wi» icî 
et si < Intre é»ait rentrée, elle aomi- 
aftrement venu*1 rr*1 rejoindre.

C e«t égal, j* vat* courir jusqu'à 1% 
nie de- BatignoJa». je rev icndrai 
tout de suite.

A suivr-j

Apres sa maladie 
on lui donna Vmol

F-t cID recouvra bientôt sa force.

New-Ca-:le, Ind. “I<a roupeoi* 
m’avait lai-^ee «lau> un tel clat d’é­
puisement que j* n'avais plus d'ap- 
,jétit je ne pouvais dormir la nuit 
et j'attranai un mauvais rhume qui 
« attacha à nu s f>ouni«uis. au point 
que j« pouvais m peine faire mon 
ménage. Mon docteur me floa«(*illa 

créaiurc j alors de prendrr du \’in*«l.et six bou­
teille* ont suffi ,H»ur me rendn* ma

| ou v ra ge,

\

véritable.
Fannv émue jusqu'au fond d« 

l'àme. pré**?* eitfloee «smlrc s«>ti eo*ur 
la nobie fille.

Flic m trouva n**n à lui répondre 
qu* de* larmes.

Mai* que pieu”» • îau nt «lo’ix 
et »v**c quel)»- ivresse rile be lai-sait ' 
covtler !

XI
lendemain du jour ou Fanny

File est baibaureu»* . elle souffre. 
« Ile pleure

Mais nous la retrouverons hientAt. 
Juliette me l'a promis, et elle j»eut 

tout «s- qu'ella veut. Juliette
Tout «le mflmr. -t j* faisa's un 

*aut jusqu’à la maison
Qu’ -ait. j’y tfvuverai peut-'tre 

«le- nouvelle- fa-ut-étr*- .paire riie- 
•ném*

H ' ra- quhuT soir n minuit, quan 
Il vrai qu hier soir, â minuit.

v compris mon lavage. 
K ineillenre médecine que 

j ai jamoi* prise.' Alice Kccord. 
437 K. Ile rue, New-Castl*. Ind 

Nous garantissons ce merveilleux
t«»niow* <]♦• fo.e de nuiriie et de fer. 
Vmol pour tous les états de faible.— 
se. d'épuisement, de Mrv*oat|é.

h# > J -B <iirout, pharm» --en.
f’barnumie de Lévis. 

Brun« ■ A f’i* \N -B
W Hit. Ijiiébo *•

**ber tous le» meilleur- pharmaciens 
<i»n* '«.u» ’!« *i< la p&fmm
we VuéUc.

• u« • « -rv »
Québec, â La f1 
Quél»-1. eh*1/. Bt 
La Roche. Ilenr1
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uaranjHfEri^

g^i^aiaawaafi KSMaafafW wwfi

L# concourt de billard à blouses, pour le
pionnat individuel de Québec, s’organise heu­
reusement Un trophée du “Soleil” et d’au­
tres prix seront disputés—La partie senior de 
hockey de demain est pleine d’attraits Les 
clubs Canadien et Québec auront de très forts 
jouteurs Une véritable aubaine.

PiuiUfi. O

Totaux 
< >ly mpui 

Ia**<*». <1 
l'uppav < » 
M/tivû-r. \ 
St «-Il <»• \
rhildK. N

Totaux 
, L’Olymi •

cnam- parti*'

171 IH7 183 524

7841 721 779— 2280 :

153 2tr» 171. 512 '
13’» 213 131 IsO
t8«» Bit) 1NV V2.» |
130 î t»2 154 V- Ils,
223 BMI 191— ♦i4>4 I

T. I
H2K 930 2593
viiinqu* ur «ian- ICK

NOTES

LE BILLARD ont
h-* t.ur 

battu 1 ‘

UN CONCOURS ATRAYANT

Iai d«* jH>ur 1»* rham-1
jii«>uuat imiivtduHl *!♦• à;
bloUMM, de la eité de Ouéber. e»:t 
rrtanlfe opportunément d-’ quelques 
h* niâmes.

L.* ijr.A'liam «-oneoure» aux mJUm 
St-Jean a de bonnes penq**cti\ef-\

1a- premier prix -*era ^ un tniplié»- 
offert par " 1^» Soleil *. pour don­
ner un élan nouveau à ee Hpjrt «ian 
lequel le» joutes pour un titn* bien i 

<lénui sont très rare', depuis une j 
roupie d'année*. Une belle couiie 
id’artront, de vaknff appropriée, sera 
mis* . * n eom|»étitioii. F ile sort du 
maifat-in de M. \rt- Paquet, bi­
joutier, dont la maison de commero* 
«•st si avantageusement connu*. Ce 
prix .'«•ra «-xiKisé «lan» peu de jours,
• n*- M. An. Julien. 436, ni«- St- 
Jeaii, et nous «spéron* qu*- les prin-
• ipsux joueur de (J’iéb»*c s'en dispu­
teront iéi;itinternent la pocaeMiion.

Iavs préparatifs nécematres it e« -; 
«•oncour'> sont tr«'*s avancé». I n 
pnx ?era offert pour chacun de 

‘joueurs et tout fp passera dans l'ordre
1>m inscriptions doivent être fai- 

'tosjiersimnellenient à M. Julien. 
Celui-ci, comme «le coutume, «Vf 
forcera «i** conduire 1* > choaee «'-qui- ; 
table ment. pour rfatUfanv à toute, , 
1* exijfencer rais*miiables. j

latfu, |>ar I cotitr*- 1 
nets. |>Hr 3 (<*ntr« l. 
quite- SUr-Aane 

Truta nd > «nm
l.tall, Ibs-bela^a et Me-Anne «»nt

Une jotii*■ r» mis*. entr*- l*-s < >♦— 
e» nts « i les N'ontairnnis. ♦ *t «létmti- 
venieiit ti\é* au - il* mnr>, à 1 \re­
fis.

T«-l que noua I* di»i«»ns il u 
un* ctmpk d« semaint*», le élut» 

1'. K., d«- Québee. j*»uera «•«•titri 
'••n liotnooynie «l*- la tnétr«»|>ol«*. ;* 
Montréal, au patinoir N ictona. -uum- 
li pnn hain I * gérant l'a-and et l«

gagné sept parte - 
trois, chacun.

.

/

ont

N

p**rd»» ) eapt. Harry V\alsh auront la plus 
forte é«pji|N po»i»ible. (irésKient

i C. T rlnllip 1* \ is*wprésnlen1 L.
1 Dugal « t !*• -« « retain-très- trier J*.
! Uodtn a< < mpagucront 1« elub cham­
pion <1«* la Ligu* «omineDMal*' de 

\ lioeke.N <1« (Juéla*e.‘

Le charlx>n sera probable­
ment très rare l’hiver 
prochain et il va falloir 
chercher un substitut à 
ce combustible. 11 va 
falloir revenir au Ixns que 
les provinces de Québec. 
d’Ontario et du Nouveau- 
Brunswick possèdent en 
grande quantité. Une 
corde de bois dur set 
produit presque autant 
de chaleur qu une tonne 
d anthracite.

RECQlïï OJ 
BLE 01N3E 

Of,NS QUEBEC
La valeur du blé d Inde 

pour la h mentation des 
des animaux est haute­
ment reconnue Un des 
aliments les moins chers 
et les plus savoureux. 
Où il pousse le mieux

Sr~-- —i

l>imun< li«- pnM-hain. aura lieu

JUS. MALONE, un 
joueur québecoi»

SMirégoir* au patinoir d« M \ 
l.** !'i •.a- grand* iiia»«arade <»rga-

i ni»c par 1« «• ub d* h«K‘ke
1 jrégt.ir* Hi«*n n'a ét< «pargm 
* n a^stin r l« -invè» et la fanfar» de 

i iVndnnt f«*ra i'ouvertur»- à S hp». 
p. in.

L. - ••lut»* t'anndiMi * t (Jllébec 
i «**r*«nt l»i« n H* < u« il i-. di'inain s«>'r.

Ive club l oi M (le Mont- 
îuiHfcn;. * r*M. porté un la-au su<« ♦ », 

N igl*>n, île Ijiu/on. par 
I a jOiit** fut Bans Uni­

que les trois 
t»*s virent du

partie, l’U. 
ux du Mont- 
or* tut d« 1 

biin, mal- 
la première

en battant 
f» contre o
lalit
e»*nl

M. îi»
•ausé*- par

populaire

LE HOCKEY

LES QUILLES

LA LIGUE PROVINCIALE

DU JEU EXCELLENT IjO club Ouébee a «iéfait <•« !ut d«* 
j Shawinigan Falls par J «a»ntr« I * ' 

Iaw amateur «ie Uuéla*«* peuvent J ^ H obtenu un succès ,«.'ubiaM.
Ijuatemeut s** réj«»uir de l’aubaine qui c*»nttv rr«>is-Ui\i« r* • I! ♦••ait )• 
lour est offerte. ix*ur demain soir, «iteur dans chaqu*- iur« «mstan*** 
i’.- auront l'avari'ag*- uniq .'«•, *•.«!.• plupart d* - - •
rsaisou, d’être témoina d'une joute J rent av»1** fermeté.
»A‘ni«>r, à l'Arena local. | !>*• Sorel a gagne les troc parta**

Otte parti»1 «*st organisée par d« s ♦*n recevant î* l^é\ i* «-t a ♦■nregistr* 
«tx^rts qui méritent pleinement la j JZr'>* KCor*'s- 
t‘onftan«*e du public. le* services | \ oici le* résultats otVi«'i*
d’une quinzaine des plus fort* jou-1 Ruébec

On nous écrit 
per»Mumts pr**sen 

\ honnêt*-.
Aussitôt après cet 

f». (M. fut vietoric 
magx^-Amateur. I * s 
à 0. LT. i 
gré la fatigu* 

jouit.
1a*s blaindussag» - «*mblent «le 

m«»«l«- à Montrnagny. 1a> 1 . <i <'.
M. en «»nt int.tgé deux a l«*urs a*l .*r- 
raires dan- la même journé*-. < «• 
demu r a fair une hell* »aisou. S ir 
7 parties il en a jierdu soubunent un*-.

I*«- elub J m*- Si-Cirégoire a *u 
la Oét** «lu V-rdun et a détail < «*t 
cl'.*r-ain. 1^ résultat final fut de 

. » a I n g*»ûter eut ensuit* li* 
On rem« r<-!*' M Vif. L»-< l«>ri-. gérar/. 
**t l«*s dames. ja»ur cette ré*-eption

l^*- 2 me St-CJrégoire aimerait u 
recevoir Eatrn-ia de Limoilou' jeune 
St-Loii; ou le jeune Ijt. al 
*M>ir. Répou.-e par tél. s.'il’ »n 
rnr f. <!cinaii<!*-r M. Ludger < asault 
après t» h. p.m.

I- < lui* *1* r.upietteurs «1«- I l - 
rion ( omm* n-iHl* . avec dames, doit

Ibi corre-i*(»ndhtit >ii. •**u* i 
Ottawa. JO l«* dernier numéro 

St-ldu "Bulletin «le <"onHervation t'aiu.- 
pour i *iieiUM cor»t i«-nt un ♦ \*-*‘ll**nt art - 

«•!«• sur la question du chauffage a ; 
Canada, l’hiver pn»chain. (’«t art - 
<-l«‘ intéressant >*'• lit ainsi

“L’hiver prochain, le • hari**>n -era 
prebablenu-nt plus rar* qu« «‘«'tt* 
année, dans 1 Est «lu Canada; il 
importe donc <lès mainUmant, «1* 
«hereber un sulx*titut à ce combus­
tible. Ia* maui-d'reuvr»» diminuant 
san •••--.s*- aux K.tats-l'nis, 1* trafi 
par chemins d*- fer devenant plu- 
accentué. I»- l**--*ii:i de charbon pou 
U— industries amén*am«s , ? l'expor 
tation étant plu* imperU-ux. et la 
mis* du Canada à la ration d* 
guerr»- par l«* contrôleur «lu colli­

des Etats-l ni-, notre i»« \- 
• féliciter, s'il iM-ut «*• pn>- 

I curer autant dé. charlton que cette 
i arme*

Nous «k’vrons o«»ne revenir à nos 
[ forêt*. Ias provinces «.e CJuél»e«-. On­
tario «-t Nou v«au-Brun>,.vi«-k jh»-- 

i sèdent d’immenses quantités de 
| laiis dur-, »|ui n’ont guère de valeur 

auf jsiur le cliauffag». I n« «x»rd*- 
d*- 1h»: dur se*1, tel que l'érable, le 
être on a l»ouieau, firoduit pr -sque 

nii'ant. «1* -haleur qu’un* tonne d’an- 
itbrü t*. Ku temps «irdinaire. le 

h&rbon -* vendait un i**u moins 
l»oi- dur. mais à prônent 

-•mt apfiroximativement

hustrb!«» 
i i*<>ii7r a

•her que
vendredi i ic- pnx 
Ci J s* .n- égaux.

L

teurs dana c*, sport sont retenus. | Ledden H
« V -ont «les équipiers applaudis i Gagnon E 
chaleureusement depuis de nombruu-1 èortier H 
ne- années, par lea sportsmen d»* ; Oagnoii t 
Toronto, d’Ottaaa, de Montréal, ! Belcourt Ls 
d* Québec, etc. |

En présence de «»e> faits ineontes- 10,aux. 
tables, nous ne sommes «ion*- pas Sîiawirugan 
surpris d*- voir l’empressement «ju* 1 Belh-nn <»*•«» 
les amateurs d’ici apport**nt, en s* , Bourassa 
.«réparant h se ren*lr«* au théâtr** , J*' rT}ara's 
«ie La rencontre du «*lub <'anadi««n. ' Bock i 
• -liampion. a* ec une ancienn** équii** ; ' Üleneav*.»
♦lu Québe»*. On s’atten*! rationnel}*

sta «*n tjo 2l*sT !

p«»ur de* 
aj>paren-

rnent h une Inmne part:»* n«,p «t«.. • 
main soir, à l’Arena, ««i les 
ge viii' q is i*- i -*»nii«-
appointé. Ia*s joueurs qui seront ÏAsîden H 

i;-i ont brillé depuis l’ouv«*rtur** d« ^^ARnou K 
La -aiwon; il« ««ni tout intérêt à ne1 portier H 
pas rétrt^fra/ier. C'est «lu gro'* Wi1 Gsgnon ('

Bt ■ m rt I.
lie» joueurs qui doivent tsiraitr* '

Lan» la partie de demain soir, à [ Totaux 
Quél*«*-. sont Vézina. l«svadette. - t frois-Ki. i
Corl*eau. Cameron, Berlinguett**, l«a-|Blj»i-' L -D 
’onde, 1*1 tre Couture et Corb i>e-j Poiiquin 1 
nenny versus N-.orau, Hall. Mum- Monet I 
m»'r\, Crawforti. Malon**, McDonald. Blais .1 
t'amy et Kin hi* . ; Fournier Y'

Av**«C de tel» adve^.S’TT' et «le* 
olficier» compétents, la partie de- • Totaux 
vrait être réellement très intéres­
sante. liévis

On compte sur la présence d** sir Dorais, .1.-B 
D*m«r Ooum, de Son H«»nn«ur k* l'aquct, O 
Maire et d’un grand nombre d’au- Paradis. J 
tr**s citoyens des plu- notables Rlouiii, A

Nous engageons fortement 1*^ i Paquet. L 
amateurs à s*- procunr autant nue 
possible «los billets à l avance. Le- Total,
pmmoteurs «>nt travaillé insère ment S«»rcl

'm»- «*nlrepn-«- considérable et il.» Th »ault, * 
*int droit de demander «le l’appui I Matt- . !.. 
sérieux. réalisation du projet B.rthiaum*.
est «liffîcile et le eonc«»urs de toutes i Chrétien, L 
le* lionn*** voloiité» est requis. 'Chrétien, V

1a*s amateurs locaux diront par I 
leur altitude, demain soir, s’ils veu-{ l'otaux 
lent ou non la rénovation du hockey i 
--nior h Québec.

fK)q s;vy «Ml

S * t * s.'é f

niuim-i{»ai d«

b 7 LI4H

DIDIl H
nayen

PITRE, .,n vétéran 
veitigineux

a se

'HM Tri»

rai«-nt main- 
t«nMnt établir d’urgen«*e une réserve 
«i* boi, d* '‘hauffage. vu la rareté 
de la main-d’œuvre *-t la nécessité d** 
l’al*aftr* l’hiver, p«»ur qu’il séch«* 
durant Tété, lu» «.iîle «l»* Winnipeg 
s était pns-uré * «»r*l*-s «le bon
l’an demi«-r, et I* maire dit ou«* 
gritee à '’ette prévoyan»**'. les harn- 
tant- ! <•;.' pa- -«» ifT« r' du roanqu*- 
«le *ouibuj»tible «-«t hiver. Ottawa 
a demandé aussi une réserve d*- 
combustible municipal.

lu* c«»«»pération d*’» gouvvmemeni- 
i provinciaux **st «*»uv*-nt néc««ssai|e 

|K»ur s«*<-ond«*r l« - «ffi»rts *1» - a'iminit- 
trations municipal**» lA»rs«jin 1*- b(*b. 
qui «-xi'te sur les terres publiques,
♦ st laifsmuabb’im'nt a* <•« ,-ibh . j! 
fjf.l une orgam-a’itm -|»é«*;sl*« pdwr ' 
fa* ilit*r î«*- arrangements, y «-om-j 
pris eclui de la main-d'œuvr« pour 
l'abstag* ♦ n grande quantité.

I> foresti«*r provincial, ou quel-1 
; qu'un agissant sous sa direction, *1*- ! 
i vrsit sdocuja-r activem*‘nt du proj*t, j 
! d« *-«*n«-«’rt avec l*s municipalités. *ti 
i leur prêter son concours, lorsqu'il y 
la h«-u de déterminer les besoins «1«* J 

cha«pi«* i<x*alité et d* -avoir <-onitii«-nî i 
iy subvenir. pr«»vince de Qu«'U-«* I 
a déjà commencé k* trav'ail, et 1 *»n 
« ! 11 qu«- < « lU- «1* K i.tari*' of r* gra-! 

j tuitement aux muni«’i|»a1ités le Fwu» I 
j néc« -.-air». dans le par.- Alg(»nqu:n. j 
j et leur anle même à se k* procurer, j 

L'expéneii*'* h «lém<»ntié qu'il « -t 
’rès p«>ssibk- «I» n-médi**r sensibU-
Iment au d« f ci t «le charbon.

1. Si k- habitants des campagne* 
*•! ceux d*-- villes à proximité déni 

j fonts fa isai« nt un u.-ag* pins général 
l'assis- | d* b«»i*

2. Se l’on brôlsit du bois au <*»rn- 
Vlb., menc«-m« nt «1«- l'Kut* u n* *t v«.r- la 

A O-j fin du printemps. «•? lorsque la tem- 
-p«»rtif ; pératur*- est plus clémente.

*i k-s églises, les sali»*- de r«*;i- 
etc.. *»û la i-haietir n'est néees-

ll -ont bien rar*- aujourd'hui! 
b-- c*dtivat« tir- qui n*- r» « « nnai"« nt 
| a- U- mérite» «lu b!é d’Inde |M»ur 

é rabriM-ntation «1*-- ai.in aux. C*-- 
i ruérit*-- wuit nombreux «n-ilé I* 
Jbl* dlnd* *»• l'un u« - al'iiir.’- I*- 
| ruoin- chers * ï k** plus savoureux, 
mélangé au foin d* tr*t'*\ aux ra- 
■ n*-. et a«'*<otnpagné «l’un» f»etii* 

tquantité de grain, il fait m* ration 
Ibu-n équilibré** jsiur la production 
«iu ia«t * t «1«* la \ ran«k II «*<uiva-rit 

légalement trè- bien en |wtit« - quan­
tité, pour l’alimentation de ni«*u- 
toü- de** •-la*vaux et d*-- poulain-.

Lutin c’est l'une «le» meilleures 
! plante» à fair** «ntr«*r «iana un aKMe ' 

1*ment «-ar 1»*** binag*-' fréquenta qu il
• xige i:«-tVoient pariaiteira-ut l*- mil ( 

j «1«- -• •• mauvais* - hcr la - «t h- lais-;«*nt
: ‘*an- le m«*illeur état possible tH»ur 
i ia ré«»»lte suivant* qui *--t généra- 

1* nu-nt une **éréal«* av*-*' Iwiuelk* ont 
m* dix à douze liv r* - «u graÛM

• le trèfle et «iix livns de mil à la«*re.
A la station «xpérimeiitak- <1*- 

l^-niioxv ill* Qu* on u constaté 
«pie l«- blé d'Inde j»•usac mieux sur! 
un gaz«»n d*- trèfle qu** partout ail- j 

{1« ur». On cpari'i k tumi**r *u hiv er 
j sur h garou, à m« «ure qu'il »*«>rt d** ; 
i 1 ♦-•able, h rat-ori de quinze Puin*-- 
,i I acr*- « nviron. Au pnnt«'iup-. «m
• nfouit *•*• fumier aw*- le gazon *-n ■ 

j tournant un giier«*t trè- mince, «b-j 
; -**ns de <*iîi<| pou«*e».

L« fumier *-t k- gazon vert, tunsi j 
;iin»i «nfouis, «t bien tasses, «x»n«- 
.u* rie* nt a -♦■ dé« oiu) oser, récbauf- 

r*-nt 1* »ol «-t donnent aux jeun*** ra- 
i *-m**- du niai- l**s in«-iUeur**s «•han«*« s j 
IhMsibit-s On p*-ut attendre jusqu'à i

• i éjswjue de- s«>inailU-s fH»ur faire «•«• 
lalM»ur, *-ar I* -*.1 *-st nl«*r-- général*-!

i ment en meilleur «ta «Eêtr* travail-1 
lé. On fai* sui\ r* la charrue «lu d«»u- 

! I l*- di-qu*- atin d«* tass« les guéret», ! 
: «i cin|»'-«*h*-r 1 évai>*>ratM>ti <i«- l’humi­
dité .-t d'obtenir une surface bien,
I :u«-uble avant «pie le -<#l -«• prenne 
; en c*r<»ûu* <•♦• qu il ft-rail sûrcm*»nt m 
.on k- laissai’ *-x|N»sé au s«»l»«d long-]
I t«-mps -ans 1« herser apr*- I* lal-uir. 1 

1 U*nn« preparation «lu •*«>! <•>! la . 
'moitié «1* la ba’aill* Veilk-/. don*- 
;i e<- que la surfa** -«*it au'-i j»ar- i 

, ain-ment ameublie qu • |»»ssibl«-. Kn-j 
{suit*- choisisse/ la variété qui **«>n-. 
i v i*«nt le mieux |K>ur votre district «-t 

<l*' l;i semen**** qui g**re»«- bi.-r
A l^ennoxv ill*-, «lîins 1*' variétés

• Flint, re sont l«- «L»* <’«*inpt*»n
j «-t 1«- Jjongfellow et *ians le- « 'jH*-

«*« s eoebées dent 1* \\ i'« on>in No 
|7 «*t 1* IIAtif d«- D arning qui «lont 
{donné à peu pré- l« s m« i!U-urs ré*- 
, -ultat».
} l>* mais dort être plant»- «n ligm-s
«spacéca «k- tr«-nt«*-M\ à qiukrant* 
jHMiee- suivant 1» var - t» ecpen-! 
liant, -il \ avait de* nisuv;u.-««s 
berl*»- i) v»u*ln»it •*»*ut-ètr«* mieux, 
plant* r en butt*-- p.xpn-t- à roi-, 
pied» d'éeartein*nt, janir «pi** l'on] 
)»uis-«' bm«-r dans !*•- d«-ux s.-ns Si ; 
vous plant* z en lignes, tâ* h« /. «t* 
tra*-» r v«».s lign*-- du n*»rd au sud ‘ 
pour qu*1 la récolte ait !♦ plus di | 
soleil jHissibi* *-ar l«' ' <l«-il * -t bien | 
néce»saire au dév« lopr-* ment dur 
blé d’ln«le dans «*«• disin«*t Sarclez I 
à la main autour d* fdants.

Dt m i'* «ri -il*» « -• • « rtain* nient ,

Troisièms
Exposition

Annuelle
D’AUTOS

HcUIttir - BULK
sera tenue cette année à notre garage

85 rue Nolr.-Ddm^-d s-Angcs
et s’ouvrira

le LLND! 25 FEVRl n à lül!. ü.it.
pour durer

j:5qu*au 2 Ma RS inclusivenu ;t
Cette exposition ser.t ouverte tous les olrs

jusqu'à 10 h. 30.

eéral à v* tin voir dur 
POSITION (4.1 *'t
NI FIXE la grand*

■ î» s pour 1618 S »u 
goftt- et i»«*ur «onven.i 
d*« t*»us l« s jr«nr»-*. •!* | 
plu- belle v oit ur*' *1* 1 
1<- comnuT»-*

l'omm** |»ar 1« - anr 
convaincu «lavan*-- «4 
ri«ftr* '-bal* ur* u-•* itiv

ki;si;r yo.ns

quelle- randront '

VENEZ
«i l’ex i>«»»i l ion c

F O U «- E

JOS. de \ ARLXNLS
85 RUE NOTRE-D\ME-DES-ANGES

1

V____ _

■lll.Ul

leur

m«»de de firtmcrvation 
jvtur «’ett»- récolte si utd*-. oopcui- 
♦tant 1«* blé d’Imie mi* en gr*ms*-s 
veillottes. liée» j»rès du -««mmet a\«*c 
«h* La tic*-I!«* d * ngerbag»- et laif.sé 
dan* le champ jusqu su moment 
ou l'on désire r«-iiip]«n'**r. puis hn- 
•|i* f»i» « tieor* un trè- b«>n ahnn r'.t j j,,.u 
liai» les animaux n « n wmt |*h- aus-i .j î, 1U 
ri»nd*« que «le l enailagc > t îeorg*-

adr« —

NOTES PERSONNELLES
—------ 1 amis ré

Mme veuve P. Anmnault, *1* «««nnpa^i 
Montreal *-t en ville \ ««l r>qf*.

M. t’édair** Blais *1. M . - -, ri .
Michigan, es’ *-ti vide. Ttarents

Noce?' cl rgenf Ma y Miles Mirter
•T”.

\\

uni'hui et 
. ’’»'-.-ran. Mart 

ni* *!*- Mary 
d* plu* Im u«* 
iitnul*'-* ' B*«rri 
• «levrait ma rir
1 • .
i**«nadair«- eijk

V. n* -^di -d 
Margucriti- 

L:. Lille a'fX 
! W!,»te mit k- 
ni' L antmfts

s Ht heur* - 
que

pu VP»

I Montréal.
. Qtrél*«*cLIGUE COMMERCIALE
j Sore!

Inc assemblée est * s invoquée pnir • Shawintgan s
ventiredi -**tr prochain, al«»rs (juc j Trot*-Rivières M |n
le club IV li. sera fifllcieUeinent I/v 7 17
«téi-iaré «*hampic»n.

la* séné «iernii'r* est annul*»' I.**- LA LIGlrE DE QUEBEC 
juut«*s devH’cnt «‘tn- t V N U. v» j 
G. P K. et Hôtel d*“ •Postes vs î Classe
Ssmson «t Filion.

cla.s*erncnt final pour la’ Olvmpia

A,

Voici le 
saison de 
ce't« lig”«-

championnat ldi «lare

C. P. R. . s
SAmson-E’iliou 4
C N. K \
H «le» J'este» 2

Le «’lui» <\ N'. K.
Vau dernier.

i '< 22 
le champion.

UNE CHAUDE LUTTE

Phillip 
, Pappas, t i..
I^bb n H 

! Bi-set 
(Talbot, A

Totaux 
Lrontena* 

Fréchette. K 
Thihault. J ) 
Amio». h. 
Gagnon, f- 
fîagnon, C

Moti’réal. 20. -On a repris deux 
partie* null»** do la ligu*- d«« hockev , ...! 
vl..n;r*W. i*nn"ir Jubilé, tm-'r l.-.0|.vm'''-'

-•oir club Lyal! a défait rifo«*h« 1 ,,,,J ' '

au Fr«>nt en a-.

I*»» 207 200
140 149 178
170 14S 214
138 1H4 137-
200 155 BMi

829 842 K95 -

1 i;u l:t4
187 B»2 1 M.
197 160 Bit»
... 210 Iss

178 Bit 179

s«IO Jt •• si;v

sail*-s, à
' *•*• hoir. Il est dé-irabl 

tam-e soit non br*«usc.
l'i»«- «1é|»ê«*h«- d«* t algar 

nous apprend la mort d«- 
i I»h«-rw«Hfd. ancien réds«-t«-ur 
du journal kwal " N* ws-Telegram .1 ;t.
Notre ion.r«T«- a été l*»ngt«-mps ma- nion 

. la«h il était natif d Almont*», Ont. -au* que |m mlant un certain temps 
t’omm-- lu plupari d*-s j*»urnalrst es. étaient chauffée* au Ixu*.

1 <}. « arrièr* il a «lépensé t*»*au«,«Mip |. si, l(»rsque la provlskm d*- char-j 
j «l eu* ri'»*- tr(*i> i»«-ii apprécié*-- [bon < t n tn-mte. <ui brûlait du Nû» |

H.*rae«- Nf« rrill, qui jouait <lnn« j 1». j«,ur et «lu « liarlain la unit 
j la déf»n-' «h- tt’tawîi, * «-t remis i* < si l’on chauffait les foiimni-*-.*
1 prnti*.u*-r av*»* « « « lui». On p«'n-«' s* uleni* n’ pour empêcher le- tuyaux 

«pi i! - nl’LMx-ra contre I*« Tor'int ', j d «-au «i* geler, tout »-n *uppi«'ant 
; «îairs J:. \ ill«*-H<*iiie. samedi ):>rochain. j au manque de chaleur dans I* * 

E« *»rgjuiisation* sportiv -î-' pi,.«.w« le» plu* «»«*cu|»ées. en brûlant
i d«»iv'rnt %ivr* C «>.-t la raison dVtr«-lf»|j lM»i- «lan- l*‘ f«*urri**au d* etu-m.»- 
| d*-s n<>nibr* iis* » fédération- <;ui ré^i-- et dan* l àtr*

-♦•t;’ i«-tiii-lhonent l’athlétisme géné- U. si t’ori fai»ait un u-jig*» phi* 
rHii--' t’oinnn* not r* ami St-pèr*-j jrénêral «ie l»»i j»«»ur ia emsson de*

île di.-ait an gv rnna*e de VA A. I almn-nt*.
| d'A Nati«>nal» «-« ’t.* *>rgnnisa’i«fn • 7 Si Ton bouchait. I*1 mieux f»>--

* tr* •Mirai'* ra I éelosion de nombreux ' gth|«-, !*-- passage- r air d«-s j»vrt«i»
• lui - qui aider*»nt à rendre I**» con-Ud fenêtn-s. atin «l'*'mt»é* h*-r les «•«»»!-

Cours plus ntén--«nt* pan*»* qu’il» rants d’air « *1 l’on iKf.lait fonr-
-en»nt p!'!- ontest» - t'omme I» M ; hhi>« - chaudière* et conduits «I*'

ton: A. A A . « U* visera h »l«»nn«*r I» 
ô73j -ans nuir* Hu»*un«*ment à c*
47t» qui -<*nt |K>tir ainsi «lir* 1»s préeur-|qui r* 
.VIH ^eur» vivant- d« la enuac «Ion» n(»»is 1
4.VI HV«»n- le suc****- tant à «««eur er«»û
ô'Jl ! La n aacarad* qui devait avoir 

lieu chez le St-Jean-AmaUur, hier,
2ôti7 j « st r*mi 1 *•* M*nr “i I» temp- e»’ 

Ifavorablc t’ette fêt«- promet d’êtr»*

I <*hak'tir *lans le aoua-sol, 
«lulw ni)'. I «lu sénateur W.-4

I n

vainqueur dan

• Dana la •-hi-»»' B. le 
It» - furent le' suivante 

Chev. d* (’«ilomb.

COMMENF SE SOULAGER DU 
CATARRHE

v»» ' fc. ^ e* V 'Mhtt*.*- .,(*-.-- 
il’ catarrhal* *< «I** Unit - 4ars I» 
■^’*-, alJ*-i <•!.. r.-r «'ll* z ( ««re ptvar 
:ia«'‘«m I mv» rh- f’?rtinJn iouhl»* 

»»«r*v», Hpixirt.-/-lM «*ti*7 v«**i« rt aj«» 
e*-)- fi»- ;»• : ch-. 1 • «-l i l r»eu *tr 

»i«rc a-ar.ul«. •ruii* Il e«» «In «liin«
ç-haqur f*a*t'.,rt sn prefetr»- 1 cu»l-
lerfe 4 «oup»- 4 fol» »)»r jour

Ce rrm*«ie ori»ur<-ra truJTvnt un
prompt anilaafmeii* aux ttnilla alar- 
inantr «la!.*i la tét*- l^r-. narine* «»h*- 
tru*«s Jr-raient • ourrtr. la rraptra- 
tl»*n de>entr fa* ile et «• mucua .•»«**er 
de t mte-r dan» la s«»rge

Il f'M fsril. à p-4p#-r- e« f! «irt 
n*.-«aMe à pren«tre. Tïwm «eux «pii 
»>uffr«nt de «atarrh* «ievrateri. r*r 
■a.ver cette prea-rtptt*.*» \o*a» troc- 
veres. exacterunt là «■ «fi U voua 
faut

Bagé. K 130 15" IN. 170
M slatm/uv, A. 113 145 178 MM»
Itaiair. 1 113 113
Baillarg*s»r. F. 127 |s7 314
H«»y, F 18 * 149 177 5418
Ham«-1. J 194 125 134 153

Totaux 
. J-nmten»- 
| FrétdictU*

< ’ ha! i four. « ».
' Thibault. D 
Ik\Vte. < i 
Vmtot. F

Totaux 
le* Fronten»«- 

parti**»

V221 jo!i«
4P.'» ( i*r« -• .
023 l*ué<
A7I «-ostuiii
ôlh I < ln*n*l*

— I I-
‘J52tt j cot fr* 
deux ‘ rcTt*->

I Cu
; prof»»-* 

jou-j -I» 
j 1*1111 «k** 

i*r«» Imin
t 4»U tottt
• par téléphon* V/.V
p.m. «ni à M 
H i«’har«b**r

D* P à Ht
eXefcie»- dtl «lui* 
à LAr*-na.

Bill v \ outtf.

de muatqu* st-ra 
prix '«•ront dihtri- 
25 et« fHMir l« » 
fw»ur k-- nutPr».

ut v aut le 
Edward»

tnirnande aussi de réserver 
igi- domestiquea l««s d-i-s*

•*t débria «1««» -cieri*--*. qu** 
r<»n brûle maintenant dan l* in* - 
némt« ur- t ’. L.

--------- ---------- rr
TnADf

xrr; <\
Mm. .1*».-

EAStLRN
I

m iàmm I rf*

«•* >r jw
«1» Uaux 

\<tmi'*-ion 
•» 15 rts

■üfir* h* à 9.30 hr- 
« lui* B* atipré a gagné par 1 
O. «n r*-cevan 1 l» Nbm’in*»-

«l, .j f }♦-*>. K«*nncdy ^ 
d eTigj»g*-r t'arey 

Beaupré «lésuv r» n«*ontr(-r 
- clubv suivant-. «limanche

lovoia. t'hamplain, Tarol. 
autre aTnat«*ttr :s sdr* »-«-r

Pour le* victime* du ‘ Simcfls”,

l’n -« r\ i«*«- funèbr*- -a-r» «-lianté 
v**i»«ir**di matin. » r* I églix** «h- Bien- 
vil!*», i»»ur le n*pos «le I Am «le» qua- 
tr** jeun*-' gens «1«- Bi*-nviU«» pér - 
av’*»’ l« ' Him«*«i* ". ('«- s» rv i«*«- *-st
recommati*!»' t'ac dex amis d* s «1»'*-
fUTltR.

«1«*

M
è 30 à 7
■n i. 213.

S’~i teorgci*-Amateur -* renc<-ntn rout 
a l’Arena. vendredi *«»ir prochain.

i «lu courant, 
rencontrer k* 
Salsla'rr' à

Les Cigarettes 
feui le d’étainsous

tardent leur fraîcheur et leur arô­
me. Von» n'avez pas besoin dVn 
fumer d’autres. Demandez les

Black Cat
TABAC DE MRGINI -QUALITE SUPERIEURE 

PAS DAUIRE CHOSE
.lara is fech s—fous f uilîe d’elain

10 pour 10 sous
partout

Mff* E rn* - * 1
n >»n*i 1 otlv i . u*
ni**»- M «4
M t Mm* TboïKii Grav . !. mon
M * ' Mm*- The*»!**!* 4•ravel. M •
Mm. S.-iiuu«-l t-rav*1 vieux.
MU-r t Bruncnn M «,] Mm,-
1 .»r. 1 »’/ fl M Min. Ad«

aiih* «i* l u* 1 »-c. M
Ba.v MH** !<*.-« A n tu
***»pli Grav.l 
méou tlravcl 
Botly. M J« 
Jb-riti* B*nlv N. 
ot Mm* I 
M *t Mm* o.l 
* r*■ - Il '• ■ • • 
qu«* Tout a b 
mine tigrés l»l«-n 
r*tou. né «ont» 
eux un ««Mivemr

Angela 
Alfred !

Ha

L n pt- rent

cher tous les bons marchands

ASQUETTES MARQUE 
EASTERN
pour le PAPA et son FILS

,•,-r—:--------

1

\

THEATRE CLASSIC
AUJOURO HUI CT JtUOI

M AR> MILES MINIER dan*

R MRI Wi Vj K I.C

Et rebi’om* daire Vutual

heur* - 
Feuille Hull et

f* rvetit-

!»

«n* Miawtmgan. 
pr* '* nt* guerr* .

•lub un Frai*

rifi 8413 Hrii 421
vK-torieiix «Ian** «b u\

< **r. t ’ h« v ali* r.
Utiéaum* . H l.VI 140 1 D 138 ;
Michaud. P. 179 15s 154 191 1
JY-nnr*»'. \ 151 lis 132 401

\ V«—r^sul’. M 122 Fis BMi V_»i

ru' • rn

Dimanche. I«- 
11* Jeun* Fraser 
st-J «an-Amateur.

1 2.30 hr«
Newsy l^alomle, .1** 

j \rt |{*»sv h«>nt «k veuti' d« 
j du tir aux pigeon-

Zbyznko « < St«*cli«-r mt»*-*»»-
I ’T'-ront I* 1er mar*.

Alfred L**feb\Te. autr.I*M *1*
! Quél»ee. ancien c*»ur«-ur du Nattona’
! (pu avait été nus au rang des pm 
1 f«*'H*»nnels pour avoir été l’un «les 
1 promoteur** «!an- une entreprise »|**ir- 
tive, -«-rti prochainement r«'*inaiallé 
au rang «l’an ateur

r.fiia le» véritables amateur* 
quel »-«•(•h du h«»k«v •*«■ ra»-*»nibl* 
ront k l’Ar*-na, demain. Soyon*» wi»**r 
tif-, Apprécion « le mén,. il
trouve

I» club tirant «*»t prie 
donner I iwlp»«»»» «I** l’en «h
Cier*i «Imgrar’-

'"'i

AVI J» AUX MARCHANDS
Ln stock considérable $10,000 de chaussures 

et pardessus tous de première qualité et dernière 
nouveauté à sacrifier \

O/ EN BAS DU PRIX 
/O DU GROS ACTUEL

On vendra n’importe quelle quantité.

JOS. CAMPEAU
ENCANTEUR

FAUX COUS

un 3 pour

Notre vent3 de 
prévoyance

Notre
voyance
préclée

vi r te de pré- 
a clé bien ap-

el nombreux 
sen e. acheteur* qui
en < nt profité et qui 
cni fait de* piovleîon» 
p c g t l’avt n’.r. .ci:*ver la

Les me ic red.
à la Saüd LovgÎ

Mer* r* 3i 
fér* n-. «h \
■4 la -«ri1. I 
acheta la 
droit à *•« ^ < 

1«* '** ►«miv. n 
ün- procur* r d 
M I «av ign*

UÊfgP
• >- ■

u \ r«ie -Jor eph



L^SOmL^L'EBEC MERCRLDI 20 FEVKltJt. 1918

FAIS CE OUeTXJiS

LE SOLEIL
Organ# du Parh libéral

L intervention tory

f»«t dur à I him )|catM>n la AinrrN aitir. X cnniitiU
inirtori «lr lu part <W fn'n- anjclo-t^axonr, la pilulr a paru 
arnrn -ai»* <loutr aux -um « pfiluliK- aucuo »l<*> Augiai».

Il faut prrnflrr l#* g* nu commr iln f-mt f*t plia* micon

V\ aah-
iuouim

le»

(/ 4t I* fnr ans

pivt«*ii«J»z par-ilf^uw, T,‘I,M
iît iM»ii)iiatiuriM. |

ii 11ne (fijatai l<> f
il u» m ~tr iju à leur faire fa< < 

ipii rfitr* |ittr«*utli**>4*^ continu**

M«»n-H iir laa k^i II «» » »* l»uttu <iai»- U* (piartiei IS«*lvé»lère par 
uioii'H ur I » un» lundi '111111»

liini ipn* fort heureux d< n i<‘Hultat nou- n avion*» |M*mt l in- 
tentKin d*- revenir -ur « et év «'im*ii»» i t I» - malaiJn*-"» - «I» »i«>*« eon- 
frèr«>, le toi v et I» l»l«*u. n«»u- foreent à modifier n*e> mtention- 

Pui»f|U«‘ non «Muitents «rét»«* liât tua von 
le rnandié épainher \«»-» raiM’un* ♦•n lamentation 

-for»' nous «*M d< nous retourner vou.- •'avet hû 
rorjuet> nou- jap|N nt aux moll» t- 

I*a feuille d«* M I.#>|»^ran« « 
a faire la nmrl** sur l«* sujet il»-.- automotiile.- «t du y««*ht d»* la coin- 
inihsioii du Havr» < < n ait luei «pi* la défait* «1« Vf Ixx'kwall
était dur ' o'tl n» ■ ,< > . !• n ■i i -, <-'. />/ f rt» rnni-/,(trfhii.i-( nrt-
mhi

< il!* feuilk ««•neluaii en «xprirnaiit -4** regrets »|«' la il^faite 
«le M. Loekwell «• «|Ui «-t parfaiPnient l'gifime. nmis «*si <|U«*l<]ue
)>eii urpreii ,nt. - u m u n in.liipuut |»ar !«■ |iukN' la jiossihilité de
pareils regr«*ts. Tant '‘ii faut*

I> autre pm t !.. uaz» 1 t«• tor\ «*lle aii'-si. *• etlor» « »i« pnlli* r 
la défaite «1» M I,'.« k\\ell la r« pr» entant eoliifne I* luit <l«- "Vor- 
<tini*atutn (/Itérai* ffHtmlr jin>< >ntinlr tl muntcifMilf .

Fl n est pas )N»^il>le d'étre plu- maladroit, ni plus fourbe!
I,' vént«; est fout» itr» • » {MiiMpion nous \ f«»n» il nous la 

taut «l«\»iil»t la \ »t 11 « » <-t «pu I- MO'I’ D’ttHDKI'. tory *-t 
venu d’t Ittawa, a I » derni* re heure ‘an- doute sur le- mstanei*-
«rtin |w*rsonn»|te qu il n» »‘rait jcuere malaisé «le nommer, et qui
n’est ni la loi. ni la ( hanté!

( Cst e< qui * xplapa- l’atiiele d* I.'b.ténemrnt, -ame»li dernier, 
v'oJanl au -« »*out' «le \1 l.oekwell «pu, jiiMpi alors avait été [ira- 
tiqueua nt n uié par « r journal * <*-t au* i « «• qui explique la volte- 
face etiange «lu 1 hronnl* ehantunt. lui au-si Itimli rnatiu, le jour 
«lu vote, d» htaiii» - en rimnneut «l«* M l.»»« kw« ll qui, eejiendani, 
.avait été depuis loniftemp- jet»- i la p»*rt»* «le «•«,tt«* « hajH'lle tory.

( •-t • ette int<*r\entmn oHi* ielle «I» rorgHnisation eoiiserva- 
trne «pu expliqu» que dm, ti» la*, la veille »lu voie, «•«•rtaines nota- 
biht» «-on-ervatr" * i«.it ««tomies. «pu avaient promis tout leur
«upport a M l.e-nK» I a\ i ii»'nt «l«* n* plus compter Mir ell<*

\«*u- |Kiurno!i~ it« i bien d'aut r»- pi»uv«- de l’intervention
»lc cette oiinini-atioti ««mservatrii*»* - ixen.ant luétoe soueformej 
«le wiqa n lieries ti hoii«»rnbl«*r ei m«iyen «lu téléphone «-n -«• -♦•i- 
vjtnt «J» faux nom- ja»ur «••'-a\»*r «! inHtiem’er «le- vot«*urs!

Kn fait «l«* fttoyrns othrujr, i) «••'t diffi» de d'eu imaginer «le plu- 
• légoûtaiit '

Il est i »itr contre, «i** noioiien put»ii<pi« 
plusieurs litiéraux «n eette lutte. <»nt prété lem 
well et jusqu'à la 'l«*rn»«*M heurt

Non. une fois «I»- plu-, non- avoti- I «mlmaire |M*«*tu«*le «ittsl 
t*»iic' «riant au voleur jxmr détourner l’attentioii -ur leur- pro- 
IMT- méfaits.

pas pouæet la iimis«‘iie ju/Mpi’à «OU 
m linie. *a» alors ees mamruvre

liii <1*-• niKr» à N»iru. au Ivraie d* 
I1M4u«*l * . »l fa» <|U» la Cour-
lari't l«< tmn U tU»niu «le '■ l .i- 
vont» »! I**- f* r»<|*tf (Hs-i«lc(itaux «le 
\Vit»l»a4*k, ou vil un« |m>|»u!a‘i'»m*a<

. . • _ . 1 < 11 ho houe apnaoiii» aux Uttom».
roupie- net. ne -emit plus inept»* que «le prétendre réagir en «ette | fN)ri„ ltll. rftM.nî , I Ktat •
heure <v»ntre un Hentunent -1 fort»-ni» ni ari«rée par »l«*s siè«*le- de,’*»»' Uif*«. eoiapte mimue i»*rti« r 

igg • ion» • • •: ineubation ngt•■-«, I*
Mai- «•eci n»»u- fait t«»n« her du »l«»ig' l'ui» »i«** principaux lae- 

t« ur- qui put l«* jim--' ont été re*q>on.-ahl»*s d«- déceptions éprou­
vée» par I* \llié-

I rop «h* «-aïeul#- loft n*sp**< table» «J ail leu 1-. **t legitimo au jt»au<'<Mjp I» Kn-i* »«tu«*IW-. tra- ' 
■-•ul iwiint «!• vu*- nat mival <»nt prévalu dao- la conduite des oih ra-i 'lkl',,a, '*! Uey».iu« .«»u «t I »-

, . 1 lu»n In* « i » *»,jer» alUuii.ihd ou rï 1
t ion», «»nt entrax *• la coot>eration «*ritr« Milefl |>ar »• pa^s» ce nont un (,njri ngi«i. Parmilii» r>. il 
là le» raisons «pu ont «Hi)M«-h(' «I »»bteinr iu*qu ici le plein ren»i*- uat \«« u «n Kuv i* où iU$ut pri-

SATED
d* Li> l.i\»»ni». don «k-venir fn*n li­
ter, «*t la froii«i* re «iouanu-n «loti «)»• 
rnettfvr ouverte »iii » '»t. «I* la Ku- 
Me <‘I ♦•tr» f* riu^» «iu '-‘lié d** l' Ail#- 
r»ii*eiM !>-- 1^» tton- prêter# ni d»

k Muni* Augmente la 
»le» fietaotm#-* «l^iuau» re-o-ww» épu»- 

dan* l(Nita<-<- <to rlix Jcnr* mi |ilu 
atmm» rat Emphtf* «*» niriemeiit re- 
•-<xi. 1 natal# fiar d ancire- «.'•nattHir» d»-
t 1 .-i ni* « «le* ini-wbrea tl t'OTifr#*
I *1 *1#* m-ale# m-t ••, d* « -•nrtrno
« '»-r* <1 i.tiMir «••eti «wnim#»
Infoiii *-/ vmia-m «-Im-/ voire iu«^l#*idn 

»wi •■»e* votre 'iharntarlen.

ment 
Allié- 

Tout 
I* rieur** 

par

I» f«»r«*e- et re—our»*«*- »fi-i«lérablc‘- dont «h-poMml

a

l**tr’ à l'agitation révolution nu tre «i 
«*«'j il» «*nt de* *alairi-j. *-r

'et il- ont r:tp|>orté U ■- • xig» 1.-
«iev rait «Jé-« m iumi* etre -a» rih» a •CtU* préoccupation -u-l'*' t>r»*pr** miv ftop'ilatâm- ineulf»- 

. . , . 1 . . |et MilM>r«i«»iiiie#-», i«di«*r «|ii« le iiarta-«•nloniie aux intérêt- «le tou.-: rom farter la victoire ta«-!?,. ,l#.N .iwUl.%11„. . f ti,, M,.n
! t’inploi. à « «•- lin-, «ie toutes les fou es disponibles de ;d'F.(rlise. T«mt «vl »l«»i« le«jr fin-

(rendu |»«j»ible par U droit de- peu-» 
pU * . di»«po-*-r d'eu .-ni* nu- «*t il- ne 
*» remhnt (»a* •»»rnpt* «pi’ib

la tentation «le jalon-er la gloire du «*o|min.

Pr# *-*• Att-*«sM«» 
Induire-, P»

A Midland liank 
loin» Si<»«k Han*

•*ana4li<nn*
Ij* Lond«»n Cil v 

♦■» ta I>»ndon 
se -ont f»i-

NOUS OFFRONS:

$350,000.00
de debentures de la

CITE D OUTREMONT

® \o
5 ans

£chéant: !• 1er novantkre 142?. 
Üénonimation* : $100 «t $50(1.
Demandez la circulaire de(ailt»e a

s‘app# n« roni «i4^N«>rmai* 
.loin» City A: Nfuitand

II

Trop de réclame tapageuse !
ij'iéb*c, :<t fi> r • 1 toi s

l organ*
i:t l or-

Si I* i «hcule tuait en «•• j»u>>, il y a longtemp** que 
«J» M Sauvé, à Quéla• l’aurait envoyé <le vie à trépa- 
gane lui-m»m» «l’aill«*ur-. aurait -«•nibré de longue »lat« !

Il faut voir aver <|u«Tn «-«unique insist an»** la gazette bleue I 
ne «'«*'■-e «1» non- jmrlcr «1» la merveilleux* organiAatiou «•érébrale ;
»l« M >auvé. «pu pen-c à tout, «pu prévoit tout. <*t san- letjuel ri«*n I 
ne fiourrait -e faire, pare* »ju« jieixmiH* n ent là jiour y peneer avant 
lui.

t » * jour» «ierniiT.» ernore, la gajetie bleu«* nou- entretenait 
»l«* la *. 1 g prévovan**** »l«' .M. >auvé «jui. au «■oininencement de lajèn p.» 
(I«*mièn^ -es-iou, projKx-ait d« faire «'ouper «lu Ixiis jx)tir suppléer 
au «harlKui «pii nou- matifpie. Kt « **-t encore dû au merveilleux 
pouvoir «i»i»gani-atu»u du chef «le l'oppo-ition. -1 ITmnorable \t.
Allard a pu -'occu|>er «le la qu«*»*»tioti du cotnbuatiblc. mettre en 
train quehpie projet.

Vraiment , a il fallait en « roire - le* sornettes u»b« ule- que la 
gazette bl» u» débite hi-hel>doiiia«lairpmeüi -ur l«' »lo» de ^«>11 fétiche, i

!*• «>i-
i\«*nt au\ liants fai»-* d»* armée* al- 
|k*man«W. qui ont !i»^rè I#-» t»roMü- 
!«•♦•* Italtiqia* Ia-* gZ-tuTsux «11»- 
! ma mis i##*ut couv*-rt*i d'injnr**- dan- 
un»- prot’iamatiou «lu group» -«-'iali-- 
t** minontain de liiga. S'ils aont 
qualitl#VN d< froids lutudus*
hM'heideirmnn ••*» traite *' d'inir»- 
«l#-r«t rTH'iin-ur”. |K»ur a\«iir prétenclu 
qu* I»1 prokdarmt ktton temlnit v» r* 
un |»rot» »*tor»t al!» innnd Ia*- -« «Ma- 
liste- «!#• Kiga veulent rester a\e«* la 
|{ii*-i« <ev«»lu» lonnair. < lr. la K«1\o- 
lufioii d«i h <1# i:v fait \»>ir «pa­
le- Ia-Uou*. atift#<itAi «léli^s d»’- frein­
ai la «li-x'iplin**, -ont d'une # fTra» an- 
!«• « t fér»A*«- >auvagerie. Tout pr««- 
gr- eultuml et • < «-iuuiii«pn- leur . ** 
venu «i* * Ml» iiiaii«l' «Iroi «1*--
pujpIeH ?• di*|»»»s«-r d’eux-niéme- ” *« 
pré*«nt«* comme une terribk m« iiae*- 
|H^ur I#-- éienu n’- <i' ra**« alU-inonde 

l.altc il e-t pour #*ux un *y- 
nonyrm «t'anarehu * t d'a-wervi—e- 
nient

-ion née- et
la "lAMidtui 
liank

Ia* «leux baiiqu»-* «ml «le- dép<»»*. 
• un pa*'if «!«• I.JNJ.CXXMIOO «léi»a- 
.«nf liflO.OUU.UUO «-eux de »«*u»

mure E»an«pie anglaise.

CASTOR IA
Pour Bébés et Enfants

û Usage Depuis Au Delà De 30 Ans r
Port» Tou- r-^

^CaCürpnraiiDu brs (Oblt^atirnts
fttNt DUPONT, Gérant. 

PàtiMe Banque d’Hochelat** 
132 rue St-Pi»rre 

7él.«932 - - Québec.
4t*v

Jours I.a
Signature de

SPECIAL
DU

JEUDI !

et mdi- 
« «»U«'ol. -

iitttbl** <pi<
« M Lock

1 )u moin-. «I«*\ »;o« ni il- n« 
unuer ectte iiialUeuv te lu f 
«le larrons '«mt trop nppur»*nt 

Monsieur Ixickwell fM»ur
W*** il li but up}H I à Iji 
ti«f>»» conaervattic«». « »» d« 
la vérité

>t «*cs gft>—la avaient «.«u\ 
pii- qu’il valait mieux |kuii eux 
•J«* tri- li«*v re

M ai.» «‘p n«* -««nt pas gen- a 
fti et surt«»ut an- -«• lainciitci

noinpiiei a employe k* vert «-t 
rnièr» heure, .tu -upp»»rt «le l’orgam-îi- 
«k t*»ii' «« - n»ov«*ri- 1! a été battu. v«*il.i

| uotn- prtivmc» '«‘rail bi«n à plaindn* -i M Sauvé n'exudHit pas! 
Sir Lonn r « t -« - ministres iraient bien en peine [jour adminLstrer 
leurs «h-pan» tin nt- resjicctif-.

Il arrivM'. ««'pendant. <pi« eette pr'v««yanee lameo-e. univer­
selle, attribuiM par la gaz«*tt«* bleue à M Sauvé, n existe que dans 
U (mm v« :oi -urchauffé d<* « eux «jui lui tieiin<*nt l'encensoir, «fana cette 
chalM-ll»* indigo.

Il est v».«1 «pie M Sauvé a parlé de la nécessité de lain* couper 
• lu boi- «I»- ( haulTage. |iour imiplacer le * harlton. Il a même fait 
me motion à «« sujet <*t I un «le- mini-tns lui a répondu que l’ho- 

i n««rable M Vllarxl -'«xeupait «l«* «*ette propo-uion dejuji- «pickpa*
{ !«*inp- déjà

1 «iinme «pi«*-tion «le Lui. nous -uvon* que riionorabh* M. Allard 
~ «-t «M*« ii|)é • i«* « «* projet, avant «pi** la session commence.

( est aiM-i que l’on « r<'«. au journal bleu. Heu douzaine» «ie 
l» g» ii'L- |Muir ta« her «k* mous-<*r AI. Sauvé.

i-il na probable, plutôt. «pie M '-auv ayant en-
Allard. « n arrivant à Qué- 

| l«ec |hmii In -« '-ion -e -««it empress*'* «l’en dire un mot lui-même, 
j afin «le pouv«»ir en réclamer l«* mérite?

, ( «• n’e-t pas iin|K»ssible, 011 l’admettra, -urtoiit «{iiand l’on
I an 11 depuis longi«*nq»s, que le chef de l’oppoeition ne dtàiaignc jia» 
!«•«•- j h * 111«* moyens de pmpagaudr

- -----—■ ------------- ------- --—---------------- --- .

Im uime lu plu» profonde «lu mon-; 
d«« e-t «s»llf «1«- Alurra \ « U»»*, au \ 
Brfs.il qui atU’int «i tlOO pads. t*u- 
de-sous a«» la surfa»*» «k* la mm».

( ♦•lt« mine «l'or «--t « vploitéH i*ar | 
Un» «•omiMAgnn* anglais#- Na v«*ine I 

1 pniK ipal» d(*-«'»Mid daim U* -«*! «*omnis 
un gain»! couteau à un angle de 
t.", «kgré-

\»* -**ml«le-t-il pa- jirobabl#*. plut«*>t, 
j ti*ri«lu parler «In projet «le l’honorable M

MU* igeott» oifauMit «««m L’OPINION D'UN CULTIVATEUR
»« « epter leur défait** -an- -oulcver

une défait* 
de nniuvuc

se grat-

L incident Robe rtson
(Jurb fil ft ’ 1* r tilts

tl«*!ll - c-1 
regnttal>l« 
■tat-ma j*»r

ge

-olutioiiliei* hier aux 
s«»ulevé autour «lu 

1«‘ loivt- c\|a'*«iition-

ine loi- «l«

pi« (Mmsible. ài 
par le déjvart

Il tant -e rejomi «i« la layon 
f Otninnn* « I .«-mi: - I n • i'l«*iit 
généra! R»»la*u-on, l aneien «*lief d 
lUilr* - britatimque- en I l itnt '

I «■ premier nunistn , M Ll«>> «l t 
triomphé; il h fait tnoniph* 1 I* lam -«•ii-.

II n’eat |»as inutile d établir, au-si « lain inenf 
l'an h* «les mfnmmtioii- «•onnuc- la -ituatum « r*V 
de sir Wilfiam Roliertson

\ la -mte de la «lennèt» * «»nt«*»vn« «• «le** \lhés à Vemaillr- «k* 
nouveaux plan- ont été ailopt* «mi vue «!*• tN*rfe<tloiiner le piineqa* 
tHnt*c« déminent .nlnn- «•» re« *mnu «I* ! unité «k* front entrnîrmnt la 
dirr«tioi» centrak' «k- }»lan-

Sir \\ illctin R««ls*rt-«'ii «"i-taii t -«'tt' « outer* no «l« \ er-
Mülles en a qualité «k « h» t d’etat-major britannique. I
«lifll Maiu m»i» eh» l - ' n» « l* «lcnu*nt pp-e.nl

I^i di-« tisMon ti i tiunei-. le luxiveaux plans sd««pte- d’un e«un- 
niun :«'Mx>r«f «t ;u t‘«’p» * par !•• g.'««ai Mai g. -ans d’aillcure «pie sir 
H ilhain Roltci t -ou «i « !• • • î , I |c«-tion I** « al»m«*t anglaia ««iTrit 
à mi \N illiam KolNMi-on « ;s*-»i <1* repre-s'ntant -ur )«' e«»nnté m-

Motisieur I» r«*dact*jur.
V pro|s>- «le «•«■t aciitt» «Je |H»r« s 

i«mr 1» r»produ«*tion. " L’Evénement 
| «• m «n -.»MifH«*ur t n rrmnsieur (Im 

r#»au, ancien «niployé «lu ministère 
d*' ’ Agncultur»-. r«*n\«»>H jsiur cause.

mb blent tou» deux avoir l’hahi-1 
tu«l«’de m«'ntir «ffrontément. N'affir- « 
ment-ils pa « îi « fT«-i <|ue tous k s d’un 
tiiiniHiix a«*k«,*s -ont de mauvaiM» pour 
qualité, qu’il» ut vaudroni neu pour 
.« reprodu«*ti«tn qu'«ui k - M«*h«,téM
r«'|* C» . s;»II- eximuMl. t«»Ut <N*la (

«pi l'aelM'teur, M 
«1«“ plu» ini|H»nanti< 

«lé|wtri«'m*Tit

!»• Ministère de l'Agrèmlture « réussi 
.» en achet« r près de cinq cents, il 
l»réten«f «pic Us |s»rcs sont <!• mau­
vais»* «piaillé, que N* mouvement 
est un tiaM'o «*omplet. ftar « «pi a 
d« u\ emtroits -eul« »ncn*. un nombre 
a-s**/. rc-treinl «le pares -ont attemt 
«lu choléra contracté en roui». Kt. 
tinalenwnt, il va jusqu’à attaquer, 
an» raison au«nine. la < «mpéteniH» 

# rnf»loyé (tarfaitcment qualifié 
faire le travail qu’on lui a 

conüé. et qui l'exécute d une manurc 
irrépnn hal>U .

< 'ommi ut expiiquci • •

SIROP B[ fl- 
EOES POUR EUS­

SES LE RHUME
il netteie le foie ef l’inteatin de» 

enfants et ceux-ci ne tardent 
pas à revenir

d*. de TABLIERS DF. 
CUISINE, valant 69c,

en vente
100

en van

jeudi seulement

AU

*nfaii» souffre «lu rhume, 
pa-. donnez-lui san- tar-

l.amU«r!. , d» rite «i» monsieur (lanuu. jM*ur 
tnploré» | tout <*e <|ui tou<*he mu «iéparternent 

l Agricultur». de l‘Agr.«nl*ur*' N#>rait-#** l\« u. r
! affirm«Mit-d n .« cm un*- « «»nq»éleu«-c* ! regret du j«ara«lis perdu? Il e-t «lifti- 

jMMtr « • travail b ile de c«>niprendn< conunent un jour-
< » -m ♦ «in«* « alornnu «pu diwre- nah-te sérieux et res|># ctal»l» jh u*

dit» -♦•lui «4m la u voûté* «*onime j«x>nsMltir à m* faire IV-cho d’un mdi- 
mwai U« tan b» qui étale *•»«* «uttiw:- | ' ‘du qui na que !a v* ng«*au*« pour 
«lan«« " L’Evénement". J mohile

M. I,amhert e*t re«‘<muu ««»nmn , M»RI( OI.A
lun «les plus compétent « «xpert* en 
lM*tail. q»»*’ n«*»i- ay ums «lau- Quéltec.

n» votre 
’ , u«W
d»r un bon nettoyage «léstomac, «k 
; « oumi
iiiM>u« tant, irritable txi!»*. s’il ne' 
dort, ne inauge « t n agi» |«tt« «k j 
ta« «n naturelk*. - il a mauvaise ha- I 
k-mc. i'#«*totnao a«*ide, donnez-lui ! 
Un» ••uilkré»* « th«- «le Sirop do 
J’igu* «k* <’altftwnk*'' «' au ImhiI 
«le «quelque- h«-ures tou-» I»*- «fétritus 
empoisonnés i»ai la «•oustipation. 
la hile sure «*t la noumlure à moitié 
«tig» ••♦e s*-r«iiit tout douct-menl ex- 
jNiUéa «I**- inteatins et vont MBrcB j 
le uou'»M'« un enfant en Hanté, de 

boni» hunu'ur et pivt j«*u«*r 
-1 \otr«* «xufant »«*u-m . renifle »t 

s’il a attrajié 1»* rhume ou ••n<*«»re ; 
-'tl «*st fiévreux ou s'il a mal a la, 
guig* «ionm /.-lui une I«oun* «lo^e | 
• !«- ' Sin*p «I»- FigU'-H de Cattfomi» * 
jH»ur fair»- év-n* «i» r l»*s intest ins, quels 
que miienf U- auir»> traitements que 
vou.- aura*/ pu lui fair»».

Le* enfant- mala«k— n’ont pas 
!><«oin «I * *re to'iniM-nté- jwur pren­
dre r, "laxatif aux fruits" inoffensif. 
Dee millions «J» fneres en gardtmt

Syndicat de St-Rocli
85-87 rut ST JOSEfH

D’ici au 28 février
Notre vente de pré­

voyance se terminera le 
28 courant. D'ici à cette 
date il serait de votre 
intérêt de profiter de 
nos prix qui sont de 
beaucoup plus bas que 
le prix de revient dans 
quelques mois d’ici.

Réparation 
des sacoches 

à mailles
Nous nous faisons 

une spécialité d’entre­
prendre des réparations 
difficiles, et la répara­
tion des sacoches à 
mailles est l’une des 
plus difficiles que puisse 
accepter un bijoutier.

Si vous avez une sacoche à mailles de brisée ou endom­
magée d’une façon ou d’une autre, envoyez-la-nous; nous 
nous occuperons de la réparer et nous vous la retournerons 
pratiquement aussi bonne qu'une neuve.

Nous finissons de nouveau les saccCche* à mailles, nous 
les argentons et nous les dorons. Nous fournissons les fer­
moirs. les chaînes ou toute autre partie d'une sacoche 
à maille qui aurait pu être perdue ou endommagée

G.
BIJOUTIERS

16 rue de la Fabrique Vi»-a-vit I Hold de Ville
.Jl!

Au complet

h

CHAMPION

CONTRE LE

CLUB

Al’Arena, demain, à 8 h. 15 p.m. Bourse de $800
Le plan des sièges est ouvert au Semi-ready, rue St-Jean, et 

au bureau de télégraphe C. P. R immeuble du Merger , rue 
St-Josepfi.

Réserve* vos billets sans retard, car la vente qui en a été fai- 
hier laisse prévoir une foule énorme.

Fournisseur*

183 rue St-Joseph «U n M i»> Lot

La Banque Royale
DU CANADA

DIVIDENDE No 1 2 2

dl
A v is
Mende JS.’i «•«•s pr-#rnt«-s ti.'rii! 

««♦• TN« «I- l'« U H « t « «T «in
•i"tk leur por’»***. stwhant qu** sou *»*- , . - ............. ............

i..n m IW i, , .«r U foi»* . 1 i "'M '*« ««•** «1*- «l«»u/e poiir «•»•!. • jmr amt- ,K>n 1 M IIJ ^,lr U'A ^ ,r k ' U'itHi |.a>« «l** cette tanqtie a *stir «**s mt*--» prompt» **t -tir«‘. -léclarA |K»u« le «rimestr»- «««uran» «»t que'
F.U»s savent au-. qu'um« ja tlt»» ' dhulemte sera |W.\«.».I«- à Im bafKine • «
q«—»« ■ ■ • • io ”i k • ÆnrmViTh
j»orm» t «I*- sauver un «-tuant qui aux «« lionnam-s «n rrgl#- l» i
{svurrjiit être b loti mslade k* U*u-1 f<xru*r
«lemaiit. 1 f*,lr «««Ire «tu bureau

OOOOOOO OOOOtX>0(>o<>o«>oo

la guern* crut Um 
«T iHMivoau jMi-tr

tl«* ««lin* «k
k* lutturv i
r\»t**r tout 

«k* «ioitnri

««tiluit «iu 
«huunutT

luit «|U«* I a«i«»t>tiun
U* nM«* «lu «■h«M •1Y*'

lnuN-(»iiient jm »>#«iii»«'1. !«• iniiiistn»;n,H* 1*' Pr,*f«
.» -»r W tlliuiii RoU'rtaoit. I«* - iHnx I x,w'I>",, ' 1

l’ofTiv; «k* plus
* hux veux «ju*
À « ««inptvinln-

teralh'- «h \ # » » w m
La raix«n «le «

Ih*u\ «'au plan «(Mit 
tiiajot .'»ngl:u-. |M«ut
de 
*lr

Or, «tIui-vi r»fu-n
«I »*tnt-tiKi««u || -Hut
HuU rtwui < t «liffirtic 

Il na reatAti qu à 
t >n h? «khkumnag 

mrnt ru f inin*k -Hra(agM
SuutrH tout*', la «pM’-tM»ti -»• ? « -iitiM* «loin- a «tN i fallait-il -a- 

«rtfi« r k pnrn ij»« «I tnt« iV' u|*« n«iir « «'lut iHints par t«*u- k'- «•ht'fs 
:tll»«" «1 un orgAiitMii** «!«• < «iht -ioii « «'ntrak*. aux gn«*f- |M*i-«»ttn<*ls t 
«Futi hoiiun» si riiütmgtu* put il êtir*

P«J**N*r la «pioMintt c’ttsl la nV-otiHiv, «lu iiaun.- jxiur tous k> 
g»mis tl*' bon -en*. LY'tptattnu |n rNommlk' «kut «'•kk'r le pa^. à l’heur**» 
j*rêî»ent«>. «levant !«•- *pi»-iMvn- <rint«;rét -tt|»èrirtir

I n I ranee, lor-qu** bit «k*- wlé «k* ivmpIwMT k* maré«%hal .loffrv 
qui |WHirUiht avait «•ettain- latin* is sut hou front, on n «*nt(‘ii«lit 
lav» tin -«ml mitrniure.

I k* môme loraqu’il fut *k « ni« «i* n'tiip!a«*«‘i Nix’llr' pat IVtain t 
l’opunofi |HiI>lk|tie fit «xuihaiav entaTe au goti»«*m«ment..

II eut «’té •ntiiuiiionf n'gretfable «pt’il en fut autrenvat enttran- 
(ie-Bretacta*. In f’hambn» paraît Lavoir ««anpnn et imuis devons noua 
réjouir «le \«ur l »n«*i«lent h«'tir«Mi*H*tnent ternuin

D ailleur- tl « rait ptp'nl «i«* rliereher à -«■ tain* iUumoii la

mare- \ ' "'lé hui» i 
1 hranrhe. ;i 
' N«icjétê (k*- 
d» Quéh#-« 
hflé «*omm*

L'hott. Ném»«#« 
«le Ih So#M#*t** «k ■ 
tain». M !«• 1 >r (

l* q«i «I • ooiMijs* *1#' *•*■»»♦
titn* d’aeheteur de la 
Fie-« t»: «k1 la pronn**»*
Il «‘si |>*rfaitvm*nt «pia- 
« \p# r»

tianteau. président 
Kiev eu :m, 1#*

Hjturv. MM l>#
et laoalh 
I n ’ u t ètrt-

, dont la «ompé*» 
fn»«w» en «tonte «k 

ur Mar»«»n «lu

•I1IS
nee m* 

même 
«•«•vllége

sont
d«* «*e q:ti preeèd»»

pn » i« HM*igiM-r

t! ofint sa (IcniisNion «!«' chef 
la eoiuiuitr «le Mr U iliiuiii 

en fait illogt<|ii«’. 
n'inplaeer « t « «vt « «* qui fut fait 

■ it lui «humant un ruHiveati oovmnande-

nant. *ju«- Ion «-«msult.Main
g»'ratits «I*
«k' (aj>-K 
S*e-.\ruH‘ lA«j*«H-ntière 
d»s animstix acheies 
ImtI et q .• -’Uit sivus 
(oils v«»u«• dirtui» <4»ii

^ *‘rnt«v Kxp*'riment>iU s O 
«1** IA'rmow i!;* «I» O

sur
tacr

la «(iialtté
M. Um-

leurs soins et 
«•es anmi-nix

de «j naît tr -.ujieneur». 
L Evénement" et

n »n
» M*n

•ont 
déplais 
so ilffk »ur.

Quant à «c «1ertuer, ta» pi»urri«i(M»ti 
(«as lui «k rîtamier quelles soit» ses 
«liialttk'atuuis en tmluslre animale ? 
N e-t^-e («as lui qui a»*»*«,ptait. il y a 
trois <»u «|uatre an-, nu |NMt» «le juge 
«ians un «mn«*AMim «le eh»'vaux, alors 
qu il ne eoanaissait ab*«»Juui* »t rien 
«ians cette iiram'b*

\u*'i grà«,e è '«*n t(ii<>ran«-e **om- 
pl#*t« le «*v»n«M»urs fut juge au t>«*tit 
honheur. #1 «*e furent le-, cbavaux 
le« nunn* méritants qnt «*l*titin»nt 
les premiers |»rix.

\n»1à qti' JMMnt tuett riU«tl\ tdu

O
O
O
O
O
O
O
O
O
O
O
O
O
O
O
O
O

A RETENIR

i k- 'h Patrie’ Montreal 
Nous n«’ prétendons ja**. qu** 
ton! est parfait en «•« qui 
••«»n«*eme h* pr«*gr« s agn««ol»> 
dans |«- (JiiéUs- \ou< n hési­
tions jvas nous-mêmes .« fair»' 
«uitemlr» »pj» lqu<*f«).s «l«,s «*n- 
tiques, m»'- uuM)uem»Mit en 
vue «le pr-»y « > mitmaux à 
r» altser

Mais lom de nous tout 
<t« v<«'in «le mérou na ! im­
mense e^-e»r qu’a pn «I- «ni* 
«luelques année, ur! U- 
<iévck»ppcincnt Hgri<*ol* «ians 
notre ivrnvMnoe. non plu. «ju­
in puissant!- impulsion que 
lui ont «lonnée le gouvtrm- 
uient «le Quelle*- « t le minis­
tre pr<»v imual de i agn«-ul- 
lurv. Une critique mjnste,
• «imnie « elle qu«- v MMit «le 
fair») ent.MKln* le juge Bu- 
dos, est destnntive. Elle 
tend à «léeourager plutôt 
qu’à stmiuUr Elle revêt un 
«•erfain cara« tèr»* d»1 «l*;ti gri ­
ment qu» ne peut qu et re 
funeste aux mtén-ts natil- 
naux

O 
«) 
O 
«> 
« >
« » 
O 
«> 
< » 
(» 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
° 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O 
O

Demande/ •» votre pharnueuen 
une Ih.Ut,Mile «Ih ' .sirop «I»- Fl- 
gnea «k* « 'alifornie", dont la
houteil'e jsvrte les inMruetkms jxmr 
ica l«cl«é.s le», enfant s .|«> t«*ut fig. 
«*t pour les adult**». I )é‘ie/-v «»u> «k-s 
eontrefavons «ju’on xeml î<m. \ a<*he- 
tez que larlM-h- .uith«*nti«jue. pre- 
p»:-e p»' .• “« nlifiu in:» I \\rup
(,’ompany".

Avis aux Notaires
et aux acheteurs de

Debentures
Municipales

J •« l« le effrlr «me *-nu»»ien
d« «J*ts« -i <-s ü im-mure* liararUH-*
I« rt« •■« « f... • i n fn\cur it«’ I##

' « •»il«| 1 «..u H room uni llnisli <'o«n|*«»ii> .
I i*| ' • ' • -i KarMilu • i » inl^r^»

VtLLK DF LAVAL OF MOMT- 
HFAL. ’ .k.” i> «Mi»»'* • . >•

Mm i »’ V-

« Y NKILI
< • Arant g«'n» r«i 

15 janvier l«ts

Cell "imtH ipMl
riOUCIAIRIt.

,M. i. “SUM TRUST CO LTO.,,, «I.
MoatrAal

1*5r s.» aarantu <a Mit. lava) «le
M«»nir*al «l««nn« .ihaotum* > à e» » «!■ Im-h- 
turea la .u utr valeur «# »< -v# «»bll-
gMl loua

Cell»’ . uns...... . nKn» «' s «lu il
d« vllt»- l^«v*l <»• X|i>iii-.jcl l*- aui»«rti«ani
I «a M «I» *•« I ............ • u-» n,H
* «t A T I -
FICS FAN Lt OF V Fl-
N ANC CS O O T T A IN A

! FFNNOa T ASC N C
RIAU. RI N F n K▼. VALLkf FT Gt 
Nt ST OPINION LFGALt.

v.-Ui>t(«* «t»' la ganvmte U. i.> v ill*

cousin
A bon marche
La maison My- 

rand & Pouliot vient 
de faire l’acquisition 
de tout le stock de 
fameux corsets E. T. 
qui se trouvaient 
dans l’Edifice Com­
merciale lors du der­
nier incendie.

La majeure partie 
de ces corsets sont 
en parfait ordre et 
seront donnés à des 
prix dérisoires.

Voyez notre an­
nonce de jeudi

OOOOOOOOOOOOOOOOOO OOO ,1, . U N ~ «le «Nmatatar m«». *r«'a mi :m 
\ »i»*ur d«* *«•• biet)

/

PREMIER ETALAGE
DF

IN AV Fl VLLEMAND

v mé' quoiuut -««ukvit* pn la «kints-uHi «h - William UoIktImid am»ffk*i^ «!« I Y v «mi» »»n '** «l’i dr.«t «i« - p» u
. i . , .i ‘ , , , » tics s «]Hpi»««r «1 # ux-nutnti- m n

* Ftet Ih n-ultant* «i* la nq»ubK*n que n eut - «juiikmi )Mib!iqu«* I*» m»li**« «tu j«hih»aI «‘«»n» 'ipli«»n ^ formil|, ,j, Rrr^Litov «k m-i!
«n tufrivlrn*'. «n l:v«X' «I»- !.. « • 't-titutMUi «lu «xinit» «*«*iitral int«*r- J*Pt*»r*i« ' »mi «n évuien-*'. v« nt k HHmhunrvr Nh hri« ht.-n
allé* U fierté rvfu^* :i sHfiiottir lutter vent ton dm- mu*u«! on ht toute- le. critique*.» retend. «Uns V- juiv - Ul» - com-
fltiem'ee étraiig»n** dstw ln «auuhnte «k* la guerre stupek s qu tl n»* ce»» <k- fiure

\ « a U. à «r «|ti il semlde bien, le \ rat (k'AHoU9 «k* cette «fTtr- ♦ »»er»» .u* nt u» \gn-
, «*ult«m «'ntrepretni quHque travail

v«^cerv .- m i « rM le ns* hnt «k la eonv vefton orguvilk »,^ si ancré** ^ hil(ruvu:,r U
.Une l'Ame Rsxcmiie «k* wt supériorité .sur k- stitrw rsees „ n k .lire

Ce qui a *AIIV« I.M î'ituatKTn «*«'t!«* f**»-. «’C*t le fait DU- en lu-j» son «Xpert q>« (»a ne trou-
miéfe par >1 ldnyd fi.N.rg* qu» la profHiAitk'ii M-font*^* A Wjxailk's venu» jt,. d« *..r < M» en»ut que

• r

me un coup «H' foudre parin' la p<e 
pulatmn d >«ngtne alkmande t'• dnut 
«!•■ «hstXHHt i«*u -•-•itf.'rx’ v | « i -
tons, rautonomte. et il Islis.-h U-« Ah
te ma ad-», «iu» «*n«titueat 1a minorité 
«*n pro»»- à tout ahn*» rt*- p«»uvo<r.
>-»us la prv-ukne.- «F-m egiTA»e»ir
letton avivait de «*am^r»». un* 
’•emldee «le .îtgi D tt«»n* • cte t»ni!e.

ÎCnvalWe*
l I* vill» luivai <l<’ Xlonji al. nuirrft *
J la (M^r-»♦*,’», !» la IN»inte-«uv »'rv«nt»h-a. «al. ^ une «l«e 4*Im* <♦»' it U- <t» \foa«- I
r*l «on terri te# r. w . i **t d un- r4v«- a| 
l aulrr. #•« «xNuroe U eu* «n.- xlamotinvurc. j 
•w» Nv'OtéF aniu vM- » U niMr«»p«*l»

|)<-Mra>ii vr««lrr «■'<• • .uu»*ton ra|>i«i«-,-n »vl«m'h .1» «' -Mai * » ■ «mi . ,
me î»r*« à fai»^ «1*-m «'•»#).-^«.,<*0» avanta- 
f» uw« a»»* •cheXeum. sur «ieniatKl*’

• •v I *. SONT Av FOUR CENT
OINTCRET

REMSOURSASLES DANS CINQ 
ANS, -t*' « i«v . » . . U
ttan.|Vi. Kovatc «tu < anada

X'rattle* adr- 's* «•h» .-» »nut tnMvationa
à new MuOe. t«.»i«Mr»< J - % « «niiurr |.|
L caAHTr 5.». rua; *u*m»-J»<
Tfl Main v.’T.X

pour l’ouverture d’u­
ne grande vente de 
ces corsets.

ligand & Pouliot
LimltA*

215 me SNoseoli

COSTUMES POUR LE PRINTEMPS

L’article voulu pour
porter dès a présent

Ces modèles si* distinguent surtout j>ar leurs 
lignes sobres mais gracieusement taillées.

Les boutons, la broderie et le manteau nou­
veauté leur donnent une jolie touche d’élégance.

Les couleurs sont principalement les jaune, 
gris, “tweed et noir.

Tiokfèmfew&G.
RUE RUADE W. J n wiSMr
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LE MAIS
EST L'ALIMENT PAR EXCELLENCE

<'*irtW»r mail «Hiiihtaté • n l.».J6 ijue sauva
gt* d'IUK-ri* i:i*fa iMontrAali <!u
uuù* ou M*- d inde. •

Si le aeeret rendre !*• I»lê d Inde 
au pont. appéti*H*nt .t délnunx a\ait • 
4‘onnu dans ce teiopa*là, les |iataU‘s n*- mshm'i 
pas devenues un aliment répuher « ar l> M« 
d’iode est «Itiatre fuis et demie plus uourrir-- 
hAiu que la pomme de terre.

Depuis dou/.e an* la Haiti© t reek nwi' *1 
< orn Hake Co de Ixmdon. Ont fahrûjMf 
un»' nourriture «le Me d’lnd<‘ «l*;liei«Mis« « t uniri- 
tt\e, plu- âeonomiuue dans w» valeur alinxii 
taire qu« la farine «le mais «•uit«- !*• lufteek. !• - 
neuf* le lait l«* poulet et foute «luiitr ali­
menta.

t est une nourriture
trtni* foi» par jour et

pnruupaU prendre

elle se vend seulement dans 
paquet d'origine rouge, 

blanc et vert.

le

TOASTED

CORN FLAKES
Flocons de Mais Rôtis de Kelloeg 

VOUS LICENCE DU CONTROLEUR DES VIVRE! NUMERO 2 »**

PREPARES AU CANADA SEULEMENT PAR

The Battle Creek Toasted Corn Flake Co., i mii.<i 
Siege social et fabrique: London, Ont.

Fondée en 1*106 !s

IL ETWT m DANGER DU 
FLU DANS NOS

Un I ranco-Américain. Oscar Un titlycn de Québec nous
adresse une correspon­
dance fort à propos, sur 
le danger qu il y a d’in­
cendies fatal» dans nos 
institutions. couvents, 
collèges, hospices, asiles, 
etc. Quelles précautions 
prend-on pour éviter un 
désastre ?

Lavoie, de New-Bedford, 
Mass., qui remplissait les 
fonctions de troisième of­
ficier à bord du navire 

Acteon . torpillé en 
novembre dernier au lar- 
ge des cotes d Lspagne. 
est de retour dans sa 
famille

ï asses
a

H Vwr n llu-i.
U-ur-* ,*urr. «I*
f«*r
\ nl^ur «!•• $1 7 .
I41 d< mi/ai n» 
l’m d« vent.

10,
d«*u, mu*

SI 15

ït*4

DIVISION DU DETAIL.

0- il ü rif IS I£ .

157-173 RUE ST-JOSEPH.

dford. M«" . LM. 1 Ki-ar 
l.a\'»i» •ifHr-w' .1 bord «lu '»l>**ur 

torpiiU !•' 'Jl novembre au 
l«rg» «lt*v »ôt«H <l'K*pagru. * >t arrivé 
< h©/ *,' •> paPriit'. \1 #*t Mm»- R^nii 
lAV«*i«-. 1.*,;» nu* Hla« knu*r. Il s'attend 
«i»i i>artir dans un«« dizaine de jours, 
peiit-etfR plu» tôt.

M. Iji'.'iu- «■> 1 jigé fie J7 au*. Il »*.*t 
.frais ♦'* dis|HM« malgré miii naufrage. 
' Habitué ù la n»er pour l'avoir par- 
«•ourue en tou * *er.s *ur «les baleirmrs 

(et d’nntre*- vm -e«ux. rien ne l«-f- 
. frai»'.

11 ! fait plti'M ur* voyages <1*‘ Nan- 
h'n»ii' i*'«,«* *• ding«ant surtout vit* le
N«»nl

t n «]•■ «lernuT' \«•>age* » été 
ii boni du "Ou». P. Krye . eoule par 
le-* Altemand».

M. Iav»ii<* a fré<ju»n!t l'éfule de 
I navigation eu «ett© ville et il « n » *t

l^ueU . J1 lévrier pl|h 
A M . le l>ir» « teur ùi- S«i!ei 

M. le Dire«teui
Tou*, nous av<ms été atterre « t 

i d«»uloureuHem« lit ini|»r« **iouu«*' a U 
uouv«*lle du désastreux in«‘endi< 'i.r- 
v emi h l’Orplielmat de* s»i ur* «b !a 
< banu- a MoitlréaL •n irai rut ul «1» 
nonibn-U'» « i*ert«> «)• \ i« « t no
sympathie» Mmt bien vive- et bi« u

■ iin^rei».’
('ett»‘ héta 'onil>e aurait-» de pu 

être évitée ' .b ne le sais «*t j** n ai 
f»a^ à me proinuuM r «ur ••« point. Je 
n'en eoimais rien l>* ta 1 «• - «411.
«le tout jeune* enfant» iir apal !• - «le 

j »e protéger «»nt penlu la vit . au 
nombre d'au moins tiO

ISouvent U s év« n* nu nt* « «impor­
tant une leçon ou uu av erties tuent 
N ou» avon» dan» notre ville de- 
• t»en»ionnats. f*ouvents. ♦-1 collég,»*i 

.asile exiaisé- au même danger

Grande Gednction sur
N

^ A

>*»rti av«*e un brevet d'ofE«’ier.
L'*‘Aoteon ’. a bord duqu««i :! était,! •A** tp** suis p«vs«‘ et > tM»*« a «pii 
n'a » «mi une Mmne «niv*r*é« a d« droit auquel incombe un r«-|H»n- 
H«*r<ieaux. porter «iu blé. . : r« venait sabilité que*ti«»n- *uivant« >
\«*r» le-- Etats-l uis quarul le *oir «lu ^ a-’-il «les gardien» «le nuit

DES “SPOTTERS”
DECOUVERTS

tir I.-- 
m«‘m«

I n» js tit«- - -ene typupie et qui a 
«•ausé un p« u d’««moi hi«T n arin. > t si 
na-sé.» au Palais d« Juatui1. Deux 
uétectïr»»^ privé- du gouv«rmnient 
»déral, des <*i\ils «•hargé.* de r« «-ht -

• lier les conserits qui ne *«• -«m» jri-
• n -ore raf»porté» rôdaient «lan I* -
• oiiioir» adjacents aux tribunaux 
d'apjielft lorsipi’un avœat le* n • di- 
nut

Tnimédiatement l'alarme tV «lon- 
11 «e : il y avail d**a “s}>otT<T>
• est l'expression d«mt «m * « st >» rv 1

dam» la bâtia*e. I^a foule é’atf <-011- 
dérable. I).- cris retentirent «l'uni

«leux t 
jusqu'à 

j |M'*ser [»ar-<i« 
eali« r < nmltn* 

I |^al♦• «te 
; la |k un 
venielia

No*

«1» van' 
foui*..

iHertive» et 
«*11 nl<'lva«•el■ 

•us la ram|ie 
uit à la jxjrt 
mai* on n’en 

«leu «nvoyés 
ut «iéguerpir* nt ;>r 
l i>tt il mie m«*mi« :uit«

o*«*ti\es pn ve- 
»! St-Km-h. 

iiul ;• us-français 
«voir 000a lait tu 
ndaut t mi- ans

24 novembre. \er» -«*r>t heur« s. il fut 
■ iou«*hé i»ar une tiorpille.

M l^avoie était «lan- -a 
«piaïui I*' «du»- *'«st produit, 
instaiu tout le monde était sur !« 
pont. On vil «pu- tout es|K>ir était tini 
et les chalou|K* furent mise* a la 
un-r. 11 n'y a pas eu d«- ««infusion.

| I>»s 1 iiüloijf* - furent *ép; r« «\- dans 
l'elles n -ta 
et înarif|ua 
i» trois ma- 
d’avoir bu 

de» imite* 
fut arrivé

quo cinq 
ureuaement 

v iolenee. 
rev u les deux

rrmuit* 
il n'v

ituli
Is'U partout, invitant 'c foule a *or-

« t -

VT,<;.7^n*
'CiCT

POUDRE D’OEUFS

un «(, lejle ©ours de la mut. I ne 
,j,. 1 • n mer js tuiam 12 j«)urv

|,nii«i-! d‘«*au, «-e qui c«oùta la vie 
, ,)a ' u .u- l>« i\ mourur* nt
du giiu-i'l*' l’e»u <1« mer «t l’autr»

■-term nt iprivations apri* qu'il 
,1.. l„ à *« rre.

I41 «'haiou|M a Isinl «l» Ijwjuelle 
« tait M l-avoie. t«iu«‘ha teris- au tauit 

»i de deux jour* («"\«4ui la nu m laie ut 
is n'ont manqué <1 ri« n l/"A,'*t»*on" 
1’ porta;’ un équipage d» ''T h«»min* * 
v . «’on’ 20 earnmniers «h * Etats-l'n,
.. M. M»\om tou- ha ; (’arnareimas
à ( le 2b novembr* «le là le» survivants 
it ■ s« rendirent a Laeoruua «u s'a .teu- 

, ilai«*si: d« repartir *ur l ‘ Alphtii *« 
1- \I1 ' mai- il* furent dirupé» i 

! ,-ail -ur < a«li\ •* ; il 
i sur T“ Infanta NaU 

" fi n* Apr»*» a». >»ir
jot us à la Havam . iis prirent 
pa*sag« i»mr N«‘W-VorF

1. A'^twin" avait «u un» r«v«r- 
.éo mouv em« nt«V en p*»--i*nt «tan- la 
Manche il n a «lû moi; u lut qu à 1 

ivit«*»»»» aviur été poumuivi t»ar deux 
-•«u s-1 Harm* en :u uu -

\a' *«n»»-ninrin qui l‘a «‘«mi!« • -î
t r« -té inaperçu.

Parlant de* E-pagno'- t«l» qu'il*
. s«mt. M. Ijavoie «lit qu'ils sont pr«s- 
alteniand*.

FUNERAILLES MILITAIRES
A VERNON CASTLE

Pr» - A«s«M iee ( anadienn*
\i a ork. Jn t )n ■ fait 

fu «éraillé- militair*’* au «apitainf 
i Vern«*n (asile du «mrp* d'avia'uin. 

«4111 - ••*t tué au «-our* d'un a*»**nient 
! en aéroplane à Fort WOrth. Texa» 

I4- *ervi«»«» fuiièbr*- a eu lieu «lan* 
j l’église «‘e la Transfiguration; le ré-.
1 Dr ( «••org»»*-!). !l«njghlou. r»»cteur 
«le l'«'»glittf>. et !♦• rév. Dr FV-L. ship- 
man, «•hapela.m «in 104e «t ariliterie 

: d«> ««amtiagiie E.-I on* ofifi«*ié. 
l'n «iétaeln-meni d’aviaUnir» h es- 
«*«»n«* !a détKUiilk' à l’église. Le» 
«Mjin* «lu faiéle étw-eiii jKirié* |>ar «les 

i offi-i*»**'

Si le dos vous 
fait mal commen­
cez avec les sels

la** d«»»*t4»irs •«♦nt-ils pla«*és aux 
{étage* siipéri«»urs «vu inférieur* ' D- 

«abuie fils él«-«,truju»1- -otii-il* tou* i-«i'é- «b- 
Kn un niani. •« u prévenir t* ut danger'* 

> n-t-i! <1«>* pu raton ne rr» ’ «t «te ■* 
’’n «1 autres tonne», y a-t-il un 

<*ontr<»le aéritux au p«iint «i* vu*- qui 
m’*» upe sur t*>u« «m* établissements 
ci-haut mentumné* *

Puisqu’il v a «langer, il d«>«t \ 
a v « «n* «ju- •4ii«- ,»;«r4 111 «b • «»ir «t ]>ar 
lî» même un»- responsabilité.

Dan- l'intérêt général, j un «ru 
«•ru «»bligé «i«- s«nàii©r l’alarm**.

Passant de* établis.srinent* publie» 
à «-ertaines maisons «i« rapport con- 

» nant «Je iiombreux >og«»mentn. d«»nt 
'«•u ' • »|èj < ,1 , «instruction »•* «ju»’ l or»
«ItiaHAe do ••tiateanx «J«- «•art©*", je 
IH»se •a qu«*tioiu san* la tran«*her, 
sort-elle- «ni ne *ont-eIle* |>as nue 
«ourst de «laug, • ‘*

S'il e*t lain «b 
nir *»u à détruir*
«•ou^-rv »* la *anié 
ne M»rait-il [»a* 
pr«-n«lr« i«»es 1»-

\xè

Y
A\

1

ails sur Ordre

pu

nombsrquêrent lH»ur »miH -n. 
pgur Ij» Ha-| ,,,/n,m« * • • '

•
■ent leur; N'«ni- av<*rt- «b 

Fies à Québec. 
\le* rotnaro

ivailler à 
s mi«*robes pour 
prolonger la \ ie. 
- i à pmpo* «le 

U* moyen» pos-ibles 
les portes «i«- v ie* 

«|U* «-alise l«- f*-u «-t
tragique
i en m»* li«s-atom*

rcmarqu»1- ***iit ui-opim- uar, 
un sontim«-n1 bien iégitim* auqti« 1 il 
me semble peraonuo n»- tr«*uv«-rait ! 
à ni.ire.

Je vou* m» r, • M«mi « ur tel
I ........... ’ 'mm;* 'I" • «|U* V ««■«* 1
aurez bien voulu donner à te pr««-»-ii-! 
te «lan* voire cMiniah)* j«»urnal.

Un pere de famille

POUR MESSIEURS
Un grand nombre de Messieurs qui ont examine les 

tissus que nous employons a la confection des COMPLETS 
faits sur ordre à SI9.00 sont enthousiasmes de leur qualité, 
tt souvent nous entendons faire la remarque que des corn 
plets prêts-a-ix>rter de même nature coûtent encore plus 
cher dans d autres établissements.

Pour dire toute la vérité, nous mêmes, avt les grandes 
facilités dont nous disposons pour pratiquer l’économie dans 
la confection, ne pourrions nous permettre cette offre si ce 
n’était notre désir de maintenir au complet notre équipe de 
tailleurs durant la saison tranquille Notre prix régulier 
est S25.00. et c'est S30.G0 dans bon nombre d'autres magasins 
pour des complets de même tissus

Pour un temps limité nous vous offrons le choix dans 
une ligne splendide de “Tweeds’’ bruns ou gris avec lesquels 
nous vous confectionnerons un COMPLET dhinm ; 
ajustage sans reproche, pour seulement Üi/.UU

CHAUSSETTES D’HIVER POUR
MESSIEURS, LA PAIRE 17 et*.

Nous offrons une ligne de CHAUSSE! 
TES. pesanteur d’hiver pour Messieurs 
de mélange gris et naturel, très chaudes 
et confortables pour ia paire | m 
seulement I I C

CAMISOLES POUR MESSIEURS,
LA PIECE 67 cts.

W

Parce que nous n'avons pas les caleçons 
pour appareiller, nous offrons un lot dt 
CAMISOLES à c^tes. pour 
grandeurs 36 à 44 Au prix 
spécial, la pièce...............................

i
Ill2Iwi {^ 1

Messieurs 
très 67c

POPULA jft k £. E
GRATIS: li Hufrit <ic présenter ie coupon ci-
-■ .............. — joint et d’acheter un paquet do
poudre d oeufs POPULAIRE S.

Un paquet additionnel vous sera donné gra­
tuitement.

Chez n importe quel épicier
Méfiez-vous desimita lions.

-----Coupon POPULAIRES—
B*»n jiiRqu Au 2.'>f« \TM-r 11H'* |m* . i !t«J«li

tionii« l grati» «»>*•(• un * l.at «b rou*lr«- •! Ouf

r

AIDE’S
ir** r»mRttP»l«w

i-*»-' «ju te valeur «-u arg« ni. .« leur «•'i«»*x. • »«
l<e* éi»i*»i«r» pou mint .*«• fur*- r*-ii**n re b - pj»’!'»* N d'*n-

«lre»*Rnt û

La Compagnie Impériale
26 RUE DEMERS QUEBEC TEL 1005

«

.V •

■

Lib4re*-vou» te* rem* «te temp* 
à autre. »i vou* manges de la 
viande régulièrement.

I'h- un hiunm*». pu- un*- famni*- «|iii 
mang»* *l«‘ b* viunde rMguli«*r**m«nt u«» 

j jh*»ii -• trom|iet «*n *♦• n©tloyani I*** 
rnbi ,1» u-nip* . autr»- t»réi»-n«l un*» 
«ittonté hi«-n «•onniir \ iamb «»n-
C*»p«lr»* I a<-'«b- ur»<|ii«« «jiii oFistni© 1*-^ 
;Kir«* «b— r«*iTi* «te »*«*rt*- «411»» «*«'ii\- 
• I n- filfn-nt «i n«- ét>îir«»nl qu'avof 
l«-nl«‘iir un»» part u- ^‘ui<,m«*nt «b»* dé- 

, « lut- «*t «l«»- |>oi»«m» «lu «Hllg. Ht vou» 
«l«n'» n*- «lor* mRl»«l«‘. l'rrwqijf» ion! 
rlmmattenn- maux «b* têi« maJjvbr 

; «lu f«ii«‘. n« rv«**ité. «•«in*tipation. 
étour«{i*»»©m©rit. n^omni-- déh«*r«lf*»s 
«te 1a v«f,.*i«*. r«»ult<- <i«- ia tofp«-u.* 
du r«‘m.

Du inomHit qu»* vou* **‘ir»-. un* 
d« mi teur poignant» aux mu* «*u qu© 

jte <l«w vou* fail mal. «mi si l’iiriii*- <!•- 
i \ tent opaqut'. brulanî*-. pl'-im- «1«» 
«lullteur poignant© aux i«*in‘c «m «iu« 

i lr do* v«»ii* fait nini. «m *i rurine «1«»- 
vieiii <»p*qu« brûlant*-, ptein*- «I*

, m dini«*ntH. *i h* pafnag** «b-v i«*nf irré- 
cutter «m »<»*,omt>agiié «b* “©iihatwm 
«m* «•ui‘»H<»n. r»ro«'iir»*7,-vou» «b n’im- 

I |NM*i* «4iiel |»harma«-i»'ii r»* <>,i,i hii- 
! «tebli- «-nvinui «l'iatr** otw*« « «b s«.!- 
Jmte «»t pr*-n« i-©n m»» «’ililb’r»'** :*
- uifH- «lan» un \«»rr«- «IVau avant 
«ifj«-»in»‘i tH-mlanl quoique mur * i 
v«»*- n-iii' f«*n«*iionn«r«*iii h «mrviill*- 

!( »«»« sol* fameux -«*m fait* «l a» i«b «b 
! raisin et d« ju** «b- «*iiron. «mmbin» * 

h ©«• «!«• la Iftthin»* «•! «*r b* « nipl* t« 
Hf-puia d*-* génération» |mur la\* r b-s 

'rem* »-t pour alimuler teur activité,
! pour n« utrab**-r i*'« - "*i«1«-» «b»

l untM- ,^»«ir tes «-n'|>v»h«‘r «b- «»au*' r 
■ I. rirrilnlkmi plu* l«»ngiemp*. mei- 
•jh«; par là un»’ fi t a « «lé*«#rdr»»» «b

lia w-m«.
U i s-. U J,: l* n« « «njt* nt fw- «*her 

»>t ne {««n «nt fain- «b- tor’; il* huit
une «b*ll«’ieii*e )M>|*«otl • ^«TV « s*»ent<‘ m 
U lithine «j ue t<MH le- mangeur»

ii-ég.dnr» «te vian«b» «b vramt pr»»ndre 
«le temp» à autre pour *e garder lev 
rein* .n hm» état et b* sang pur. 
- évitant |*ar là «le «Arieu»e* «*«>nipl - 

«’atH»t>«* du rem*

Les talons hauts 
causent les cors

On dit «u* femme* «omment fai­
re nétlver un cor de manière à 
l’enlever »an» douteur

l>e- «•hau—ur»- nuxterne- « »al«in- 
’ hauts serrent lett orteil* * i font j *• -

•
«•as d’inf»«eti«»n et de tétano* «41. «>'

1 remontre «ian* te* hôpitaux un grand 
nombre !*«ni le résultat «le «*ene ha- 

! bitude pemii’ieii-*' (|t)'«>nt l«»s f* mrn« •
, «1» *e tatllM«i«*r »•« > «i«*ulour**use* je— »- 

On peut aujourd'hui s» procurer 
| à bon ntareh*1 «lan» n'import© quell* 

pharma«-ie in quart «i« »««•** d'»ine 
«Irog»!*1 appel»-*- Tree/,«>ne. « t qui uftil 

*«' débarra>s* r le» pusi» de tou- 
{l« - «*<»rs «iur« ou mou» <«11 «1»»* «•a’I»- 
-dé- »*t «•# *i«n' te moindre riang«-r

i «ut in«‘«*min«Mlité
| Qlie|«ji'*s gout U** H|»pli«jne*'- sur i- 

«•or M-nsibb «loukuireux fi>nt «'e- .
« !♦» feu et hi*-nt«'»t lotit b* «H>r. mène 
l 1««« ra« ir»* - sortent tout d'un mor-

I<»««mu Freezon*- e*i une *iiF>stan««» 
eollante qui »e«»Fie «Jè- qu «m 1 appli 
«pie. «-t «i» s millier» d hommes et «j, 

j femmes s'« n servent pare© que te 
«•««r »« rata > me «-t »«»rt »an» enfla 11- 
in««r ni irriter le- li-sii- ou la |>«»*u 

* adjacente. Si te* «-or- voua fotit s«Mif- 
frir déeoupe/ e»-tte nnnonee *-« «-- 

l aav *'/, fr»««-zone

GiiéirespoarDamej
TRES SPECIAL 79 ds.

!at qu*- ti< 
qu'un Ih«

i!*- GL F.TRI S noire .
•lain*--. 1<F b«»uT«Mi- p-«iniiu«-

“• I—«P'. ll.- ' «’li
Ht.- .1, ai ; . I JC

iF -i. rt" fl

idbai

r-

A ST-ROCH
Aanemblée de dame»

| < •-l dema.n soit <411 aura heu. à
i la ^ille d«- ITtiten St-J«>»eph l’a*- 

-♦■n;blé«' «!*■ la .ms-iioii ^l-lbieh O», lu
' l.igu*- «b— Ménagér«'s D- *n«»iétaire» 

«Mit e«»nliatemenî invitée» «»t «le voir 
a |wi «t la «'ottsatioii menauelle

Pour te* pauvre»

| D- > itovens d» St-Ko«-li -ou iav 
'«'— i» premlre jiart au eu«hr© qui 
aura lieu lumb pr<*«‘FiN«n à la sni)«

! d«- la Oard«' < hamplam ( « *-u<»hr«
• .t organixé au profit «b - pan re- «|« 
U (Mimi-eve. On |» ut * pr«>* iiff-r «le,

. «-arte* chez Jo*. (iigu«-r«-. tal)n«'<»- 
«^l-,♦•. rue Si-J«i«eph

A l’F.cole de* Frère»
Demain m» r, a 1 K*«»b- «j*»* I n-r* . 

aura lieu, sou* te- au>pi«»*** «b- U- 
; <'»i ** l*«»pulair« une s«».rée r« « «*« .•< 
live gratuit* . I n programme lrè*l 
Mtfravant a été préfiari» p«Mir bi 
«•ireon»tan«*e

U na réunion
l.«-- « mbrt - «b la < onfér» n-• S'- 

H«*na\• ntur»- «*ni tou* mvt .1 la 
! réunion qui aura li* n «•«■ -«• t.«
1 -a*nstn»

; Un conert
( est U- I inar* prte-uau) «tu*- j

I n hh..! ( 110rab» (F<*uno«i «i«»nn»ra
| aoi> «xmeert annuel à la salle d«- la 1 
(larda Champlain. N«m* «n rejerte- 
ron*.

Ld ilsnie d'tctianlilloris
de VfcRRI taillé et ARGEN­
TER 11 e*t actuellement en 
pleine vogue au Soun-Sol de 
notre magasin. Le* prix de 
mandé» *ont environ ia m«>itié 
de la valeur réelle de» mar 
t handise*

L’est le Temps d’Economiser sur l’achat des iileubles
Notre VENT! de MEl BLES de FEVRIER eut un de» principaux événement» He I an- 

ru; ( comme *1 vou» hetiez «te* bon* de victoire «|ue de «tepen*er votre argent pour
de» MM BU S de PAQUET aux ba» prix auxquels nou* le* offrons durant «ette vente spéciale.

GRAVURES
SPECIAL $1.29

I lie «|liant|1<’ lu 
♦•n eouteur- «•ni-;» 
nuiuhin «b»r«*- «I* 
vf*rr«*. mai* v«-rni' 
leur «iotiinr 1 hu
pointu; I'!
«teur 2*> x .'»l Val«
X| v» 11 SI.29

AMI t BLI.MENT de « ivamhrr a « «>û« her
«•©aux. ©omprenaiu : lit. tabb» ;« t«»iteit«
nt*»r ot Ivii^-Hii
Prix de vente $ 49 00

AMM BLEMI NT cte c hambre à toucher.
•«Auv. «ximpronai.- bur«*au. i*hifT«»tinier • 

a tnitett.» V aleur «b-
Prix réduit

»■11**11»•
irmoT**

% 51 00
Magm fiqûe A M E L BEI Ntl.NI «le

«oùther. «» ' 1 -'•*-** M i - <»?nf>r« narp 
fomm-r. lit. iabl«- à Huletto ei 2 -hs 
n «vin Valeur «te *177O'*
Prix de vente

«hambre à
burNiii. •»hif- 

i-*e«. Mm» vieil

S 139.00

AMEUBLEMENT de chambre a coucher, • mor
'•••aux. «’omprenant Fnireau. ehiff«inru*-r « ! tab!.

m i«-i \ ab «r «|.- t]«« . 1*1 « a
Prix réduit J I 4^.00

AMEUBLEMENT de salle à manger
f itn*-, i» morreaiu, *'nnir>rt»nant. I.uff*

^ C AAinu'» ! Prix de vente dl UD.UU
AMEUBLEMENT de *allr à manger. •Uetia

RMuttà #79.00
AMI l BLE MI.NI «le salle a manger *> ,f*« >.

bin. b morceaux Vab-ur «m
Prix réduit S 159 00

rm

i " r ■

';V

BLOUSES
«lame-, gran«l « • • « 1 fin' I ' 
vaut A fil tiré «»i ■u.;ret«i» ii!. 
icMt* fH*rl«‘. ( Ohm* biiuii- 
mao. r*tell-I»à!*,. v«*i 
vieux-m*»- Prix «b» \ 
i« la pièce 

BLOUSES..
«lani«*s. «Hiltef r«m«l «loni • 
mité* *«• n»ii*-ontr«»ri! en «l«- 
im sur l« <i« van*, gruui • 
vur te divan», bouton* ih 
tni*i«». f’«don*. F>te«
«‘haïr. vieii\-r«»*e «*t 
«•lu*. Prix «b» vente 1

Une Série de Ventes 
Spéciales

En Vetements 
pour Dames

S 3.98

S4.49

(' *• '-nu» - «I auuiijiue . «n.ixer P-. . Manteaux «b dame «-n raum • ••4r«

iImiii*- «-n -*»rg. «m- .I ou « h**» ampte* granii r*'>ltet. eointurr ♦
vi«»t. bb*u manne, noir «*u brun froi’ho*.. ÎYix «i* vente

D - >i ir«* «-r • • I ■■ r* e . - la piè« e*
*22110 «-i Aid OU

Prix special

$8.75

ROBES d'intérieur.

«mit «lames, «•«illet r«*n«l 
t'li« «ir* ;»-*«»rt»ei l*n\

$15.50 Man tea «x <f« v*«'iiiM* ie>ur <1*u
ampte*. grand e*«lie garni 
guhir. ••emtin et nnehe«‘ ou.

$1.39 ÎVix «J*- v
la pièc e S 13 49 S

A
l
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BONS l)h LA vie roi Kl

/ \ ntnnmi
K s •
il « xurltonr

fitn <l«-

• lm \ i<'Unr* 
qu'ou |wut 

pla**» m#*nt

Uiui
U'iir flomn*r à

nationitl

ij«* |w»int « 
Um «iroit

L mt Uf mr U** Hon* cj«
g

for»' «‘♦•I» la' mi «1»* fir. f.« - iiniu»*»),
\*> ( Ana<ia T* H T K N Tl K K **«i 14 |»'»ur 
m**nt il*» I int^rf t • ? ilu «'•api'al «i* •• Mo

* Vi(*toin» 
U*rr»*« ••t 

u uti m*»f, 
ifarantir I»* |«4i*- 
. <1#- I» Vwtoir.i

la-- llofi* il»1 Im X'ii’ti,tm nont •»fr«r'- 
$ m, «11*1 $.nn ’-t $|.<ffri • . «|iii 1*^. r»«» ' 
lou*»"» Ion hour*»'»*

•.|»i4r» <
oori^o

i» m . •-/ Im rkoix il» r> •».- MiiiiMiurt* ijoni 1
/ iumi *1* |o * t -*1* an* »*iim ni ^
v»»u« r«f»jiPorf«- . 1/mtMrAt \<iu- - (»«

mir*

toi i tu-*

i« «J* P»*'»

I»t juin 
>» flM'll»*

» * 1»* l« r «IA
■ I»* l'on1, ••rlir

it+MW •
« pim- 

finux
ni! Tf Kn t-Mn ill

«*n

i*». tk U<* BtaiH <> B
plftfwnMtit i* ‘*V mm. ' li tifn» «>f rn-

(in L

i N KhTA Hit
• a, lit.

Un 
oe ira
US UE

Lt* Québec-Central et le 
Grand-T ronc n<* *<e pro- 
|k>sc*nt pas de faire de 
changement dans l’ho­
raire actuel. Les ser­
vices présents seront 
maintenus, dit notre cor-

I M - A LEVIS

i-"™* U

BOURSE OE MO #•>

t

GULTIVERt

' Jeudi le 21 février courant.

, Il ««t en voy*f« de repo*

IM l'akhé flui» Hov. piYifoxaeur 
au roiI^K»' d«- l.^** «. »|Ui a yrifc-

vonoent ir.uU.»!». il v m quelque m- 
miifciiâitt et du’ [lavMT un «•♦•rUan 
Itf/np* à l’Hôtel-DiMU «ti1 L^vi*. r»t 
allé prendra qu«‘lque t« rn|>« de rejx»* 
'au prentrytén di- St-Jean I ort-Joli. 
Im- ruré de |iaroiM«e ret M

1 akM TAleephor*» Lai-hanœ. ani*ii*n 
*rof«*sM*ur et auf!» u supéni'ur du <*ol-

• iv «« .v*«fvi v i «ai i % , j .,r. |, ijf « • ar * *
<i Ste-Marguerite, la So-,1*^ ,/v''
fiété ri Agriculture du Con..il d. »ill. i Bian.UU 
comté de Dorchester tien­
dra sp 4e exposition 
annuelle de grains de se­
mence

Il doit y avoir un»- mhu'-m dut 
••«•riM-il d*- vjIW\ im noir, à s htfurM. 
à VhAUA «Im ville d» Mi»*n\ille Lm 

. j m iTéiair» Moum«ttra au ooah» il «on
Les juges seront :* rapf>on /ur i. opération- d. l an-

respondant
ke

à Slierbroi' M.
et M j.-A. 
Québec

G. Côté. d’Ottawai ^',,u 
Kolev. de M. Phil ppr KnulMau 

nade à Lavi»
en prr>m«- j

<I><j iiorrvsfMtndait' du 4 Soleil
Hh»'rhro»»k«-. 20. On pari» ix-au- I>u * orrv>|x»ndani dn ‘Sf»l<-il » 

eoup «n \ ilL', «iepui» qu«*lqu« »i jour*-. Nt <-M arjfu**ntM JO. ISociété 
*U- «-ha; t' 'mi'- r .'ktii •> d*- «l’Agru-iiit ur» I ).»nd»*-- . r Miidrajcu
«■h*-nnn- «I» fer. K* iim*ufn»‘ni»,ni.» »li !»• 21 février courant, à St»

M. Philip}**' UouImuu, miu ployé 
«•oiniiM» in^éniMur i*ur P un dea navi­
re** du déj»art»*m« nt «lu service naval, 
à Halifax m«i **n con^é et ou pr<>-

rH. l‘‘u’i m» nade à l>vi- mij il compu* <iM
-Mar-

nmo Miimn* - «n uneurr d*» i ^ i«yrit«i.. ^a quatriéni» *xpo«itnin 
l«i* i.: !«• ()ran*i-’rn»ri If ^uf-!nu»,1l*- «i* ^rain^ «1* • m»*n«'*

ntral «>u le Mow'on i» Maine ( oitmn I*y aimé»**-
à une tfrand»

Main
n»- f« roe' «1» « han^ernent - défuvi»-

«•*• print« rnpH «»u nVnlév»*roid 
m Iraiii qut'h'onque, ti * rném** j 

! {HiMMihle que ia situation ai tuelh-,
: déjà hhm a «-nriuy«*ux»-. noit ron-ulé- 
i raldement amélioré»» «Pim qindquaK 
i m-niaira**

Seul U < anad i n-l‘a«*illqu* fera 
r- < >iari|** umnt; .1 » rdév*ra k »rain 

<f* M«>nfréal arrivant km à midi et 
r*»tournant dans !a riiétr»»|»ot«« à tr»»ii« 
h«*urv* «!• t a|»r«'*a>iiii«ii.

noml»reux ami*. M Rouleau 
ten*i partir «lemain fx»ur Halifax.
. I

doit

- alleu d 
puMW* aerie ni t'-u r.

.'fÜMeiu’ Mm« Jo*. C<oa«elin pèr* e*t mala­
de

lav a,
l'iir* M M .1 -< 

J. A Folev,
non -* ulemerr expliqu» r»>nt et moti-

\’«>Uh avoiiK appris ave<‘ regr t la J
i #» xi , maladi»* soudain* d» M m»*

«l«- yu , (jofWH|uli ,j, L* * is L'épouse «I*
i ot». d l»L-

lin a été fraiipé* «1
im*

|H*ur »on promfd rétat*liKw rn« nt

de* Voyageur*Le euchre 
1 'ommerce

para-
vœux

de

La société de
la Croix-rouge

K- ia Htx'iffé «le la
l^uelxt*. Mme .1 H
P1 ion «I*’s contribti-

I l St ! U lf)t

t oluinliii- < >hlo. ‘Jll Apr* 
• ■ ü «•oUp* *i«' r* volv*r 

éffé»■ d»* an- wi tUleft** «]«•
Aunat*»'l » 1 -x Ix-lh -so' ir, ^
■« | Hti«el*«, iuo-* «le Jô au* * 
.a K-n*-m-«*• M tu* >all»»- «

.’i. .nient i|u im i • spar»* }<a^ 
v*-r, un immrn** F**rr»**t Htgelou 
d* 42 ans, » tourné «•«• matin non ar 
m* contre ltii-ni«" m** • ' a’e*', tué in 
tautaiK'ini'Ut.

On attribu»- *l« • <dn«‘Hn«>s *l«> fi 
mille » ineurtns * f «*e aineido. H
if*l**v. * ’ m * * «suir'MT « n aiM«urftn«*(>s

1-i treaonep*
( Toix-R«»uire «I» 
ll<*lt, a*-eUM«* re 

i tiona suivantes

IR< « ••tien «i* l ojién» L«- 
Maris «n* ( îinet ♦

[ Ia PratudH' Ixv Ttique"
! li»***»’!« on« ertui, thé « t 

v •■m* a Péniimul»* f 
j Arthur Ahem ...
I Mil» F Boy .

Mine li -.1 V\ intihl 
’ Bon. < n»i\ Hong* ’* au 

«au- (Mub Khaki 
A|(e j Mme s W oodl*

M < knwelin a été fraiipé*
t*• n' l.ur- jujferu.nts. mai* auMi , NoUl, rormulon- d

t rrnim ront l« un* travaux par des 
«•onféri n«** s «l’une im portan«*«* par- 
ticultér» eett» aimée, nour t«»us lex 
protliK* * 1rs «!«• l'rain «Je. de grailiet*. 
et d* légume- ï) autres eonféren-
«’m r - » t «f•'■mon*trat4‘ irj ^ ont aiiMai ( "♦•st lundi pnM'hain que l«-s V oya- 
é*. >iix •* - pour ira**'r d’nv icultur. . j** nrs de f’omriien'e donneront un' 
•bv ^ grand eu«ihr« au profit des familles

M 1 «td.e l-H l'ortier. mission-i pauvres «le L vis Ix*s prix, au nom-
1 UM

t» i.r lui-m«*m» * ' R|K»ir* dévoué d* ,’.,.z M .|.-B Ma haud et Fil- Il 
*•*10 le- progr* - agri'sdeM. -era aussi j y » plusieurs pié»*»** «•n «»r. Il y aura 
au nombre de* orateur' ;-ans doute foule pour eiumuraffer un

la partie «.riitfiir* *t é<lu«*ative du ! Hl o4uvt» «' pu- • r une îigrèa-
programm».* est d»*»M* d» s plus affray-

Un joueur 
Dieu

de hotkey à l’Hôtel-1

A nement» men*oe!

Far Mlle Manu 
I jt I v t louii . 12 moi' 
Ma«tam*‘ \nn*s, 12 nu*u 
Madame k l>uio;<vn. ô ne i-
Madame '‘olleit* . 2 m«*is

1 antea.
f1 f* 17 23! I.* : r x • ux-metr "*u' allé-

'.iNHNI j ehan'* l^ s . \hd*i< - primé* recevront ;
■ oixunt» prix • anant *i. $.t ÔO f2.5<V 
J %'J 00 et moins.

10.1.01 Four !«*s t^réale*. «m exige uni 
•’.t* (exhibit «le deux minois; pour Ion 
.*.00 grain»- i*- légumes « t légumrueux, i 
5.tMjJd«'P quantités moindres.

On peut être admis à «-oneourir j 
* 2ti jusqu'à iM-uf heur* s de l’avant-rnidl 1 
I 00. «lu 21 février.

Four plus ampl»*- rertM-ignements, j
’ »’a«ire<H«‘r au serrétair*-. Kvangéliste •* x 1» • , , 1Si-An...|m.-. «ma., dir^«m.r 1 ,S*rT a ‘ntonu* -

liN'al !.. M.T»lair.‘ «t» .l'aillnir. à V"-'1 ,l" U,['- ‘“"I1' m"- ''m' 1!’
$IJ.ii(.,'t.-Maririi.-n;< l* .-..ill.. ,1.- r.'Mx,*i- ,,'r ,mr' *»"* a

44 _ " lutéréts et I aneirtis-

! M. J. Dallatr**, joueur «I** hockey 
I tr* - hi* n «-urinu <!*• (’lii<-outimi. u 
‘ - itu hi« r une ofx'rat;i»n «•hirurgi'-Hl*-. 

t lHôlel-Dieu «le Lévis. L’opéra­
tion, prutiqu»'*»* pnr I** l>r Ix l>!ond, 
d** l/vis, s très bten réussi.

Le* arrérage* 
être payé*

de taxes devront

i nw*-M arguent
12 (Ht i tion.

U»ue r««n n oubli* 
.IF! 1)1 LK 21

pas

r»*X|Xl!d-

la «iatc:

S .r.

Nü’S GRANDES SOURCES D’ECONOMIE

. •« * too** % ■■Ittnimjtoi
M*

A »r*iay ar

t*t •t>«Ma*> *-r Vmom»•4*4.T«»Ç

£$8- * N'
im§ a» •*« naa*

T-ae raçvoar«•- ay/yaa

t

T

'VSr.

V" su©fd“ lacicxtr*»*a*ha *•< » a a

oaAmilv CAA» racroat

rX>minion Rubber System, avec chaîne d»
L ■ grandes usines dans I Ontario et le Québec, joue

un rôle inifxutant dans I économie du corrtbus- 
tible \u cc'ur> de ces quelques dernières années, la source d énergie de chacune de ses usines «i 
été remodelée, reconstruite et agencée de açon «t utiliM-r pleinement les sy»tèfn«*s h>dro-éle< 
triques de 1 Ontario et les -vstemes de force hydraulique du Quél)ec.

I< «lift» n nt» unités hiunot t* tuhènw rlu iKunmioii Kubla t Sysicm • \iu«*id un 
|\iniitil«-, I'*0 <hevnu\ smilenu ut -«-ut Froduits |wr l:i VH|s*tir. l«*tit )« reste «i»' 

turbin»' «-t «i» - g'?iu«b Hv«téinex hv«lr»W*b,',tn«|n<‘*» * t hv«irauluju« m de lOntari«> et

total île 11 .WOU » h«*vau\ Sur 
la Umv provient dire* tern*-nt 
«lu l^uéV»»*-

lui(|U* 1 BW « lie vaux

in tnoiip

K*n ix»i

» i*m }mg t n» 
,on<i!iii«}ii<M 
usiner 
■M-rvir

u a lui.' larvlé 
le la “hotiilH' 

«Tthitarto on( été 
1»- la for»*»1 « tig* i.

1/administrâtkui iU* eeli 
à riH'onnaître l»”* avauiag»** 
blanche, ’ au * aim* la et n«
Hé parmi les j»n n iém* À s 
drée aux chut*** \iagura Lh même prêvoyaiuv immis i 
Tivri*" à Ivin’* tu*- iisin* - ;.\i' !«*► « hut - ShaainigH!
t «*<iar-Kapi«U. t h.itnbh ^ larivn t» «lu \*-rd

nvi*vre ^ •vni't^k;! t’»aiini** résultat «le ni'ti** prévoyanoe 
IVrotiomie«lueombuxtible sr trouve f»vrt Hucmentée 
j>ar b* fait que nous ne s*nint»> pas «Wigé* «b1 oxuptei sur mi 
irticb* «b* conninoxlité (b»nt la d* nnuid* déjà tn»pforte. H 
••la pour la tsvnn»* raison que n«»* niunutfo tun^ ù l lteur» 
o tnelb». ««>nt dct«»k*rvie* jn»r une réserve presque sali*

que IV' lu sorte I«* « harU*i». qui Ktns cela uuraïf été 
«•*>nsum« par b* Dominion lbiM*« t Sysb'tti trouve 
mis à la «lisiH''ili»»ri «b1 ee- manufacturiers moins for­
tunés que Hou* sous 1« rapport <b‘ la forée motru'c **i 
«u\ ixmsoinmateurs itoniicile. ÏV' la même fa«,xM», I*' 
transport '•« tn*uv« s»>ulagx* d'Hiitant vu qu’il n’est 
pas oblige de faire parvenir A n«*- fabriques cinq c*u -i\ 
••bar» de char La par jour.

Nous tenon' a l é« onoime sous Unis les rapports 
« t nous encmirngfxuis l’épargna parmi m* empkiyé*.
» imque <<ts qti» vous des produits du IVmn
mon HubN*r System, «pi* 44.1t «b * pneus d’automo- 

'Domin«von :i«v' «,laq«ie'‘ en camitchou»'. ehnin*» 
-ur.'v Fleet i'.H.»t fianb*WMii* 'ÎNuniuioii Raynster”. 
articles d»* pharmacies, courrou**, lwx*aux à incemlie. 
. , vo is ut-l» / à l é«x>not;.:e natb tiale. A l’uverur n*.-
•nnoni-e* vous sugg»,,»'ront i«*s moyens «l'éeotH»nii'*er ;»

•ntréVx p# >mn nergi éle l»n»pr< vant s g»' achetant n«»« produit*

Canadian Consolidated
Ml'RF.AU-CHEF -

Rubber
- MONTRF.AL

Limited

s»

j r»'n«s»ntr*»r Im*
• ■m*‘nt, au inontaiit <!*• ?S,3.*»2,t)b,

- ir I nmprunt «J» $3tin.0(X).0n pour
!»• «I»j*ar’«*m**nt *1* raqiKtiui- » t i 
-j 1 n a «ii main nu* S3.202.Us 
M Bi'ilean «lit «iik- la halam-v «lu i 

J montant devra < tr** trouvée j»ar la { 
;4*r<*ei I on des t;.x»-4 vu que !«• }h»u-j 

' . • - <l'« 11 j run? d*- la <*ité « >.1 épuisé 
Il a «b ruaiKi»' au «-ouseil de Im 

«tonner «l«*s instruetsms au suj»*t 
; «l«*s arréragea de tax»*K. vu qu’il a 
I :t«lr«.s4é «l«*.v «Mimptes à bon nombre 
| d** «M'Ml.•it>uabl»«s «0 que plusieurs 

n ««nt pas eneor»* daigné réj>oii«lre.
I*‘ conseil a dé«’i«ié «le fair»* payer 

1 i«-K arrérag»" de taxes I* plus tôt - 
I po»«iible.

WRIGL
Pendant la convalescence 
et lorsque l’appétit man­
que, la gomme

WRIGLEYS
désaltère agréablement la 
bouche fiévreuse et sèche, 
et lui procure un bon cal­
mant qui ramène l’enthou­
siasme de la santé.

Des milliers de soldats en 
Europe ont de multiples 
raisons d’être reconnais­
sants à la gomme Wrigley 
de son effet refraichissant.

Sa
Saveur

Dure

Une soirée de vaudeville au 
tie Chevalier

Cer-

La trou pi !. «-D’A rt «v \ aldor 
viendra domn-r du vau Ir .dle dt-main 

j soir au < Vrvli* ( lu ^alu r «I* l.év is 
On i*-rra !«* iM intn- Tex-1> Art «:xéeu- 

i t«*r «l«‘s p« iniur**s :»v«h- rapidité ainsi 
qu«* !♦• grand Valdor «lans un a«*t** 

| senMati«>tin»‘l sur lil de f»*r. li y aura 
aussi )♦* prof, h • \a< -kal, lilusioni'- 
u- «»t magif»i«*n. f”* si un® représ*n- 
tation m«*ral«- et intér«-ss*nt«* pour 

jlee jt-unas o«*miTi* p«»ur l«*-s vieux.

Que les 
soldats au 

front 
en soient 
toujours 
pourvus.

fabriquée 
au Canada

WmGLEVS

CHEWING GUM

Le revenus des licences à Lévis ••ontn* A-4*>0.00 «*n I *F>-17. a«*it une

I augmentation «le $7tfi. 12.
M \ar<*is'« B* !« au «lans un rap- r« v»nu d«*s «-ulti atours en

port ««‘r."»5 au oons» il. lundi vvr. l«qr*-FM7. a ét*' d«* $ FM) (H), soit 
«lit «ju. I«> revfiiu «i«« «•«mipagni* s UI|, diff^reno» de f JJ1 *. 12 <!«• ni«»ins

: «I HssuratK * . « u 1917-1918. CMtmpr* - qu»« «•♦•lui d* « «•«mqiagriK s d’auu-
nant la li<*« n*« la tax»' «U» locataire ran«.-
«t la tax** «1 ••au. *•>• «I» *1.17612.1 1^. «xunpagni* d r.' Urano»^ ont

|;i « vii BB.VIt». 1761.91 «n «*t
$.*•91.92.

CACOUNA

il a
M. (l«org**H D« sjrirdin* ♦**t, ù 

Ih>«- depuis d«ux s»*niain»«M où 
subit ui.« ofi»ri.tion.

M \. Bémbé ot ses fl» sont 
St-Angêlo do Métis où Us travail-

Soyez jolie! 
rembrunissez vos 

cheveux gris

; 1916-1
rapport a éié fait à la «l**- 

; mande d«* M. l’échovin Kmost Rov. 
i afin «le dénumtror quo le revenu, 

qu«* la ville a pardu [*ar I’onl**vo- 
; m:* rit d»-s licence® «le oultivatours, a 
| ♦•té » «»mblé par l’auginontation sur 

U* prix <h*s ii«'*«nces pa.véos |»ar les

do retour

Fssayez la bonne vieille recette
de nos grand'mères. |e
sauge et le soufre.

lV*>»qiH* tout I* moud» sail qii»' l«
! thé «h saug** « t !«' soufre. bi»*n mé-

K-nt ù l’églis»*
M. dos Desohênoa «*st 

«Jo F.dmuiulston, N.-B
M. I. î «>nn«* «“St parti p«*ur| 

vovago à la RiviAro-Ouelb-, cher M. 
(' Dionn»'. son «uielo.

M. I.osar.o «•• A:1U M.-Anna’ 
lJ*'sjiir«hii «!«• '•t-Arsên»*. était en! 
visite .-ho/ leur »»n»*lo. M. Jos Dos-

♦«ompagmos «l’assuraneos. au cours, * V<*xmM*m du Mardi-1
«I*- aniié» LB.-is. i |{ Roy, **st *»n proni»*nado :

«lans sa famille. **ll«' va repartir «•♦•si 
Ils préparent leur convention jours-ei tH>ur t^u^b»***.

N * He L. Béribé est jjarli pour 
A’outréal où «*ll*- est l’hÂl® «i» 

l u «or am nombre «i anciens élê-J^ur Mme K. Fa*oud

<Di«>mi«'. Mil** Alice Damour, av« 
M. J Pumne. 1>m déjeuner a ét

Üué- rris s,,r **' ,uarww> AI. ('
T» I)ionn*«.

Ils s» s«*iit bien amusés toute n. 
journ*k-. Dans la -■ »ire«* il y av.-n un 
.«rand nombre «I«* parents «*t d’amis, 

ont emporté avec »*ux I*« meil­
leurs souv«-mrs 
veiH«*o.

«le e«'tt«»

r\

atninH*

AMI.

L alcali dans le chjtnpooin'j 
es! mauvais pour les cheveux

Si vous v«»ul»*7. «km1 v<m rhevrui pars-*
1 sent k nil«*«ix p* isrible, vous il *v«s fslr 

atirnti«>n à ■ « *,«»« \ -m» emf»i»y--/ pour i* s 
laver N emi>l*»yer phi* «I*- Sham * *•*• pr#

1 par.s ni «litre r-tv*** «iui «XMltienr trop 
<1 aUait. ce «pii »s»vhe le cuir enevelt 
r* lui U » > heveux < «assois * ’ i«e ruine 

|^> meilleur artlri* |*«*.ir imz. const s:: 
•SH « «« sunptenn*nt «a m.: snteU «•»«’.*snuo

, oromaiiv <tul « s' pure et k^hs sr<l»«:«•• **'
v.s «lu «ollego «le Lévis, do U «•laaso j ARj,. .|.Virm. IRw «»st retour U* «\ j ««ul «si meL.eun «jim» Unit «» «use vous pui-. . «ues »n.p «•>«» c sufro chose

VjUOPMO | i rv «mi «leux «*u i«*r*es à thé nett<»k«r«>r.
A.li* Y V oïl fl* • Dassault ont r»*- é i» psrfmtUm li» «•(>ev*'Hin- *•» e s.-si|'.

v#.rill o-.jn i#in.r v. vMcr# sur l«» “TA- Humecte* sâmp ement >«« ch«*veus «van-• V* ,lU M Un ,0n5 slir [*' ,|«* *• rn.trer ave «•.-te pré^rs!I.>a K
............................ | miacouata . Nous nommes heureux r*tt un- rkhe ni « uw crémeuse en at>>r

langé, rrdonn* la roukuir naturt'll*' j à pr«*pa.or 1 organisai ion du «on von- ,},, H r#.\i,ir a\«*e noua. «lance ia«.«.••«•■ **«• i me*- fas'l.ement «*n «
«t U lustro lorsque i»- •h«v»>ux -«>n' lurn «pu doit H\«»ir h**u on juillet, aj }.; lUrub*- a organisé «•»*« ;.w trsman «ve* vue toun* partku «* de puus

l.-s élèvoe d« ««tie q», s«uré«« «I** ouehre. Il v

d atïaires 1909-10. ?*•• sont réunis,
h- uir. ;» la «tuunbre «le M. le 
«iirts-teur K u gène < arrier, leur an- 
«ien ppvft-ss^uir. Ils t»nt <*omm»‘neé K.'e

fanes, stnos ou gri' 11 y a d« s an-1 pns liam, |a*ur
né» s on ne {suivait avoir «•» 
gv qu’en I» {ire|«»rant eh»*/ 
qui était, tr» > « tinuyeux. Aetuelle- 
m» nt, »»n demandant sim}»l< tn« nt A 
n ’i m port «iiielle pharma»*!»* !»
‘4( Y»mj*osé «!»• ''i»ng« «*t «1«- Soufre «Je 
\N yeth pour b** ehrv»,tix", on |»eut 
*»' pro»*ur« r une grande bo^lt*'lll*• de 
œtt** fam«*u-e vnill»* roet'tte. ame- 
lh>ré»* |*ar l’addition d’autres ingré­
dient».. moyennant «pieUpn-s mous.

mélan- an né*-là 
soi. <»*'

. Nojs ivmarquon* q 
\ i«'t«»r 11» rg-ron. K<t«>uar«l Lorrain
et Aimé iblangvr 
«m tto «'lass*-.

ions (pie MM 
lavrri 

tort parti»* «I»

{anisé une j«»- 
uvai» un

grand r.on.bre de {«arer.ts et d'amis. 
> otis i. \on> eu do joiis rnariag«-s

■ l es pompiers demandés pour 
Ste-Marie de Beauce

train an
*i*r»\ naiet*. I*eUl«m «s et «»xcés d'hune» 
La «h«veiure s^c)»« vit*- et Ssaienienl et 
♦*ilv .aiss. ie eu il < lieveiu soupi*- et un ci*-

w,«i< tnariufFoii v*‘u* tl,", ‘‘l » '>«*«‘v brî,laïus, itislrés. a>«r,s mar,ag.s pu„ fa A ».
II*1 .\|. M roi s, i Voi.s pou» e/ avoir .a rauiSifWtd •oc«*an 

HV»-« A; ,J. (/uelli t. «I»* kVa»* r- «Ml «uns rVIrmswte que .«• ptoarnia i»\ ell- 
\ ill«. e,»nt..,r «.rnciu » ét»'* n«._ tun b «n n.an IK1. et .-s .i».-»*(ju-
lebré a !» h. () par M J.-T. lan- ramLIc
<lrv curé de la pla« «‘ nottvtmux
é|«oux ont pn* l«* déjeuner «ho* M.
<Sirois, frén* de la marié»*.

Mil»* R -Anna Damour. avec M

! ^

Faites des

L»* • ii»*f «te {M)li.-. Marsan a .u ce 
matin, à bonne heur»*, une demande 
pour b s s rvicee «le la tvngad»* du 
!“«| de Lévis. I*OUr I*» feu à Se- 
M » r »; Beau»**1 »! «*ommuni«jua avec 
M le niHir»« Boibstu oi eofui-ci ré-, 
pondit que vu In grande quantité1
«le neige et Wj grand vent, il notait , , . . ~° .a» » . .

p ii.l.-Tit .1. la.sM..r partir Qui faisait demsn î*r «t brûler !• vente de
bnga«1e d* 1/évis **t d, latss r I* v ille 
-an** pr»>.«,ction. D**» yiompiers do 
(Quebec sont rrav«*r>é< vers n heure*

h ’attendez pas 
trop tard

CUTICIRA GUERIT
LE MAL DE PEAU

visa ». L» Sa on »t l’Onguent 
ont agi comm» par ma*!»-

-« matin «t M«>iit 
Marie, où l'église 
-«mis aont en ton.

parti* pour nt«*- 
e* plusieurs inai-

L» feu dans un poteau

Ne tv*t« {»as grise! Fnsav» '. e» la. 
) Fen.»«nm* no i»'Ul <lu>* que v'uus f«*n 
j«*»*. v»»s **hoveux. t«'lk imnt « . r»*niè- 

«1«* ag’.' naturollenient et unifurrn*- 
meiit lin mette* un»* éponge un un* 
bruss»' m<*U» hv*»«» «•»» proiluit. pasM*-»- 
ia sur !»•< cheveux «t *-:i prenant 
une {H'tito rné» h«- ù la foo-. W- matin 
les cheveux gn* auront «lis|>aru. «t 
après une ••«tuple d’aulres apphea- 
twtn*. !»*• ehev*Mi\ «b»x U'ndmot ma- 
ginftqu» ment f«»ticé« l*rillants et 
jolis.

!** Uom{M*sé «tr Sang» ♦ S*>u-
frv de Wyeth est un «lélicieux arti«*le 
«le t«*ilette {s-ur «*« ux qui desiPMit 
ries cheveux f.incéa et une appar»*n- 
.ie de jenneem*. s»»n but. n’**s» {«*♦.' «I** 

de M*»tla'4> r «*u «1 w»rt**
Ir

\P" t 

- vT

économie» 
en profitant de notre 

prévoyance qui 
se poursuit actuelle­
ment.

Ce qui nous permet 
m’apparut sur u* mon-' vendre bon marche
t«.n m bouton qui me j c’est que nous avons

.1 avai* toujours eu 'a {«enu claire 
jusqu’en »anv i«*r dorra* r al<«rs qu'il

v->
l/vi» «»u été 
7 heure*, pour 

poteau, au 
U* f.

’J'empirais Wllemaut vite ou'* j'en­
voyai «*I»»*p h»*r du Savon «-t a* l'On-

piérir. d
U. ntaladl

I jOS {H*lll|«i*T' «b* 
af»|»»'lé<* hi»*r soir, v»*r 
éteindre le fou «lans un 
ha i« «i» ''F-•alht Kong* D- f« u futi 
nus |*ar U- tran*f«*rtn»'ur qui brOla 
♦ • • • * ■' dur. ni « tr* «•*. ’t>»'- '*pr*>s ; V(
qum b* f« u s'éteignit. ______________ , » : », gu.-nt ( uticiira. Jp me lavai le visage

avec W* Savon i'uticura J’appliquai 
l’Ongmmt «t ton* deux a*ir«nt| 

! comme par magi*- Depuis l«»rs je ne! 
me suis plus a*nti d*' rien. ’’ t Signé | 
Otto (’ Bm«'k. <*l«*n Sutton. F 1

l^e Savon Cttticura eut idéal pour 
la peau et le tain?.

Adn sail mu* <*arte pua'.aie ù:{ 
“CuHcure. D»pt. A. Boston, E.-! 
U. d’A., m\ voua rocevrec à titre! 
grarisus un échantillon d» cha- ! 
cun nsr la poste. Fo v*«*n e ter* . i» *

brûlait, me démangeai « j* £ •*.*♦ «)ue natureSet m «chete d avance, faites
i«* gratuis sans o«m comme nous, prenez vos 
un» cn>ùt« qui r.*sa**m- precautions et achetez
•ui-.t u un.* x^iiiepUi» maintenant si vous ne

et j «*n avais u- visag**
{«resqu»» tout «*ouxert. voulez pas payer de

30'
quelques mois.

plus cher dans

Ln f»u d» chemin»»

Vers 7 h. 15 ce matin. 1rs pom­
piers «I«* L#o u ont été ap{a*lé» pour 
un commencement d in«*» ndi» chez 
M Françoi' lAtlammt*. ne* K»ien. 
Lor-qu'il* amver»*nt U-s ftompiers 
r«*MM Af»r» nt nu ll n» - ag.M-ait qu» 
d’un feu de ebeio née II n‘v a aucun 
.lo'nmag*
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Morin fc Cic Uct Quebec Gn.

A ST-MALO
Dan» le deuil

Après I incendie qui dé­
truisait de tond en com­
bles l'édifice où se manu­
facturaient les produits 
"Puritas’ ,cette compagnie 
s’empressa de trouver un 
autre local. Il est ouvert 
et l’usine fonctionne sans 

i retard

! Maltrr. |< stn-u\ !ilc«‘i;<in* üu •
i _M.l janvier* derrnnr, <ju» h 
1 pn'squit d«* fond ♦•n oomldt* l'^taldis- ' 
j Mtmorit .i «'tagf-s d«- lu «01»'-

jnufTiu* rri<rr\s. ,ir lu r,j« St- 
iJominiqLP, il non* f*d plaisir d an-1 
nom-* r qii«* on l«* j*Hir
proi'ham où Jo* opérattoux de »*ette ; 
manufacture wron« rtpria*

1>‘K trois (*ntre|i6t d* ifW'liés de 
!•* fubrû|ut* mdme. Hint m-‘
tacts, la rH>mï>aimi«' l’t’KlTAS «st* 
en {«MW'don d’in*{rédn nts et d ue- 
eissoirof* » n &***'£ (rrande quantité 

l>'ft f»iè<îoR importanu s d«* la ma- 
ehmene ont pu être retirée* d«â 

-ur l’art • ulmau». soeiétain-s dH*ond.r« s «*t d« - ouvriers exports
i* la s.>» iion Hi- vfalo d** la l.ij.ruc* : sont à en parfum !«• mér-auimne. 
lis Ml i,ar».s sont loutns invnéfs. Déjà rentr»*pntieur des npara- 

m_________________________’lion* à la bâtis** e t a*sez :t\anco

N (J 
mort
\<»n-briquet 1er 
ans et d mois.

la-s funérailles
nmt in.

Nous offrons nos 
fa uille 'ni deul.

Conférence

i* avons appris av>-c <-tia' rm la 
de M N'an-iss - l'aradis. ma- 

arrtvée à l’à^e do 7 4

auront Itou derna.n

sympatütof à la

V soir, a lu Pro vide ac«, aura 
la «*»nl'Tvum de M. Paput

LE VISAGE TOUT 
VERT DE PLAIES 

PURULENTES
A CAUSE DE

l-’e:gze:ivia
Pi de repos ni jour ni nuit pour 

* ux qui sont afllnre* de cet te t«rn- 
Iil*- maiadio d»- la peau, l’ec/éma, ou, 

on l’appelle souvent, le 
•sHlt-rh'-ura"

A\e« un cuisson, sa <l»-rnamr**aison 
mtolt'T» ie qui vous torture jour et 
un i* M»ulatr*inient »-st k<-cueilli 
; * v • •• • plaisir.
•Il u’. a pas de remède comme les 

Kurd*K'k lilood Hitters pour proeun r , l'r<M‘,n,s

i ont m mom
fYM î ,nur «stroulè M-ra proliablenicnt r<

I const ru il et Urmiie «lui à trois ou 
quatre jours.

M. K.-A. Moi«*an. pré-ul«»nt et 
gérant de la < ompa^ni* PI’K IT AS 
est Ittt-méine à Montreol, jxiur s'as­
surer de la prompte livraison des 
diverses « hos* nécessaires à la fa­
brication et à leui paquet âge des 
bons produite PI K IT AS.

(’omme cet établissement a déjà < 
fait sa uianjue dan* la provin««e pirl 
la l»onne qualité <1* m-s produits et 
leur popularité toujours grandissant*. 
comme ses produits, fabriqués ici * 
à Qtiélw-e. pur d* * C'anadùuis-fran-[ 
^a»s. des nAtres, viennent en con-' 
currcnce loyale ave*- l*.s meilleurs 

«lu genre fabriqué* à <>n-|
autout de soulagement à ce# victi­
mes. pas un autre remède n'a fait, 
ou ne («eut faire autant pour ceux 
qui <»nt presque rendu au déscsfioir 

aim*' de «.-tto terrible torture. 
Appliqué* à l'extérieur .1 fait dispa­
raît r*« la piqûre, la démangeait»ion 
et I*- feu et il facilite une saine 
guéris* m.

lYis h l'intérieur il s’infiltre h la 
otiree du mal et il PextirjM: complè­

tement hors du système.
V lie Mary-V ( t)amlN-r« Anacsnc 

HiU' N -Il Aerit 'Je ine wil» M*r\ i dns 
inir*]«K:tk 1Uo*k1 contre l'scrSma. !
.i"i»i* affect*- »!«• ocite maladie depuis

• nlance. mais Je m'en aiiih débarrassv
U y a délia au*, j en «ouflris *!«• nouveau.

• prl« U'- r.iMecInes js docteur», ii.ais
i li- - ne tr> tal ;as-ut Un bien que t*- tenijn* 
<iue j en jreiut.- A la lin javala ia m»... • 
tout i**uvert <1<* plais pnnUeau». J< no 
Ians !*• jriunaux «*• que le II li i». 
ivak'M fai» |)***.r dauire» J eu pris M a
ii . a. u U suis délivrée de eetw
Krrible maladie."

P,ép v**ulemAnt f^ar la (.'ie M l 
burn ^imitée), Toronto Upt.

tnr’.«>, il nous « s» d'autant plus tigré-1 
able *ie «fommuniquer cette nouvelle' 
à nos bK-tours

L esprit «Peut repris- déplov é per' 
cctto nut 'on. après le mnllx-ur qui 
vn-nt d*- In frapp* •. mérite d’autant 
plus l'admiration et l>neoiiniffaim»tit i 
de t«»us no comf»atri<ites

l>»s roprés»nfnnts-v«'ndeurs de la 
compagne* MM Kl/. Hr*ni»**au 
et K. (Jauvin, sont *léjà sur la route 
et nrl *l«*ut* que 1* «immer*-e leur
fera
sont

r««-cuail sympathique 
en b* il d'attendre

qu’ils

Ne .-York-, Jt) Max .lost ifb «t 
Paul < loldmunt/., mon-baiids «le dia-j 
dints, <le Achève ningt n, l'a VS-fias 

d \<'v->'ork, ont «té «-otulanm**-* ' 
i* r '■ i p.ir ùti rrand juré fedérn!.

H i •*'•* pnuivé qu’ils ont travaillé;
1 freti r 1. - K*ai—Tnis en évaluant: 
d-d*s*(*us de L ur vnhur des car-; A 

raix» i <i« pM-rr«-s i'ré* u us* s im|H»r- 
■ • < ti K»ld «i l'.il7 d** Kattird.rt '

• n Holmmte.

A U Bourse dit Travail.
•ails Martineau A la 
dcnce. A la »a!te Union 
merciale. A la salle 
St-Joaeph. Petite* notes. Un 
parti ouvri Conférence. 
Assemblée ouverte. Assemblée 
de dame*.

A j.,
Provi - 
( orn- 
Umon

la Bourse du Travail

Kraternit**

Le témoignage 
d’un pasteur

Il affirme que les hémorroïdes 
peuvent se guérir vite Un 

juge de paix guéri il y e 
plusieurs année»

CK SOI K:
lours de mur.

Fraternité nuti-mal 
iM-rs-maiweuv r *

Fratcrnu * n-ttional* 
corrovouw »«*

A I. db

mcgisMites *

Martineau

>i-« j<»urtui-

lus ta an 
t patent

DKM \iN 
Fratirnit* «h 
mm» «le f«-r

>■' il K < *mr 
-» wagontiH-rs

A la Providence

St H K 
« Méîai*

v<-tniu
r«*s <ie

Union Commeniale

CK s* i : l{ Fratcrnu 
eharjicntiiM -m»* uii*»»*r* 
\«» 7 il»

é unie «1* « 
• lArnériqii

A la saiie Uni»

DKM AIN 
Kodi. I. . • 
QuéU-.

Petite* notes

St-Joseph

I K S»S ti*M‘
- Méujr.'*-r«

il ri \ a pa* longtemps d* ux * i A b 
''.'•■iis émiia-nts noue •’*crivAi«-nt 

♦•h;»'un uTio lettr*- et ♦•*•* l«»ltns 
t*rouvoui non* »i» t«»*it doute* qu« 
l 'Mi rie nt du Dr (’lia-*, est un renu- 
d« qui "lérit l«-s hétti*» ro *l< - promp- 
lenu-nt et d** fa,on durable.

Ci < m*-s!»*urs n’ont pa* p ur de 
p.irl* r «le la sorte, pa-c qu’ils savent 

■ •*» que *• »-st que d«- soulTrtr l« - tor- 
iuri*'d»J lurnonouU-s et d'en etn
• nsuit* guéri, ils croient «le Uur di- 
voir et il* si- font un plaisir d< dir» 
aux autr« s cornmt-ut «'en déharnwsH
• ux ausMÎ. • ! I.a s-iWr té

K* /• . Frank-N Bo*«-h, mtmstr* union ouvru'n 
méthodisic, Priccvill» (‘nt., «Vtu »uei-* k d* cette 

1 sa1 l't > d** i h Cnk.nl! la* U h, q
I n jour, étant vi e *air« un tou- **• '« inp-. la fdai*
iaqu*»tt»s. j«* m »*ti!s : r m» .o»v‘.« vrt* r*
froid* et hu.; le, le temp- .l'auen-! la* n*»u\*in«nt •»u\n«r
*lr. ui*-s ••ompagnons de route la» | comme 1*^ organisations *ln 
•duus** eut iK»ur effet üo ni** faire at-1 mere* de In finaiv-c *' de l itidu*- 
tra|>‘r I* s fiéniorroldes et je souffris tri* a se* haut* « : **♦ ' t a*
«u jHiint «l'avoir d«* la mii»«*rc à mar- D-s inembns «l« la Fraternité

• dur Un ami me recommanda l’On- nationale des j«nirnalier»-inan«eu\Tr-
. lent du I>r Chaa**; j'en ach«*tai tout «ont tn\tté‘s à l'assemblé*- «1«* *s -o»r 
d« suite une petip- Iwilt* qni ne L’ouvrer «*n n« peut nui «stt*

'r«la i»a> à m*- guérir. .Fer. garde vérité, n« jouira <1* la liUrt» qu'à 
toujour* une f*f>ite cher. nous, et je la condition «h* s'unir et «1«* marcher 
i* >rou\. excellent jiour n'importe la main dan* la main 
«jtndle sorte <i«* blessure* ou de t t'n jour \ i« n«lni cfi l’ouvrier s,
plai**s ' (réveillera pour constater ses erreurs

M. U -H Thorne, J.-P., Aldorsidc 
Mia ••**rit. "Il y a maintenant 
\mrt-huit an* que je commen«;ai h

«h - m* uilm s «j un* 
assun- toujours I* 

«1* nièr*
- tint éié «I** fout 1 

«i* l'organis-if-ioif ou-

f«mr 
com

«i*

i-rvf'

C’est AUJOURD’HUI, le temps de comm mr. 
musicale. C’est AUJOURD’HUI, le temps t«’- t 
dans votre maison, tout comme c’est AUJOU 
mer, de lutter, de combattre et remplir son rô e C

va

4 4 £ -«V

T** A • s
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-î Lettre Persenno!idi
de Monsieur P.-T. LE GA

Concernant i» Club d’inauguration d Pianci “
%:

fr

kt,

4%V:

‘jatirmè j't

..«s l

Le Gérant de notre département de pianos me déni; n«i * <!•* 
personnelle au sujet des pianos achetés pour notre ( !ub d 

sac t ion n’était pas ausM importante, je ne me permettrais y 
des lecteurs, surtout sur une question d’intérêt personnel, cepun 

sente, je sais que vous, qui allez joindre ce Club, obtiendrez un« 
pas à me rendre à son désir.

.«r Dans le Club de pianos Legaré. vous recevrez tout ce que l’on o r 
■/ l’espériez. Vcus économiserez de l’argent et beaucoup d argent e n « < 

piano est absolument correct, c’est un bon piano de qualité indiscut 
bon piano à $450.00 recevra pour la pleine valeur de son argent, peu 
delà de dix mille de ces pianos sont expédiés annuellement dan toute 

Etats-Unis. Le but des manufacturiers est de produire un instrumen l ui, 
sans pareil et surtout, un instrument qui durera toute la vie Nou> vend 

les di.stricts environnants, des centaines de ces pianos, et je sais, d a; * 
satisfaction qu’ds donnent aux acheteurs. Que puis je ajouter. Je suis !;- r 
la plus grosse transaction de pianos que je n’ai jamais faite. Elle f îa i 
aux Cinq Cents personnes qui formeront ce Club. Comme cett trar 
annonce permanente pour notreMaison, je puis assurer que le Piano du 1 
ré représente une valeur extraordinaire pour le prix et les condition^ offe

mt

r.*j

K*./V

’ * ^
rrc nt

r-v vvlv t A- V'T /

v/A
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*oig«*ii « ment njusté<» 
itiuw lu l'gn» . Noire

IV'

PRIX

SPECIAUX

POUR

PIANOS

AUTOMATIQUES

\\ J4;-Â4Y-• i-.-C'.-"'A J^r. t ;

^.'-.'vif-;

t’es instruments sont fabrujucs par les plus habiles ou­

vriers d une fies mamifaetures «I* pianos l«‘s plus newler- 

nes au momie <‘t «luiis k‘A fondiiions les plus fav*»rubU.*. 

Les caisses en acajou, noyer et fpiart de chêne. 

1 i*-s notes sont «‘n ivoire massif. L'intérieur des caisses est 

de la meilleure qualité «i érable raouehetéc. !.* •* corde- sont 

aussi «le lu plus haute qualité qui soit importée.

I/action n r«*péiiti«*n «*st «lu meilleur typ«- ! r inçai*.

par «h-s li'.unnies «•ornpétcnts 

eoiin:iHi«nm«• «h- Finstruim-nt 

liatc de plusi«*urs année non pas stir ia n*com- 

iiiaii(iatioi) <1«> autres, c’est < « tt«* exp«'rn*n< «* qui 

nous jieriiu't ii’«ifÏ!ii ce piano .»>« «• lu garanti«‘ la 

plus « impiété «le la Maison Legaré garant u* 

«juin «ut donnée qu'aux instruments po-vMVIant 

un réel m«Tii«*. ( es Fiano* vah-nt $l.’»0.(H) 

l.c prix «lu ( lub «*st v<»uv «••<*-

uoinisaiit $101."»0 L»*** t«rm« -ont

s 17».00 c«>mptatit « i $2 <)0 

maine. Dane offert 

ment. 100 Leçons 

sique d«mnée

par *«'- 

gracieus**- 

de Mu- 

gratui-

t« ment

ms

Voici les

1. ( hacpie instrui 
\ijs H n \ a p.. 
10 An*, aus-i *
2. Si aprè< HO 
s«‘nté. iumis v«
•» Si le Fiam» « 
hn* aura « ncon* « 
a valeur « t «le ia 

le Piano n’est p; 
pri\ilèg«* ii«- 1 «'ch; 
pour n'importe q 
valeur «*ti pu «i 
vendons au-«i<*ia • 
1. m un Mc ni? 
(ItirtN* «h* son cm' 
«lialcnicnt à sa f 
pour l'instrument

5. I ru* magii fâqti* 
l<-ç«>ns (h mu^iqvu 
tuitement avec l«

(». !.«• piano sur: 
deux fois sans 
a«l«lit ionnels

t s

PT Leg AB
ru

LIMITEC 
Ul

»**r.* Du on m* U» «lis.»

Askcmblée ouverte Kourreur» «I*-

• 'niu .itr** !••* mént«*s «i«* l’On^uont
• i Dr < ’lias»*. «*t aujourd'hui j« n« 
\.*ii*lra.' |»a* mVn passi-r pour »u*mi- 
im rai-»*>n. <ar il n«* manque jarnaiM
• i fan • ffet. <>n m«* «Hjnwdlla «l'a- 
»««. f <1 • einohivs'r pour le* hérnor- 
m !• ■«* Moidk <1 une boite a «ufh à 

m* v .énr. « t «k'puia lor« j** n** me
a|>*-r«;u d«* rien. Il y a «le 

•sla \*wigt-huit an*, d«* sorte qu«* je
• r«n* U cure |>*»rmamnte. (à*t on- 
r i. et • *' Uni j)«)!ir l«- g* r«,ur» « #*t 
an’r» ^ afl•■♦•iiofi* dt* lèvre* «-t «h-* 
'iumis • «le fait, |»oiir toute sorte 
d«‘ maladie* Je vous lai.-** libre de 
'«-i' v^r\ir *1** m«*n témoignage p«»ur 
•' bér.-rice d« •* autr»*» ”

1 >i-il.. que soit la gravité d«-«
orroi«l«-s, vou* jxmvefi «•*sav*r

• < Muoif.nt «lu Dr ('ha*** en tout 
'•o'ilian.e rjir xou* eti obtiendrez «lu 
-» ;l;ur**rn* nt ^t final*'n etU vou* «en *

1 u l« façon |Hrnieri«-nte. f>0 «ont 
i« ta.lt. étiez tqu» le* marchand* ou 
d* -h* ' K<tmon«on. Hat**s A <'ie 

’tt'iiiA TorooU». Voir *ur la boite 
tu* ' « * • i a«-hèt«-r*- l«* iH»rtrait et la

.*’ .'•• d«* A.-W. f liane. M.D.,i
• • br. auteur du Livre «1« 

He^>tt«*s

14»j« «'harpenlierH-menunner* «I* ia 
nairfr~ ville et du di«tru*t. «ont instamment

I m* grand** campagne vient i; nvit*' ’• ,a lftrandr ^ ^mblée **„-
dïtn entrepru»* «lan- l'Ktat «I Ain-1 ^ Qu» k »»■. fcf
bama, K.-U pur orgam-r h- on- de Union ( omummal* P*n ru«- 
vri« r>* m gr» * du * ont . ,, ,

II fa.iT .•■ rendre à ? eviden ce i , . A a.^-mb ce. d*- orat. in*
l'ouvrier union.Hi* m |»eut que eomp. i *»'•*« au «ourant «!«> qu*- ..r,* «ci-

lui-mèm. . t sa f.-r*-*' uni--. i vrmre* dmruteront diver-» problème
qui «e poaeril a I attention de* ehe - 

i petiti.T*. Qu'on s’y r«*nde en foule.

M (>eorai* N

ter .sur

Un parti ouvrier

I^h Fé*lérati«»n «lu Travail <i«- Co­
lombie Britannique n I» nu *« < «>r- 
venti«»n annuelle la -.. main» dernière 
au cour* «b* laquelle i! a «’-té décidé 
de form*r un i.arti ouvrer Duncan 
McCallum a été élu pr*-i«i« nt «le In 
Féd«;ration «t A - v Wells, a «’-te 
réélu M-crétaire trésorier «t délégué 
au Congri ' d. - 
vail du Caua<hi

Assemblée de dame»

Nouh somma* «-u 

meeure de payer U*« 

haut* prix.

TRAPPEURS 
VITE!

Ko voyez-nui- \«j* fourrure* ' criée tan i - qu* le 
inar« i.é «•»? à *<»n p!u*» haut point
Nous [*ayons ie |H»rt, l’expr*-.-» • t t-ncent «omptaryy.

Holt. /y^n/rewd’Co.
QUEBEC

Ailr«'w« Dfpi X «
r OUBIIEUBS

I!» Vf-

Méth r» « t «in

e Conférence

D* *«> iétair«' de la -«' ion Sf- 
Maln, de ia Ligue «le* Ménagèr»-* 
«1* Québ* -ont instammenl priéef 
<i'a*!«isî4r à la «'onb-n-nm démon'tm- 
tive qui aura !i«u. ne **»ir. à ta l*ro- 
\ i«h-n«*« .

M. Paput démontrera I u-âge au on 
pe»it fair*- <l«- la potwirr d’«euf** et 
«I«* l’oIéomairgariiM «l*n* la pâti-»-

1>*« membre* «1* la *< tion v - 
Hindi, «fe la Ligue d«-s M*'»nng«*r« - 
«ioi'«-nt prendre not qu« i n- ichln* 
régulièn- a'ir;» li«-i d«ci nt -«ur à 
la mile de ITnum st-J«»*«q>h. L*

( sujet* qui seront *lmrwt«;s mérit*-rit 
Tr^-j toute S'attention «h-* ut* iubr« ^ qui 

; devraient ètr«* tiotubr» • -• à l'as- 
. «emblée.
j D- soeiétair* de\rai«*nt !• *i 

s'«k-« ui*« r de reeruIcT d*- tK»uv«-ll« *> 
«œiétairea aux «-ondition* du ron- 
«*our*.

A SAINT-SAU Vfü"

KTfcS-V0U5 BILIEUX?
EMPLOYEZ L’EAU PURGATIVE

RIGA

Vente de cbarité

I*» résultat final • 
Vente «le ( 'hanté i 
phedmat *«'ra eonn i 
«• liait», à la gran-I

A Forpheiinat

Diman' l<*- pr »
«lu < «m-M il < ’• ntrnl \. 
vail «lu Di*tri«-t «|< in 
vite* a line in«(((.i 
h. .Ml. en la *dmp« il- - 
Il y qur* «nsu:i< n 
ré« R ation

F unéraille*

f'e matin, ont • u 
! I« > «I M Fr. d • 

«1«* «lame Phihu • 
nombreux panic 
present* et un* 
fu*n «l«- la «Ms-u'té 
navire* No a
fun éraillé*

WM-

Tour pr#»enir I* Brlpf»,-
I f, \:n es r»-i*r t !» grippr l*S «*-

b»IO-s I * X ATI V I Mt<« V «' qiTNt VF.
I* y»* f1t»j,i>r»llr* !» **- Il n'v » «jU'ue*

* «•!* ^ r* m*» i. n»' i • ►♦* rai urr ij« l
^ (J RO VU »ur 1« t.o»* M>r

» constipation, purifie 
imilie*

C’e»t leI Ile rba»»r la bi’e, Guérit b 
asati* par escallanca das fa

EN VENTE PARTOUT .... t MPL O YEZ -L «
Heu «eerans tratl». »««r tferaaetfs. Ue» «artee • asaratser tally's pauvr suc hrst 

La SOCIETE DES FAUX PURGATIVES klGA*
4# rus gLtSSIt. MONTRE..»

lorsqu'on 
«x-t arbix-, 
gmi*»e ou 
«Mb-

IxAUillir 
n i*«l nt 
bon h

en z

:ie
LI. ilTEE

i bec
1

3037
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Petite* Annonces
- *nt par mot d« t h«i| i« 

: n»ert ion.
Aucun# insertion à inouï 

* a 25 c«nta
Sta irifccitioita «.<>>.*r Ut t - 

\#» au pria fia yuatra.

t N. » h * ;s I
r Mri»UMT%
i l «<i MM*

AN i > i

argent a i’Ri. rtK
AUCtNT

Al l OMOBILi A \ » NDH I
AUTOMOVIIF

JIVI RS

WlitLLi* OiKf* AKTIUCIflU»

ELF.Vt.S DEMANDES
r*'OFtft*fUM ot PIANO H»

«t. lion i*.*.f*w • «I* i»i.w. •
... * *1 f •

KMPLOIS I>KMANDES

riMNAf D* iOUftNKI

F I MMI

t t MMES DEMANDE!- S
• ONNI OINFAN1S OKMANOCE

LOGEMENTS A LOUER
LOGKMINTft ■ -Jr.-* .....r prCia

a*4 Kf • Kra'tM l«^-
IIU4I iJ»’tê c huit rb*int>r.a A
I «au * iMkiMt# ImHMI vu«- nio^m

MAISONS A VENDRE

IAr rl «1

fi,iiit*

I »iiut< *.•• n.«« <<riuul«'-AIIF# n <1 Arituny. 
toit ). atM UA uMxUrn»* < our tic tamu* 
fiatnUui *>*■*• ♦•■un* tfi bri<iu# <«»ov»-n* 
i<oi< H»ur aaraici |i- i>b«- «N-rasuxi rM*ur «. 
«rompt ».♦ '«*«ir Tour UMaiia • xlr» —ur

à 4.1 ru«* «I Ar'tn^v Hf IM»

*- +*lff aa> r mu |*r<«|*ri*l«
K NI ■» iu liff 41) ru« t •

LOCCMINT fl. h ,.i. ..
«4M i .« I .m r. «4* • * * | i *a du lloulrvard
l«af.ii«'li» r »»m «un♦lt<nMaliTi.. « 
k' mr iiiforri.Mtx r « «aitnaiM-f mu No .4‘jI 
hirtiardaor. Ut Ml/ UH Afw

lO G( MINT - j • • • S ’ ' ^
rut Kl J**mi r* atlrt tara mu I »f tiavard 'i>

• fiM'ii' Mor.o J.IUI No o li,i.'' 
FotllMIII. l'ff f’t-

M AI »0 N aiiu»-. «ur i* •■»«•*-
min '<• I ov trois u«-m.-fit* d«* 10 rliaru- 
1. •- j' hi*• 1 i. rrrtii- m itroaimit'' fit*
tutr* Err*ra à boit# U?/* G fvAeil

14f -'4fa
MAISON. A irrdrr ou a iiHinr ma 

m i'mui «rrandf maiaou * dt-ui i«.4f»-iiu ti 
r«M4i.«'ii\ri* «'Bt d.* 7 .( k ftiMPV-brf Tiéa 
Im.>'i mio- beau Kranfi Irrrmin I - Art Fui 
U»*’ uoiaire. ILS M-Pa-rrr léi 27*««i

14. Ilîfi •

I OUI M t N F

lOCEMlNF»

toc» M» NT

Mm

i < >i*u .h• a $ <io 
Bl.liii I <1 7 l.'o 
1 >• al.

A* A I» ON A
r-<'Mrli«r. l«c

MAISON

MAISON
4 - >i.i

vendre aiiii^a ii*nc 1*4'- 
lAB* l‘ No 1>J lllvd 1*11-

«
■i/ «t I'ifnler#-FlMirluur Pour m-

.idi< tim-i fiJ iMMiknMrd
I 4f -4jf»

vendre «mi m louer. inaL 
•4 nj«- Si- A m» b le «lia 

irtfiti. Tout |*frM tl»»» bâ­
tit s a«|i-.-wi j Art 

II.’* ru« ?*t-PW*rr« tFI 
1 if ■ dfa

.'In* aitufS- «ur la Ile rue 
« I. « iri«-tt7. terra in -J.* r*«r 

Nsirt#'. pt 
un i-ronipt

M I '•ut

• ONNI

f UltINIfHf

t HAN. hr< i
CHAMMHI»

CHAMBMf»

LOI I H
) .1 ! t II vl/cNLI ES

AIMCHIIT VOUA A FAIHI
M K . .

I OCIMl N r
.. . «• «W I a ll. nr. I>r<

LOGiMINTS V

LO GF MF NT

i .. Il t tr « 
ri.i-tetj;- ^

1. 40 i L^me
inf '»f«

MAi SON I< '|ii*rtw.'r st-
•< »•••. bii-n «i' !i*e -J hifCt-

enti «in d» Iti «•li.»m>» •■« • i un de S
i.u::Lr - tiifhUI <le 4t » 1.0 l*ri« d«' 
> 'fit* Ot* Al LOCH Ht • • liiptant > ...lance 
' • (M. i .u ..nuii ifit<*-t>t * n* Ecrire
t. . . Iltu.a l’ont.- st-Jeap 14*1»

iVf «tfa —
MAISONS

IHfSler lie,
*1

L OU» MINTS

CHAMHNI

CNA MHMf

CHAMHNI

CMAMBMF

1 OLLI.A I Uns
«ALAIN!. I • v. . lui'. - l

u |ci*«i.ia«' i * tout No«4» 
vt‘l> %Otl Ml'». «H At«»’t.‘ • 'i
an 1er i tept K i » rue st-.

rHiL t A« i r NKOf HIC A.
> MO.I.U.M» de liv/.a. «Ni'»r

COMPTAHILIIf •( . oll«« lion
lel ,u« ct*lUpt-«*o" - • oïl. .

hIu . i. • • avati • : mai* u-
eaN-i » 14. .u«* A 4m •>.*1**41 <». I

i | v L K .*> A V L.sDKr
A fL i II H
vendre n lioiin. ci.«idltion . u un an 

our It>!< I ma '"••• Hotte 441 II» 
lli.ea t t» Nl.|u»iitM' lit "

• ICYCLf m«*l*u« 4

CHANHON

CLAVIGRAPHIS A V f N O N »
MM* ' ” *-IUa»Me • ' ’ Mf'-I r

F f N M f a «Mndir

IOOI ML NT
111 ehMude I »liV«T pn > K 
. 1* V4 Willett i
4tt I '»f I

*i.( I II A TouMiKuan' •'< v *.

liltMMè- .N iilMAf^ «^E.N
100 HUCHIHONS

\ I « S.UI OO % . I.

HOMM1S OLMâNOES

lOGEMfNTS
..... u, « ' *.«• Hcrm.

I O < « I M F K 1

ma'Mora à v«*ndr* .
• >nt. nan' >' i' ii*4C*-- 
►u 't.* i * *M bien fl ma 

l*'«- de Iwin Ecitte 
• ni,uttn' i«alanee f*« iU- pour 

I ■ '• AC ri »HI ' au Ni) 4 lu
.

\ tendre un* maison aur U 
i l'«o at am 4 -taam. I«iute 

re ciaaæ rbauffé# à l ean 
L.>nn. h i..le i.tnii • >tM) 

u •• p « *' adr» tnu-r à Kl*
V;..- ^ . < t» Portneiif. <»u

JO- 22 —

t r. R U U -
CMAPFLfT «►( S AC OC ME
.n . i, >■ mom en >*r et une *<MMche 

i' '*• j*. i - -eu > i n st-.li-an v.-ndre- 
« * j1.* lu r.«ubour* a la

• \ i mi v ;1 ,i K<-eoin|M’.'i.<e t la [M-ni iaD6 
.1 i ..1*1».'fera ..U No l> ru«* d V oU-
11. . .rt. N.. J l'.lf ;|f«
CHU N ■ terrier avoe tache 

rtpondanl au nom de 
nnirdi dernier M|ir^a-
de le r»pp4>rter 
iirtpenæ pronuMi

fcNACtLiT.

17

l»r N Al
l.f I nu

*ft ON t NOMMI d. an* ■ i |*« ' x
m„. , n* . ajtroort. loianrts* iaru

FL AIN III DS toi., r i.- •
t*i l.o x Lau*. KM/ »4«« IM It t . u..n

, • ' 'Oil.pl.t ial< |*< >« pl- pll»t*Ui i
H A (10 f T

ItUNF HOMMf

la
4f

Vf » t A N M I » N S
. ..UH u i » * |o «ia . Hici»,

OUlILLtUH» «I MACNIMS1IS

PNtaSILN I

millUH HIGLIUH

STINCGNAPNl FNANCAl» fl AN 
G L A I » OIMANIil

Lv^GEN1 r ii 1 r» Di .viANL’
L OGI MINT ...ml-

di tp|..u ’i II.» I. » • l>a >T*

iViAv..ASINS A LOULK
V A < AFIN A l OU* N

« t.» t |< .r K lw liai au No dt».'» tue ■'1 ,
.«i I < n n joui une aKeiM r ' a< 11 »>►- 

m ci.* 1 . Nh« i ave, notMii., <■* M-
J.’Mn, t«! I f» i .!-»»►-1' I4**»ttlfc

A AGAtlN A LOUtH. Ma xiaain a
.ci. Nu t».i ru» Mil tMVUp-t d»*-

I cm ■ i . 111 mi, « « ■ (t urn « u.**.«•*)n .le
-Ij.iU» - ■ a. •. 1 •»* * A t • 1 - < i... i a \ •
I . IM11«. .1- >♦* 11 I-

iv.-2i>fa -
idAGA&IN A lot 1er. un uuMtaMin 

• «..i .acup. t»Air n.Mii iiandiM* « «e. i..* *-i 
-.n au lit- • oinllte pUa.’ua. u un .orfetoctil

d*' il MJ | Ml l« Il «'lit A, « ■ Mll.ltt Ut -«aUl. 
lundi «V . iet t i i»,u* > MUI. a*»-r i -I Inc
I iMA-- • 40 ,*■ i V ali» r n j-2«>f»

l ne
. n or pour daine a M* 

-■ m. i.b!.* I I 1>- 
! • «* pli a ot* rue < 'aron 

•tei v l’une ou I autre 
Ki'-eoii)|M*i)fM- lifKrül.

l'if-dfa —

?< i-ant une mhc en ««le 
> « dan* le l*««! de Ht- 

- i-iill < . lui • jui a I* pa- 
* * pri» de !«• rapporter 

Lion lairet levllle. r»u à

* A C O C> F < m «i.im fi»- h - i ♦ jm i-iPic
I.h X !.. X Pu , < . >iin n.itn S IM> en pa- 
i i ! un petit lande-monnaie noir eonte- 

i.» un* . Iialn» et un l<**|uet et du |»eTi* 
>iMK*' l’n/i. de la remettre au No 11 rae 
lutte KN'oiiip«-ii*i- pt ottuiM

l‘*f- .’f* —

PIANOS A VENDRE

PIANO < OT t AGt pt neuf
I .i, :x i > « fT«T» *» $I'H» '»» par- • u’otina 

es,!.. p,,« «ie d»|«etia» rite* l^tiui.c t*lrard. 
... ii.iiui d- i iii.'A, «4UÜ rue Kl-.lean.
.f lax LM - t«f« -

FUNERAILLES DE
Mme JOS. BELANGER

Mardi U- 19 février, à Spuv ill«* | 
! comtA de Port neuf, ont eu lu*u le*; 
fun^raill***' <le Mm»- v«u\*' J<*!4*-j*b 
Bélanifer. née ('écile HohitailU . au;

; mitu-u diiii irrand ••oip our» «U- |*a-i 
. renti* et tl'arnin Tou» le* |»*r.>i«tMen*. .

honim»*», fera met*, et enfant*, avaient) 
I tenu à rendre par leurs i>K*i*en«-« > | 

aux funAraill»>. leur tn’und attaebc- 
ruent à la défunte

A 9 Iteurwt 4ô le f-oru-tfe quittait 
la réitidenc*' <ie M Louis Gaouettei 
rendre de la défunte, où elle resi- i 
da>* deiHii** plu» de 10 an**, pour 
1 «le Neuv’ilU*.

, T'ortait la .*r«nx M. Baruard («ar 
nead.

|«»-x (K*rt4Hir- t taien' M \I l>'.*a 
Beautlrv. .i<*»«-ph CAté, Solime fïar 
n»a'i .Iule» Hardy.

t ontluixjiM ii' le deuil M l Iri'-j 
Bélanger. «on tiE : MM. I»ui* I 
l’aouett* .liequ*- L***'lere. \Jfred 
Ki-naud. M*s u* ndre.x et Uuir*'femme- 
Mme \ ve Olivier Bélanger, sa lielU*-, 
m» ur, Kinrnanu«‘l Kobitaille, petit- 

i fil» adontif MM Oetave B/*lan|fer.
Eruecf Kt>bitaille. de QuéU -, Vietor 

i U<d*ttaille. *r.. .loseph I'lir^eon. de 
j \euviUe. neveux de la dt^funU- 
j l*»rmt ra.-JMi*ttane«* on remar«iu»iit 
; «MM Victor KobitailW*. jr . Joseph. 

LoreiiAt* et Henri Ilobitaille. I lr»«* 
IV-ianifer. jr E TurKeoii. élément 

: .Marie. Mme Th. Bureau. Mlle AH».
1 Kobitaille, tous }>arents d«* la tlé- 
J funie. MM. Isidt»r«‘ t 'aonette. -r . 
il'-l <'aouetfe. jr Jos. jth *t J.*Bt«- 
t’ii.diett*- Mlle Eva (Jautluer, Mme 

l I si'lore ('a«)uette, -r.. tous <le (Jut**- 
I lav M. et Mme Alf. Marcotte, M. 

S l’apillon Mme \ \ «• I/fuik Uolu- 
N! \ ,c Kobitaille. d* Port 

I neuf, ainsi que tous les (fens de la 
- paroisse er des alentours.

L'église avait revêtu ses plu*» 
j beaux ornem» lits <!*• deuil pour la 
eireonstanee M Klz. Dionne. *,urr- 
de Neuville, présida k la levée «lu 
corps et offrit b* Naint Sft«*nfi<,*‘ de 

i la messe, assisté «le- enfant s «i«* 
jelwiur lys KK KF et leurs élèves 
! ain-i que les KK. SS. ri leurs élèves 
I assistaient en eorps aux funéraillr s 
I A l orifiu*. tenue par M Athanas»- 

ï)« I sle, un ehreur puissant a chanté 
• la messe des morts. Se* soils furent 
| très bien rendus d« la manière sui- 
j vante:

Misererenuni Mei . M I*hi- 
i lijijM- Méthot. N* Tarde Plus, \ oie !
I Vole mon A tmM. Fortunat B«‘l- 

i, T)um \enrria”, M Antoine

LES SOINS 
K SOLDAIS

L’ETMJflll 
UNGUIS EST

[JBIhS UFflUt!

NOTAIRES

RECONSTlIilE C.EJllSCHEfiEllU
.e» vétérans de la grande 

guerre d’Hamilton et les 
étrangers. Nouveaux
chevrons pour les sol­
dat.s Objection à la
nomination du lt-col 1 îu- 

Curieuse défense.me.

1 YeHM* A-xw-ié
Hamilt«>ii JO 

• la grand** iftierre
I n.éeontents «i« la 
. le gouvernement 
des étrangers au 
•in apta*l pour la 

'délégation d** 
t»»ut du front

>* t anadieiiiie
s vétérans «le 

d'Hamilton sont 
poKition prise par 
sur la question 
pav x. Il> lane»ut 

foriiiution d'une 
fi»- r**- 

à Otta-

Lioyd George fait au par­
lement anglais la décla­
ration tant attendue au 
sujet de la démission du 
général Robertson. Le 
conseil suprême de Ver­
sailles a été constitué sur 
les représentations irré 
sistibles des délégués amé­
ricains. M. Asquith.

lo.uou soldat 
lui h* ternira L.-C.

de i admi 
«•«* mou

w j Ils «ieinenrlent l’aid»* 
nistration «le runion dan 

; vaillent.
I«< s vétéran» dé«in-nt qua lex «u- 

:j*‘t- étrangiT». «1«'S nation» entP*mi«*x 
I ou anii«*s, soient eon^Tits pour 1«* 
serv i«*e national ou outr«*-mer ou 
bien qu’ils noient renvoyé* dans leur 

j patrie.
Ia*h vétérans d’Hamilton vont in- 

! mstr*r aussi pour que les noMats «le 
! retour «lu front aient la préférence 
tlan» I**'* nomination* aux charges 

j «le la ville. Ils protestent tout parti- 
;< ilièrement •■«►ntr*- la nojninali<»n 

«1< l'ancien contrôleur Morris com­
me assistant trésorier «le la ville.

DES CHEVRONS
POUR NOS

TorotiH». ‘JO. Un «•âblognun/tn- 
spé**ia! «1«* I«ondres à l’* Evening 
Telegram'1 rapporte que le- quar- 
ti. rs généraux «‘anadirm» étu«iient la 
question «it* fair»* changer les «*ou- 
leurs <l«*s ehevTons qu»* pourront 

I aporter h l’avenir non s«*ulem»*nt 1* •> 
t S'.ldats canarlt«*nH qui oui fait du 
servn*e au front mais aussi e ux qui 

|«»tit fait du service « n AngletxMrre.

Argcnl « 
Debenture* 

Rapport

I D. IikI* LES SOLDATS S'OBJFXTEN T
La «lépouille mort«‘lie f>it reeon- j 

, «luite au cimetière «te Neuville, a.s-i Ottawa. JÜ. L' K
j si •*«•• du clergé et d'une foule très

notnbreUM*.
j Mme Jos Bélanger laisee pour I pi* urer kh perte trois enfants M 

I -i* Bélanger. Mme Louis Caouette 
' i» • Klmina . Mm«* Jaoque» Ia*- I « U*;* . n«s I^audia .

Mtiu Bélanger sera vivrinent re- 
: gr. né. «le tous ceux qui la connais- 
saunt et avaient su apprécier sey 
grand* - qualités «le ca*ur et <1'«‘ - 
prit Elle fut toujours une modè «

• !* piété «*t «i«- résignation. Malade 
d« puis un grand nombre d’anné*

xen
tour

soldats «le r«- 
un** ol>'«*«*tion

•xouffrit touj«»urs 
«rant «ians la bout 
t avec un sourire qu 

la mort, esjïérant 
>m|*en!ie «le s«*s actes

annonce qm* 1* 
du front ont

pour ce nui <*«>ncem«‘ la nomination 
«lu Lt.-Col. Hulme, «*omme président 
du tribunal d enquét** sur le trans­
port <l«s soldat-. Ils déclarent que 
«•el «*ftir*i«-r est un non-«'ombat tant.

1>* général Ashton, l’adjmlaut 
général a réimndu à ««tie obj«s*tion- 
là, «lisant que le Lt-C,«»l. Hume 
avait été «Ians la rés«rv*- d’officiers 
en Angleterre longtemps avant qu’il 
vint au Canada II traversa outre­
mer av«*o le bJème Bataillon, «jui 

aim* . fut démembré. Il f>assa quelqm» 
Dieu el j U mips en France, mais il n’a |>as

**8t retourné 
j»arti«* «!•• plu-

I>»ndres. JO. —Lloyd Georg»* a : 
fait hier sa déclaration si anxieUie- » 
ment attendue au »ujet «l»*s < hang»- 
ments récents dans l’armée. D* 
gouvernemeat. a-t-il déclaré, «lési-j 

, rait gar«l««r le- aervn*es du général 
Utibertson oomiiH» chef d’état-major 1 
tant «un «•ela ne dev « riait pas ;n-j 
compatible avec la politique décidée!
«l'un «•omnum accor«l entre les al-1 

. liés d** la Grande-Bretagne. ■ ».
I«*‘s .alliés out souffert dans le i IniniCUülC 

paaaé à «*ause «Iti défaut d’unité |
« t «i*- copi>ération dans leur «ffort.
Il fut donc dé»*idé d établir une au- 
t«»rité central** «Ians 1«* but <1«* coor- 
doniM-r la strat*‘gie des alliés

Is-s princi)>es généraux posés à la 
«iernière reunion «lu conseil suprême 
de guerre h Versailles furent utiaru- 
rmnient acceptés. Il fut aussi dé- 
«idé «ontinue !«• premier minis­
tre qu’il y aurait une aut«»ntéu 

_ _c j int» ralliée avec des pouvoir» extVu- nK A V r.c> .
Avant la réunion de Versailles.

«léclarc Lloyd George, les délégués 
d«-s différents nations se réunirent 

i K*q»arément et arrêtent 1« ur plan; il 
• h- trouva qu'il était, pour tous, 
nienti<ju*- 11 fut donc a«*<,epté sans
un*' v«*ix diîwordante |»ar l«*s repré- 
mmtants militair«*s d«*s j»j»ys alliée 

Alors que cous «-royons avoir 
: aplani toutes les «liffi«*ultés, dit le 
! premier ministre. !«• gouvernement 
j offrit au g néral l{ob«Ttson la j>«>si- 
' tion «lu < «»ns**i! de \ ««raailles, mais 
1 celui-**! refusa, s'opposant au sys-

Itème pour «i«*s raisons militaires.
L»* gétiéral JbiUrtson refusa en- 

; suite la jiosit.on «l** «*h«* fd’état
major ave<* <l«*s pouvoirs r»*Ktroint.s

126 rue St-Pisrre

Argent à prêter par 
grosses et petites soin 
mes à la ville ou à la 
campagne.

Sur hypothèques ou 
autres garanties spècia­
les pour les fabrique.; ou 
corporations munipicales

JACQUES
N OTAI R-
prêter sur hypothèque
à vendre
»nt b P.

de 5 5 10 an»
C. L’AN

F(Juebec Railway
-- QULdLC — 

iKLtPMONfc.*: Eluda: 1412 
** “ Gem»*- le: 44J7

L*-.'41-’-

AvOCATb -
- BURfcAG OtJ KOéM —

223 de la Couronne lél. ISS*)

Oscar Drcuin
AVOCAT LL. L.

81 rue St-Pierre.Tel: 5900

CUiViP i rxL>Lk^

-ART. LARUE.
C.A. L.I.C.

EUG. TRUDEL 
C.A. L.I.C.

Lame & Trudel
v« ning t iti-

av«‘< 
d.*

Il» atten­
ta divine 
sur cet te

MAGASIN ••< U Ai

MEUBLES A Vf NDH»

HO I I I \ \ I M»K1

HO T t L
Marie H

L I» t

M F U 0 L I S

vfnti enivit

i * ( 41N ^ l > t CHANT
*rl VCKM. ' i * I*»» i i» J lu
» «III I*, IW I M> •' I’'**’ >1.

r t v t k

1 OGI MINIS A LOU 1 K
BUNiAUk LOGINIFNISet MACA

SI NV • K I . «

AM / VOIS «le» n»e. »►»•• OU 
de» (>o« le» k vendre Ken*<e» voua LOGFMFKV 
« her Jo» t empeeu. N • Cl ‘ rue 1 ' ■ *•
S| - .loeepb

CC URIF

BOUTIQUIS

BUHIAU OU SOIR

LS Lt)GI MINTS

MAGASIN A L O U F R

MAGASIN V

%4 AI SON S A LOU L K
MAI* ON MAGASIN OU RfSTAU 

RANT A t O U F F» I
**.. lout iH lltMUH.II .Kt’ij**-. |K*I
M \;*r* Itcm \i.>ru> • « KI..UI.1I. UI N»« 12-44

M t,

MAISON * A<uK*>
AV.X (.1)11 i ur». • «f V • l*.<l»l< l» A4. il»
.lut.Mil. «lire». üu Nu «* ne < >• ul-
IamJ 24*;.- 2»»fti

RAISON
12 ikai .elle 'i.m.m.4i a» ii i,; etiMe
.............n . » «»il«e* I «mrt f.i* - • \ni
ec.ktt*i Mtion **t «Mit*' à mat.rf. f x x « h , i 
Fi*.» i ..•u.l'.t •»*«ix 'l.Ainbre» u. bain.

PROPRIETES A VENDRE
PROPRIETE * vcnUr*- maKmil me.

t*tiaii ► i b i il iut..i l<*i!ii» «HMlitii'ne 
»it«.*« <• t, et* ii.«e .N< <1.11 et .'Utib' l’^ur 
tonte» Mlilie» mil.11. b IM li» »A«ll.MM'r ,ur 
.► i. . M i.et.CKe» I>ui..*'iiU. M ,!«ur. 

K MkUAi 2^j.-2»*fa—

PROPRIETE A VENDRE. < *.. .mlon
«**< •'i'tii*nn»'ll< «le fiuru I aciiuisltiuo «l une 
i• Aid. . . ..nfortablc. Nu 2h mi. I 
vn>ii**rt Le mvuii>o «et en tirkiuc e>lki* 
«i «n <‘&c«lirüt« cundltlon et gi ai il («TraUL 
'l .'i tu*» lu* n*» '1 felti/hiwitt «*L42

2«.j - 2ar>.
PROPRIETE A x.n.lr u v in* x

tu*. |it•■» .i.» I‘*r.» du >i -«u-rvtuent à
ir.Mu.'M tt.x treinwAVA. ixMivelUmetit 

. fci-.n.l i. rram >ue :*e Aiufl '*r»-
iM-i.a iimmUtU'S !> a« in ne. m* p.u 1 l ;457«

df 2t*ft

PROPRIETE v v.m lr. x
|»i.» » L't.» 'L -t ^AiTuni.-nt è L'oxi
un il.» i ami » its a n* Ai vc lie nient t>»ii«*
4., e 1* - Ain*
uhmI.'Mi.» ' a. in TM* r j m r I ÜA77

Uf .i*-»
PROPRIETE , x.im- < tivtitlti

INc «•* U«nu|'o«t -ur H‘K t«-rrAin» *!* M 
Art hui Lin. • l Uil'tlonK fu. ii. « *. juin x«
. M ni* \ i' »* Pam** ] 1»V SAMVav. ,

PROPRIFTC V

houquotë 
par»>nts « ♦

terri*.
In gran*l nombre «l*1 

spirituels furent r»*vus «les 
amis «le la défunte

M *t Mme L«»uis (.’aouette ainsi 
que la faonüle Hunt très tijuc’hés dv 

j tant* s «-es sympatln«*s et désir»*nt re- 
rtierci«-r tous «1« grand «•«put.

\ la famille «m deuil, nous offrons 
i n**- plus sincères <*omioléan«*e*

fait <1** .s«Tvn*«* a*tif. Il 
♦ n Angl* tem <»u il fit 
e etin omirs d’« nquf 1. 
Bvn****» légal. ' I** rend« 
ws positions.

s*-s connai 
ut propn»

CURIEUSE DEFENSE

Ottawa. Jd I)ani«i Limer-nn 
Vounghushami. accus*' d’avorr «léso- 
béi k la loi «lu -erv ic«* militain. a 

j présenté wn«* défims*- ;'-« /. curieuse 
i(l(‘vant 1«* magistrat McNab. d*- la 
(«•our «b* |H>Ii«*e du con té.

Il a «1/** la K* qu’il n était plus sujet 
BI D FISHER AU britannique. Il démissionna comme

SERVICE DU CANADA t«I. il v ;« <pi»*s«pi«* temps dit-il.
étant «ms rimpr«-sion qu'il |>oiivait 
!*• faire k 1» suite «l'un.* corresixm- 
«lanca avive !*• sncrét’ure d’Etat. 11 n» 

qui I veut {«is être an ennemi «le la 
«i** ■ Grand*»-BreUgne. mais un ami de 

tous l»*s pays de F uni vers. Il vou­
drait voir !«• Canada se r**tirer «le la 
guerre

Youughufeliand a été trouvé cou­
pable et re«*«*vra stt sentence lun«li.

fa­

isait

«I un . fc.'ellrnt rM(.|Kirt «*
, ’ - th

« H A4*. .*(>*
H.4PA flMU*» s.ti1r*«b 
ThiL . .1' A souia •«).
' <v Mm «sunt* «i« T

PROPRIETE S)
A JrhaiMG't (H>tir I*r«»|irtétfe «1** ville »«lUN 
, 2 nuit.» •!<- Iiini!»* «1. I.» ville srAit«l< 
(nat»*>n Holtu*' a v.. ■ i «Hile» us ARtfellora; •••m 
'l'tSi-Tti*- sr.-uiH* >> FeurM' am- AdiaXe, 
|HMl.tUt*r vergtM 't 4 H AriM-n » *u(» r 
tld* i wc klz-Al vtRNe ni tou' omi * I».- I» 
• wCbMieti K-rir. . t k lit *■ '4**0 I *• k*.I«iI 

16-J» »-2.4

nERVAMES DEM AN DEFS

Ih-. -.-.« - A -sic ié** < ’atiatiumne 
Montréai, 19. Bud Fisher. 1* 

fiuMix caricaturiste améruain. 
s'est illustré par sa erratum 
• Mutt and J*ff”, fera partie «lu jw-r- 
s*»nnel d’artiste- ♦•raplovés par I**s 
bureaux des «lossiers «1*- guerre eaua- ; 
diens. à Gtndr*^. s«*uk l*-s ««nlr**- i 
.1* lord B**averbrook Max \itk«*n 
M Fi'ti. r a été officier dam l’arm»- I 
nationale américaine )>en<lntit plu-> 
'leurs mois, mais dans sa hAte tie 
-e r»*ndre au fr«»nt «ie guerre, il «1é- 
miMionna et s’enrôla «Ians un régi- J 
ment canadien. M. Fisher est ru-, 
jourd'hui à N|«»ntr*,al jvour compléter 

**s préparatifs • t il -’aïtend à partir 
(tour I Angleterre «Ians quelque* 
jours

REDUCTION
Kacor. deux semaineH »ie veut** 
grand**» réiluctions.

La maison FORTIN Enrg. 
Uvfifs 746 rue St-Valier

LEGER INCENDII

Hier matin vers 1 
pompier* «l** lu «ii\ isi
« t d* la basse-ville «>n 
par l’avertisseur lêWl. 
pour «-onibatt.*»' un 
de feu ch*/. \L Au«*ll 
iriHrchaml d«* tal»a<- 

L'in**mli*- s'était d*- 
lvnll«s «1«- talmc, mais 
les plus *éri»‘UX on» et

pj.r la dé<*i8»on «lu »*onsoil «le Ver­
sailles.

Lloyd George révélé ensuite que 
les <fél<*guée américains s»* dé«*la- 
r'-rent avec “un»- force et une logi- 
(iu«- irrésistibles" pour l’extension 
«l«*s pouvoirs du conseil suprême de 
V'»*r.saille».

J«* pourrais me contenter de lir«* 
les <i«Mum«*uts proiluit^ |»ar eux. 
«lit le premi«*r; j»* n’aurais pas Kt*- 
som al<»rs «le fair»* de <lis«'«»urs

G* pr« nuer ministre répète son 
«léfi <!«* l’autre jour. Si I«*s quartiers 
généraux, «lit-il. rejettent la politique 
dont :1 «*st r«*s|M»nsable. *>t «i«* ht- 
quelle le salut du |>ay8 dépend, 
il démis.siorimTa. Son w ul regret sera 
<!«• n'avoir {mis ass»*/ «i«* force <*t 
<1 habih-té à mettre au servi«•♦' «le son 
pays « ti «*etU* h« ure tr»'*s grave

Sir Douglas Haig était prés«*nt 
à la «•onfén-ric*' Il ««e contenta «l'at­
tirer l'attention sur «leux jM>ints 
«itii (Miuvaient devenir un«‘ -oiirc»- 
de faibb-s* ; <*es <l»*ux points fun nt 
améliorés. I> général Robertson 
assistait aussi à la «N>nfér»*nce. et '1 ! 
n** fit aucune «»bj«*cti«m.

Il était entendu, continue le pro- J 
mi.r ministn-, que le chef d«* l'état-! 
major imjxVial «lemeurait l’av iseur j 
rnilitair** «*ti ■•h«f «lu gouvernement i 
G- général Koltertson proj»osa que I** J 
représ»*ntant anglais au conseil «1« | 
V« r*aiU«*s fut sous la «iéj»**n«lan« «' du ; 
ch»*f «le l’état-major G gouvern* - J 
ni«*nt «lut r»-fuser cette prt>tN>sitioii j 
• «r alors le représentant d* V.Tsail- 
!«*s aurait «lu agir d’après «les in*-j 
truc twins données sans une connais-) 
ttanec complère ce* fait-

COMPTAb».LICENCIES 
Ch«rt«Mrd AccouotAnt»

LARUE, 1RUD.1 &
COMPTABLE» LlOUIOATEUWS

126 RUE ST-PIERRE
h. ■ «m. »..194fft.

PÎCHER

LE Ûfi J.-EÜÛÛÜE PAiiEfilî
KX-LLF.VE «les hôpitaux «le l*a- 

ri», « x-mt« rii« «le la < harité do Lyon- 
Alédwu • générai»*. Spécialité: ma­

ladies mentah-x « t nerveuseM (épilep­
sie chorée, n« urasth«'nie.

FxEOHE» DE CONSULTATION 
Le n.atin de b à b heures dO, l’a- 

prés-n ail «ie 3 à 5 1 < ur< s « l le soir 
de 7 à b heures dU.

aVlnLa PAt.aNT Télt 1141
11 nov —-

..................................... " 1 —

CHEMIN I*gk

Pacifique Canadien
Suppressions et Modifications

Dans le service des train» 

SERONT MISES EN VIGUEUR LE

24 FEVRIER 1918
amples ri 
ag« nts <le-

mf*

>n d>i Balai'
[ été Miami* •
rue St-Bau! 

•mm«*ii«*emeni

•taré «lan^ <i« * ' diwiimenti
l*’S «lollIflUigf 
* «M ri ouf CAI

•t la fumé**
11 assurance

LES SALAIRES DES EMPLOYES 
DE CHEMITi DE FER

Lloyd Gctirgc le prit du haut à la 
fin, et dé*-lara qu’il était temp' «le 
savoir -i la chambre et le pays ap- 
pnuiv aient la politique de V*‘rsaill« '

• qu’il a hésité à lire les 
présentés à la réunion 

par délégués américains. I^h
seul»* rai4*»»! qui r«*n a **mpéché. 
c’est qu'il contenaient l«* détail «l«*s 
«*pérat ions.

M. ASQUITH

!'r*‘.'>* A '«.«K-iêe aiufedu'iiiic 
w • ihington, ju. l * - repré

ANNONCES AON CLASSIFIEES liants de la plupart <l«*s <‘omi>agn!<*
___  i «1. . h«*mins «l*- f**r «i«*s Kta»s-l ni

ach£. sont \« niis tHiur la première fois hn r

lanacian «uri rm«**?«ati'-:m

l ABI T I B •

MtUBLFS

NOI 'r A( ( EPTONS •'••• n\*ii 
hle», |>oê les. ou tout Autre Arti­
cle pour »tre ven«luA à xomu\i»- 
sian A«lreAAe» vou» «Ke-f Jo» 
CarnfMAU. N© V i _ r ue >t Joeepb

.t! I *f-

SHICISLITt M4DICAEF

ReiH n «jntiiw mm • » 
«lr «e» •-A» ou a 
n«»e K «WA* to <*u
nM ««•N» iH»ux*e »«•*» i 
titrai’ t •» -
■ *HCV SL»c |AM wiN t*«l t Vf

(OGLMINI

I OGI M « N ? A

» O G I MINI»

L OC> MINT

lOGI M» NT

L OGCMFRT

I CCI MINIS

L O G t Ml NT

L OGIMENT

I LOttfMtNT»

Rt Paul
LOGE MINT

l'un «!«• i» « A»i»r»l»**e 
In' *1*' le»»»» * A.li
« I j**4« mvanr* J4

Ni» 1114

MAISON DF CI N SKIN

MAISON

SERVANTE • •*» M*
en ,'H'. .. .. -f *«.'.-

SERVANTE
**>.■• M«lABt taire la *u

T»e "« |4'»i»A MfrUtH-CA • X!

O. MARCEAU encanteur 
te toute» Aortes de meubles. 
Plus haut» pria payés. Allez le 
voir immédiatemerst 282 rue St- 
Joeepb. ItVJfif»

. d«*vant 
d*

il**** Clurnin

maisons a vtftUkt
A SfNDHI OL> A FC >• ANC. CH

MAISC NS I S

xa<M«ii • xeiHtr* 4 b«-t. 
au n. ouïe «» - «

M A t > O N DE HENSICN
il, . h«'i Ni n». ¥

SE N V ANT E.

SERVANTE

SERVANTE

SERVANTS.

SERVANTE

SI R V AN I E

SERVANTE *■

NOUS PRENONS meubles de 
ménage, garniture» de maison 
et tous autres articles pour ven­
dre. O. Marceau, encanteur. 282 
rue St-Jo*epF lé SOI

la <«>niuu*»Hm
F«*r formé** t»«r !*• gouvcrn«*ment j jt' 

jet ont c«mfirmé la né«'**»sité qu’il y » 
j <1 aligna nt«*r les sal;iir«*s «les em- 
1 ployé» «i**s chemin» d* fer.

I. an«*i« n pr**mi«*r ministre Vsquith : 
•**' lève aussitôt a|>rès, «*t r*gr**tte 
qu«* U* premier ministre n’ait pas 
fait <•*' <lis«'<»urs il y a une s« main*

Il y u du malais** «ians l'esprit «lu i 
' . public a «'aune de la démission for­

cée d«* l'amiral sir John Jellicte

distribution
ur. h«»SRmr »- rleux qu 
III rlicv a> «*« « nlturv
iH»(.r la «iMt rlbullnn '

■ J«»ii-naiix -‘«T*
Sera pr * t à acl
contrAt S I <

A«lr*'»»Hr 4 J
«.M HiKI'Atl s» A'iwt AlUl. tfel 

2Cf
NOUS ACHETONS x n,

* '1** «v- 'P.t*' Il alf’x' "'ie i'
«I hemm* * t <f«* feinm. s A«tr. tari le * 
. 7JO sr VaIWt. «41 74211 2«>f «U

CLAVIGRARHE A ACHETER
•. in .’"1* m» run. in*''- è *•■■• N*
'mai,' ' »l» K«*mln»'•>:*.. tHd*TJ»«»o«t 
U.,yal et <itii •Hvra• * *-ncorr • «t »*o«, ort 

i x V.lr* saer twwir r**na* ifpAeiiients A 1 
M.mtrixiU «4 ru« Ao«B-le-F«»rt Bai
\ ilk* tfe» 1 ATT

.» K
CHEVAL •!* i '- mena t. «pr**.s a

'»ki<!-*' i**-«*ant l ton lha ** a<lrr«H»ixr » l<m
tiw saux .va* »» iOf «Vf»

MODISTE. «*n c.X'r. m. Itmtn*- 
, x jw.ir x um« « tt!i»*Ti*' '«i 

. < h**r «•Ile »»ii 4 (l«>micl!»‘ en » a-
«tnMxanl i*ar W*ur* '*«« »uirciuoiil au N«» 2 
I >»• V ar.-nn.-» «ai 4 U II»«*rvUl«'

■ ARBIER. <>n «1. mandr tin tam «-..m 
> ««Inaarr 4 l. \uclalr

34S rue ■*»« l’at*l
VOLAILLES I «•» t'irn lejunh. *, .

,lrr iff’» lh>mi« poiMleuA*' *» »«lr* »a«r * 
, M \ Rev .««Vl r«4«* S|-J«v*p(>h

TERRE
r* *x«v n

luit «■, 17,v m

M 4 I % O N
a*.*' « *#• ira i nif«»or»tH»x» ne itrrnre
troM iMi-| <riMUi «h sue raeewt «
at.s 4»»u<i •♦T.aia h.*«i m »i/'Mre nr 
FSAbie *« Ar:«n*l »*rA|tr qui W'Urral* «'«tr.l 
■»r 'iAna lr !». >>»• .ne Utsaiwr «1 atrti 
''Athtmsi *\. S .i .>/ 1 îaire-Ktiatauv.

14f :*f»

vil . i n .%.•»«* eeinra ••

TERRE à vernir, situ/.
PtottcnUir <T# «t* l«v»»
Arpef.tr «1.* iottliunir rt .4 .t.
man» n «rraiie*" haitRar sr* 
«lait» !«■ txfefi»» # 1a* t*A«l
K >

HOMME IcntanU.' i**>ai'

phte 2" a»«» •» « XpHir*. 
ra»« waits n •**• pr«*te 
4.4 V G* C«»l**tl

M tint»» tntpri- 
».• .m» l> p«i«rA- 
«».l*t» ACX*rD’«*- 

» a*ir* m» . 4 «v.ttr 
2Uf - 1 27»

CHEVAL. «>n demand*- un . t.rvsi iK>ur . 
«on ♦•n'.’iiien p«'t«r n»r rouplr de »»*«nAir •« 1 
■MHir fair- ta «**>ll«v*tt«xn dan» ta « Vile s a . 
,lr»***r A NI n»e «lr »a «'mironne.

2«*f • 2fa

i prenant m«'»*st*T hfetn* b>»l. «»n v«m-
1 «Irait la «"«Htiw. «tu hot» «'•par^irtntt «A d*»«-
rv » Mettn huma» '•« I ...its
Or ItnirsMJrx* « U LfexR I9f-Jf»

VENDEUR. On «Irmand. un xrtvlrtir 
itxUrxd» t.r drx r» »tr« ben x* i»drx4r rt rra- 
vaU1»i)« horer p»NBton pour un homme 
»«*lf * aénaarr à lil rue st-.i».*©

J*AL trfsv—

FED FEE
300

corsets
facture
étaient
les

douzaines de 
de la manu- 

E. T. qui 
dans les sal- 

d'échantillons
de l’Edifice Commer­
ciale à Québec in­
cendié il y a quel­
que temps. Tous ont 
été acheté* par la 
maison

tad & Ponliiot
Limita#

215 rue Sl-Jossph
et seront mis en vente 
bientôt; voyez l'an­
nonce de jeudi.

du général Robertson Kb aj«»u- 
A»*piith avec un** ironie froid*-. 

l*t j>ays n«* sc trouve guère <*omp«*nsé 
«lu fait «pic lord Derby r«*»tc à 
\\ hit« hall. comme sc«*rétair«» «le la 
gu**rr«'. »*t q’ic lors B. a v «-r brook «*st 
chargé «1** la propuigande.

Il ii«* s«*r\ irait h n«*n d'cmbarrass+T 
1** gom «*rncm«*nt. mais il ne faudrait 

qu’on 
tique

Chemin de fer 
Canadien-Nord

Des réductions et altéra­
tions dans le service des 
trains de voyageurs se­
ront mises en vigueur le 
dimanche 24 février 1918.

S’adresser aux agents 
de billets pour détails.

‘20-2 7

SUPPRESSION ET
MODIFICATION

Dan» le service des trains du 
chemin de fer Pacifique Cana 
dien en vigueur dimanche le 
24 février 1918

G- tram \o ;i.vj «juittera Montré# 
è 9.00 ;« tu tous I»'» j«*urs iliiiian'-h. 
excepté au li«»u d«' tèlY h. m et 
arrivera Québ«*« a p. m.

G* train \<» «1« (juclw |.«m>

•hcrchAt A étouff* r la «ti- I , r<*ult r i

LORD DERBY

D* r-A la flianibre <1«**« 
bv. a déf livré qu’il 
'•halcurcuscimmt 
saille». Il «léplorr 
attaques «Ians la 
d«* dénusaionrer, 
ni**ir» 1 a prié

G»rd Cur/on. lord président 
«Nuised «t membre «lu «*abin**t 
gii«»rtv, a «léciaré que 1«* général Haigj 

irait le même pouvoir sur I**» trou 
]*»•' qu’A u (>ara vaut.

G-h Mule «lifférenc**, c’eat que 1« | 
r.inseil d** Versailles aurait un «*«»rtain 
nombre de troupes **» «lispoMtum j 
«ini jjourront ètr«* ajoutée» aux forcer 
«le Hhil*. ou êtr*1 «*nvoyée» ailleurs 
suivant les b«**M»m*.

loni
avait approuvé 

le projet «t» Y« r- 
d’autre j»art. l«*x 

press*' il a off«*rt 
mnisle premier mi- 
de deineun*r

•In j téléphone Mi. 
d«* i Jean, télépho 

19-2tF22-JA

p. ni. «Ifi » Montrtéil 
tous les joui 

excepté au li»*u «1« t«»u I*- jo'ir*' 
j G* train N«j d.V4 d* Motif n al GîO 
ip m. «liiiutn«*Jie s«'i;leiu«*nt, «tu 
Québec 7JV» p. tiî ««Ta supprimé

i 8'
» le'

procurer ie notiv«*l 
tfiqu^Canadit*?! sur 
ouf ag»*nt «les bdl«.t« 
lautg«‘vin, agen* du 

gar* du B»l«uv 
fi'J»' ♦ .M) rije St-

IVi
I •

«!«• TT»yHg» r apn
«Iront bi* u «« 
horain* «lu l*a< 
aur demande à f 
ou k < ’hs-A 
t rafic-v ov ag'Uf

J»

di manche

linteiitioi.
n«*r \o

L
2 automobilas de seconde main

1 CADILLAC............................ >300.00,
1 E. M F............................ >150.001

S’adresaar à
LA CIE MARTINEAU

135 St-Joseph - - - Québec

Tourist «xportatcurs «t 
im|K>rtat*-urs sont |>ar «*« » pré- 
A»*nt« > informas «iu«*. ri«m«jl>»- 
tant le fait qu** aeux «i**1* va­
peur» aff****!*^ au aervice du

Canada aux Antilles
ont été réquisitionné» par l«* 
n iin»t* r** «t* la Mann*’ mar- 
«•harni*1 pour raisins d r'Uit . 
n*m» mv«'h< tr«»iivé !*• moyen 
«1 organ is. r un horaire av***- U- 
d« ux vafxup* qui n«»us restent 
♦ l qui pacUn* ait. rnnt »vctu. nt 
•1«' Halifax et «le St-ü«*an tout**» 
I*-» tr«»is semaine» au lu u «l*- 
i4»u» l«s quinse jours «*«»inme 
Huparav ant.

The Royal MiilSlfimPackftCo*

17-S9 rue 6 racaHla. HalHsi. N.-C.
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Lfc SOLEIL Mi imprimé ét publié 
aus Ko« û(M)2 côte dr U Montiurn^

G^OKON. direo*
•liar 1» Cie de FübHofttioa '‘I» So
I.imitée 

‘leur et
H EN’HI

géntui.

NAISSANCES
U AU VIN. M Mm** VU-xandre

/.uurln font |>Art - leur» j.ar. nt« » ( amis 
U* nalMaaao» d uu III» baptlaé le l» bouh 
i « prénom» <»• Joarph \V übnal-Al. xan

.Mai.f > ---- 1i'arraln et marrai no. M Mme W n
hr*al (iati%"tn Btand> parente de l enfan* 
W*orteu«e Mme J J, (*reoi*r. grand mér. 
kl.- I en faut

LANOCHKLLE. M J -A l^rocheUe 
gnarehand de rhauKKur.-N «•( Mme I^aro- 1 
, hell*- née Yvonne Duhé. ft»nt i^rt a i 
peur, pareils et amie de in naiaaance d une ' 
If.Iie i>aptl»ée le IA février IW|k hou. !<•» 
(prénom* de Marte-Madeleine-Yvette.

Parrain et marraine \l et Mm. s , 
‘l,eoavaller. Porteu*“. Mme J - II. |.ana-tiel i 
»

•IMPSON. M et Mme K U dorr Simp’
0 >n. n*e Kmma Therrlen fort part à U-ur' 
parent a et ami. de la naiaaariee d une fille 
i>aptiaée le Ih février «oua I»-* noms et 
{prénom* de Marie-jeanneite-l/ouiaette 

Parrain, .lean Haptmie samaon marraine 
‘Marguerite Himpaon tante de I enfant ( 
Porteua.» Mme 11. gin

TURCOTTl M . .'.w,, | H M
Turcotte n*e Mathilda f nté font pari • 1 
•eurt iM»r*-nt-, *■. anus de la naissince d'une | 
fille tapMaée le iw s »us les prénoms de Ma 
ri<-*£éHa- Koland»*

Parrain et marraine. M f : Mme .1 -P 
Turcotte grand* parents de I enfant l’or- 
feuge. Mme Vve \ -X <Vépau!*. giand
maman.

DOHSIER 
ET LE SSCI 

D'EMBIE
La sixième convention an­

nuelle des producteurs de 
sucre et de sirop d’éta­
ble à Ste-Hénédine.
A peine 10 p. c. de notre 
sirop est de première qua­
lité. — Nous pourrions 
quadrupler la valeur de 
notre production qui est 
à peine de deux millions.

Il est question qu une com­
pagnie lévisienne a 1 in­
tention de construire à 
Lévis un ascenseur pour 
mettre en communica­
tion la partie haute de 
la ville avec la partie i 
basse. Cet ascenseur 
partira de près de la ve­
nue Laurier et arrivera

>•
nanv

DECES
Parent, •« amis «ant priât

tf’assUter aaa tanéra.lUi
sans autre invltatlen

BEAUVAIS 1.- \H février es décé­
dé*. Dante l'bricMan Beaucbreu.e veuve 
Ue VU-Utr-L. Ueauvai» *#*•«• de 4.'» am» 

l.*a funéralllc* auront lu u j.*u<li malUi A 
\illa M a nrés ■ quittant ré*id«ncc. 'Ml 
rue St-Jean à H P 45 a m

i^rg datnt> de »t«*-Anut> réciteront I ofll r 
mercj-edl à 7 h. 30 p.iu IPf -lîfs

■ L O U I N. A S te-Marie fleauor |c IP 
fé\rk-r. .ai décédé .sieur Paul lllouln. à 
1 âge <le 70 an* et 4 moi*

Son eervice et v-i sépultur.- auront lu*u 
vendredi à V h 30 4 St* Marie

Du correspondant du ‘ Soleil" 
Stç-Hénédine. JO La sixième con- 

j vention annuelle des producteurs de 
! sucre et de sirop d'érable s e-t ou­
vert hier matin au milieu d’une

! grande affluence de cultivateurs du 
: . <>mté de Dorchester et d’autres ré- 
gions rurale*, l'a enthou:ia*me de 
Ih»ti alu» règne, et tous se nroinet- 
ttùl tie faire de l'industrie de l'éra­
ble l'une des plus prospères de notre 
pro* mce.

D* fait Haülani de la 
journée fut le discours d»

le terrain 
couvent de

l U beso'li 
sieur* annéei 
la*vi% vu être 
croyons-nous 
laine coinnagnie 
S*«HM*Up*T de «on 
p4»ur inetln* .-n 
parti.* haute d*

resst ntt 
jHir le* 

otnhlé 
savoir,

de

situe près 
Lévis.

«lepuis plu- 
citoveus de 

prochaineinont. 
imr une cer- 
Ivévis qui va

LES HUMBLES 
DEBUTS DE 

THOH EDISON
.e grand inventeur améri­
cain Ldi son. à 1 âge de 
12 ans. vendait des jour­
naux et des lx>nbons sur 
un convoi du Grand- 
Tronc. 11 devint plus 
tard, télégraphiste à 
Stratford. Ont. Des
expériences qui le condui­
sent à la gloire.

FUSION DES 
CONSEILS DES

Importante réunion hier 
soir, du Conseil Central 
des Métiers et du I ra 
va il Les deux conseils |
Centraux 
ouvriers se

Nationaux des 
fusionnent

événement d'un, grand, 
c vient de *0 pr.Himr.*

HETES ft 

3 RIVIEBES
T rois .soldats québécois sont 

arretés à I rois-Rivières, 
la nuit dernière, et se­
ront renvoyés à Québec, 
ce midi. Iis avaient
pris le convoi à Québec 
et n avaient |>as d ar­
gent pour payer leur

UNE PftTDOlüLLE 
t EN

Surveillez vos 
intérêts

Llle échappe 
électrique < 

barbelés d< 
l.es Boches 
ies signaux 
de Pershing 
tent leurs

à un courant 
ians les fils 
* 1 ennemi

apprennent 
des troupes 
et ils écou- 

conversations

«!. r .1

mou* etnent ouv rier national «!••

.service >pecial 
New-York. 20

g. * de félicitations 
v.nlcur ainén.nm

(IU
Parmi les n.* --u.- 
iju. le grand 111- 
Thomas-A. K.li-

La diV i-iou qui . XiMli 
ouvrier bjiiart.'Paiit 
iiatu.tUiÎH* *1 entre 
pri* fin par h» ftinion 
e.jitraux liatioiiaitv le 
irai National .les Niéti.

•ni n-

, son

• truire un ase»*n*eur 
«ommunieat ion la 
l^vi* avec la ruo

de Montréal * mt t!rlé*l-«* Journaux d< Montréal * mt ?>rlés fjiit .,ar1 ^ ra^istance de la
x 1 qu'il a reçue du contrôleur .les n 

U^4li“"* 4 ^ ,uo'.K,M^ie-Autoine. «•♦*bll-«M ftlgHge la
t.v em'ant M-n-aimée de Adélard Itussié société dont 1! est président a évi­
ers pompier ter une disette tie sucre de canne.

Da funérailles auront ü u j'-udi 4 l h | fi(.tihlftnt I,-, nrodmt- ..rnblu-*-Dét»art de la maison mortuair, JOlru- V ‘ ” . . , r<‘*
Bayard 4 3 h 4‘. p«.ur I églà*.- St-Sau Déjà, le ( anada et le- Ktat*-l ms
veut et de 14 au cimetière de cette pa-( ont éprouvé <1«' grande* diffleiiltés à

se pr«M»ur«*r de sucre. D*s jitik me-

( 'ommen ia!.-
première ^.|| effet le* a* Donfiaire* d'une 
M f * tin- comjiagtiie lévisienne ont eu une réu- 

tave Hover, M P. !.* président de mon «•»•■ jour* dernier* *■: ont dét'idé 
la société coopérative des produc- <J.. verser un eertain montant «l'ar- 
tetirs de suer.* et de sirop d'érable g,-ni jM»ur tenter . . projet qui réu*- 
purs de la province de Québec. Il sira au-delà de leurs . sj^rances. il 
s'appliqua h faire comprendre aux presque eertawi que !<• «onseil
jeunes cultivateurs qu'ils devaient de Lévis offrira des avantage- a une 
travailler aussi fort qu ils pouvaient, | conipagn;.* -. r'eus. qui mettra un 
autrement ils ^raient envoyés à laite! projet à < xéetition. 
guerre. I.'annw* dernière, plusieurs requê-

M Boyer, après avoir souhaité la tes furent présentée* au cons**il de 
bienvenue aux membres présents, • Dwi# lui demamlant. vu que |** r- 

part à l'assistance de la lettre ...onne voulait tenter 1. projet de

C MENARD. l'h'ippai 
4 I iVge «Je JH 

M ('y rllle
A guébcc

des Tubaiculeux «*t «lé.*édé 
«tus J()m*j>Ij C'hénard. fil* de 
I hénanl. de t^ttéb.,'

Les funéra.lle» auront li.ni jeudi le 21 
courant 4 î» hourra

Dépari de la mataon mortuaire, au No 
*4 St-Valier. 4 M h 4.'. pour ta Basili­
que et de 14 au cimetière ‘st-C'harte* 

l..*a journaux de Montréal *<>nt prié, de 
reproduire.

FORTIN. \ l.imoiloii e«*i <lé.'édé 4 
(*k< d.’ •* iiu* Koger. enfant blen-aimé

de Mathias Kortln m.*nuMHci
l.<a funéraillea auront Heu jeudi 4 3 h 
Départ de U matai mi mortuaire, 44.

. -ni* rue à ‘J h 45 p«»ur la ohi»|»elln de 
> ta*- à St- K rançon. «1 Awlae et de la au 
■ imeflér. st-Charl.s

LABRCCQUE. \ «’harlesUmrg I*- 1H 
février HHS . si décédé.* à i Ag. de l».*» ans 
et j amis Dame MarrelUnr Leblond 
époux de feu sieur Jacques I.abre. (jue 

I .e, ftinéranl* * auront lieu Jeudi inatm 
le Jl février H heure.*!

Dépar* de u* maison mortua.re A 7 h 
15 pour t égt l*, 
au cliMtlère de

MENARD. \ Ht - Koch le -•«> février 
MH* 4 4g' 'te t>s an' es; décédé.* Mlle

.)(>* phlno M*nard
I « funérailles auront lieu vendredi ma- 

tin A h heures
I)éi>«rt de la maison luortuair. No 1 *0 

r !»■ I^vliberté. 4 s n 45 pour I église s 
IC.s-h et d.* D au nmetièr.* Sr-< harle» 
l H. était Kntanl de Mari.* ei .lu T ier*- 
. T-lre et *le 1 Apostolat de la Prière

L. s journaux de Montréal et de t'hica 
*.» son; »»eir* «!*• reproduire. 20f.-2fs

PARADIS A Ht Mal.» le 1« oup-ant 
.s; ilé.'é<lé «leur P-VareKs- Paradis ma 

•n-hrlque.ier *gé de 74 an*, et H nvd*. 
!.. s funéralUra auront lieu jeudi matin 

s H heures
la* convoi funèbre 'aisiierala demeure de 

son fils (’'harUs-.V Paradis entrepreneur 
rue Ht.* 1 In'-èK- A *t-Mal»» 4 7 h 4 » 

. *ur l eglia*1 «le cette paroisse et de IA 
pour le cmmtièr» St-CharU« luf-Jf* 

RARE. \u C'hAteau-Hicbcr est d«*cédé 
a I Age *le 7J an.». Néréo Paré, epoux de 
Marie Dion

L.hi funérail!.** auront b«*u au ChMcau- 
Kicher. à h h i5

uaevnt de s'tMcver outre mesure, et 
il semble que la situation va s'aggra­
vant. Idt production du sucre d'éra­
ble .*st donc d’intérêt tiati«nial et 
les propriétaires d’érablières qui 
n'entailleraient pas leurs arbre*, 
seraient grandement coupable-.

Parlant tie l'anjvr» de la Société 
coopérative. M. Boyer dit: "L’in­
dustrie sucrière était complètement 
eu d éadenc . quand notre s.s’iété 
lui a donné un regain de vigueur. 
A l'heure présente, noua avons ob­
tenu une protection contre les fal- 
siflcatcurs. nous a von* amené, un 
f>eii partout. d«- l'améliorati<»n no­
table dan* la fabrication dos 
duits. et nous

projet
çorutruire un ascenseur ou au moins 
un escalier plus pr**' .|. l'avenue 
laurier, qu. l'est l'escalier actuel. 
D* conseil laissa ««♦•* .i. mandes sur la 
la table et on n'en entendit plus 
parler.

1.4» compagnie, qui entend prendre 
1 nitiative de «**• projet magniti<(ue, 
va construire un as-enseur qu» ré- 
pondra aux exigences du publie de 
l**vis et aéra de tout premier ordre. 
L'aae.nscur partira du pied de la 
ru.- t'onimerciule. prè* du b'ir**»!! 
actuel .le la (V Maritime et Indus- 
tru*lie de Lévis et montera la fa­
laise pour arriver à côté du couvent 
de l^évi'. devant la rue qui eonduit 
h. l'égliw* Notre-Dame.

Lévis eut déjà un ascenseur, mais 
il n'était pa* situé dans un bon cn-

la

.. reçus à i'.Kca.-ion du 71.* an- 
jmversa rc de sn nm'SHiu*** r»**' tnineni, 
[nlusu-uri» veiiklent de s. > .uni* du 

C anada Quelques-uns rap|>e!aient i» 
j Edison son tenir**» .U- s« r\ u. mit 
les convois .u Orand-Tronc ..1 ja.li' 
il avait vendu des journaux det d» > 
bonlvons.

En ♦•ff. i. Edison prn son preuo* r 
emploi, à lag* de 12 HJI'. 'Tir le 
(Irand Tronc Tri journal qu'il ven­
dait avait pour titre "The < irand 
Trunk Herald D- jeune K.<!i~<-n 
en était l'e iteiir. l'im|>rirneur * t le 
gérant «le circulation. Il a»ait ma* 
futile imprimerie dans I fourgon 
aux bagageh

l'n jour il -auva la vu «i un«* till 
d un maître «le gar. il Mount Cle­
mens, Mich. D- f «ère «i«- cctt«* jeun, 
fille lui apprit ensuite ia télégraphi*- .

IMus tar«i Edison devint télégra­
phiste de nuit pour le Grand Tronc 

iii Stratford. Ont. Il garda cette |>«>- 
1 sition fa tidant six an* Pendant «•< 10 
I jH.riode d.* temps il étu*lia l .-lectn-. 
«ité et Ht plusieurs « xpénej,<•*•'. Ce*} 
* xpéri. nws d« vaieut conduir** plu* ( 
lard à l’inv'entioti «l'un réf^t iteur 
automatique, d'un télégraphe à qua 
«Impie copie «'t d'un télégraphe à . 
inipr»*Hsi«»n automatitju*

Comme c«* fut à Brantfoni, Ont., 
que 1« Dr Alexander Oraharn Bell 
inventa le téléphone qu'il fit instal­
ler jxuir la première f«>is entre Brartb- 
f«>rd «*t Pari* la f>aroi*H« v«usine; 
romnu- c fut aussi «ian* cette pro­
vince qu'Edison fit fH»ur la premièn 
fois *• * expérictees heureuses, le 

(Canada peut se réclamer i\ bon 
(droit «ouime un centre important

leüt
aux unions
d*«rm«*res »
des conseils

t 'oii>. I t '«*n- 
r* et du Tra- 

> a : I •* I* t < « n Mei 1 t entrai Mationai 
«tu Travail «lu Distr-t «le Québ«- 
fs»ur en form**r un nouveau qui *.*ra 
connu sous le nom «b < «*ns«*il < cn- 
trai National «l*-. Métiers du Dis­
trict de Quél^s*."

passapc. Il
sous l’influence 
boisson.

eta lent 
cie la

> I

< «*tt»‘ imfH.rtant 
•r ,«*ir. aux 

«m*s cotiHeils 
man«iU4*ra 
ouvriers <

u*** 1 -1 *n

Du ...rr 
Tnn*-Ki\ iè 

militaire* ont 
U v 1er.
\ achoti, du f' 

Le.- jeun.- 
«le la boisson 
à QuéU*.'

Ix* conduc

jti

ut «i«*rmer»
Tr«

inlb
I>nr.

éanc > régu-1 manda pa.-
«•«•ttf nou- 

pas d»- réjouir 
leur* sinc'res

< M E. Bélang«-r qui a pré- 
'i«lé la sèanc* «lu Conneii du l)»s- 
tri.-t iaquelh* , «*t prolonge.- à un* 

i h.-tir* avancé.* de la nuit.
M A. Pr-rnont fut d'al>«»r«l a/lmi* 

eomrni délégué de l'I nioti prot«*<-- 
!tri«*. .1. s <*onlonni«4’s-m«!nteurh.

Le chapelain. A pré* le règl»- 
1 m* n' «b- quelque affaires ei din- 
1«-;skiou «i. «unique* rapports, M.

sapere«-\am ni
police d*- notre 

!> - j«-iin«*s mi
de* « xple-atnui 
ce midi, à t/jéb.

MARIER & TREMBLAY Limitée
de, fossé, et du Pont

Ai-.i f 2 m.

LES NISEIS ALLEMANDES SLR 
LA BELL. 1 QUE

fuir
M

re

Maxiiiu- Fortin. I» ch;. 
f»«r Son Ermnen •« le

I abbé
désigné par Son Eminence le «tar 
dinnl Bégin, a la demand** méin. 
du Coti-m il «lu District, fi» son «*n 
tr.S* dati' la 'aile de* délibération 
et «*♦-. aux app)audiMf.m<>nt* «le l'a* 
MHtanoé-

M. Bélanger ouhuita la l.ienvc

j uut«>ns «*t 
' tcrnunaiit 
daré qu 1 

i vrn-r*.
| MM C-L L. 
• P Beauié. 1 ‘
j toiinicau. < ' < îira 

lain shield^ I -A M- 
:<lirar«l .»nt tour 
1 parole « t mamf. ' 
| «le la nomination 

Le secret air *-<•» 
autorité* <i« n-mc 

) h* . ani.na) liég : u 
| tre rolrfnwance a

A rnéri

fNMir qu*- la L ell-
K>rl

K«>

<1«* f 'hsrlesbourg et «le 14 | oqvTtr 
la psmiiw ■ M*f -2fs
\ Mt-KocT

droit. 11 était la propriété «!«• la dan* l’ht
Levis County et la eomfuqfme ne • triqu« s 
fit pa* d'argent avec ce système. Ill 
fut «létruit par un iu«-. ndie. il y » ' ■mhbm 

fabrn-HtHHi d-- firo-1 .{u«‘lqii«** Miné*- . îa <*omp«.gTti* nej 
a\«»ns <-réé «'♦■* ma»--j {,. r.'•on*tr'ii*i* pa*. 

chés nouveatix en Anglcîcr- .-t *n mlroi» «i‘. la compagnn* va!
F ranc«-, .*t notr* émulation .1 f^it î établir ra.*c«*n*r ur. c**» justement l«*!

«toir«* «i.-s inventions é!.*«•-

nu. au nouveau .-hafN lain en 
Mtn élog. . Né n* une 
ouvTièr. U* nouveau «*h 
là l'amour d.-s pauvr. 
vailleur-

M. lalil^é F'ortin. 
Bélanger, «-«mnait très 
tion ouvrH-n- non 
la**, mai* «mcorc

faisant i 
famiil. j 

fs*lain a pui*é 
.-t de* »m-

<lé«-lar«* M 
bien la ques- 

uU-men* «le Dué- 
.1 < anada et «le 
donne ur** '*om- 

•r«»îit U-s ouvriers
l'Euroja. «■«* qui lui 
pét«*nce dont profit» 
de notre ville.

Ij» nomination d.* M. l'abbé 
F'ortin «*st un événem«-nt imp«*rtan1 
fsuir le mouvement ouvtht national

VI. l'abbé Fortin- F'*1 ■ l« \ a '
.____ __  _ —____ _______ — le nouv.au «hapi'iatn r»*çoit un ov»R

^ _ i tion ■'< ' plus ent ,i"'i'.;*'t. Il dit

VENTE D UN STOCK

La dernière lutte L<
Korgiw s. a f.qj «juelqiies 1 

| sur la dernier.- lutte it 
' Il regrette I • s • he«* du «*an 
| vrier L» s «lébir i* - l>»rti. 
i Ifin. liéiotirneau. Bélang» r 
1 laiur. C. (iirar«i. \. Shieh 
! rard. Hébert. Crow.* out 
i (juehju.** reuiarquc'.
( Fusion l>* r:\pjM.r «
! «le hi fusion f u * adopté et 
I lution du <*onH«*il fut au-"
' \j» pr. mièr. séan«‘e «tu 
conseil aura lieu, le ô n 
Bourse du Tr.-i 1

trois •oh «l'mdustric su­

et que nous offrons à

m* ,fleur. A deux pi> de l avenuei Cette vente que nous faisons 
-A"..’* -»* le* p* TH«inn«*s qui détiat'ïue-1 gtoc|t

i ouïe* «a*-» r» form.-' n ont pc-| r ,* vjp* hat4>aux. dans T espace <1.- - -
été atteintes par le concours d un ,jU,.jqU<.v rnjnut» * sr-ront r«n«lue;s dan*!

I.** ru* - Fras«T. Déziel. Wolfc et «lan- 1
le* autres rue* du centre de la ville ; _ ,
I) « n M*ra ain*i pour les personne* oOC (IMllIi Itt 
«le la parti, haute de la ville de nou, p.rm#t d'offrir des mar- 

«JIII voudront ‘e rendre h la 1 chanHi^« à des prix sans pareil,
et nous donnons tes BONS quand 
même.

que s 
de sa

h«>mme. Il a fallu, nu «-«mtrain . 
ffort' «!«• plusieurs p«>ur oEitenir 
amélioration* mentionnées. Î1 
encore du travail à fain Nous

«■«nnptons d.'.ottn pr«Kluctcur* «le 
sucre. dan« la |>rovince de <juéb.<- 
Sur «*** noinEir»-, SUD s«- wont .-nr«>’és 
sous la bannière «le la c«M>pérat»vc. 
Ce n>'t fw* suffi-ant. Il faudrait 
au moins doubler <•*• nombre, avant 
longtemps IMus noir»* ?*.>ciété «*omp- ! 
t«-ru d«‘ membres, plu* nous serons 
fort* auprès «lu gouvernement et «les i 
autn-s autorité*.

' Sie hon* «lonc nou- grouper mes-; 
si<*ur*, sachons apprésricr la f«»rc«*

• rendre à la 
«lan* l'espac»-

«i» l'union. |>our fain- de rimlustri*-
nalionaU- lune «!«■* phi* pr«»gr«-s*iv • alirR diminué a*s«*7. pour 

.du Domimofl {projet a exécution. 1-a «Mimpagnie
fera un terrassement au haut d«- la

lYv i* «pii voudront 
Travers»-. .-* sera fai»
«le qiiel«iu«‘* minut* *

Il n'y a aucun doute que le svs- 
tème d un a*ccru«eur <l«»nt le s«*rvic»* 
«•ra tenu <*omme «*1*1111 que la |»ré- 
s«*nte «*omf»agn:e enten«i tenir h 
l.évi* sera pavant «-t f««ra l'affaire «l«*s 
citoy«*n* *1«- ijévis «I.* lu «*omi»agnic 
qui opérera ce s«*rv ic«-. 1^* chose est 
pratiquement dé«*idé«* et les travaux 
s«*ront «ommeruYs «lès qu** la tempé­
rât un* sera favorable et qu«* la ri«*ig«.

mettre

Chez l.-A. FORTIN Enrq
123 RUE ST-JOSEPH

J«V«fv

LES

N.

MERCREDIS
A LA SALLE LOYOLA

oublier lafi 'à** | lii
I M. Paul-Emile lAmarc.hr.le

SERVICE SOLENNELLE

CHARCtT. Jeudi 21 ■ «
! »-,irte h<*ra rhant*- Usii, la < i .q*ello «I* ' 

H f.-l-Dt.-u du Sa.T.-« d-:r «l«* .lé* is A 
Vjuéb»-. un s»*m i**r » )lrnfi»-lt. pour le repc« 
«le l ime «lr M Jos«)th «'haresf, in*.*?»»* 
Bienfaiteur «le cette maison

au
falain « t y installera d« * bancs afin 1 
«!<• permettre aux f»«*rsonn«»* de con­
templer la beauté du fleuve, de Dl*é-! 
b»*- et des environs, en nttemlant 
l'ascenseur. D» compagnie fHissède 
tous les terrains née<**sair«i* à cct I 
effet.

soir. 
,\ igné.

févncr.

BELLE RESIDENCE
A VENDRE

SERVICES ANN.VF.RSAIRES

Vsrsnt, st soils «ent priât d'y 
«Mister ssii, sûtes invltat|*n

Vemlrcdi. le 22 *

Monsieur Jo*.-H. Lefebvn-, '«v*ré- 
taire de l'associa»i«in. en lisant son 
rapfsirt, »*\prima l'opinion qu'il y h 
ù jM-me 10 f». «*. du sucre «»t du sirop 
d érable que n«iu.* produiaons qm est 
«le firemièn- «jualité. ;it) f». «- «>st de 
se«*onde «fiialité. et fiU p. «*. est «le 
troisième qualité.

Idi f>roduction actuelle de la pro- 
v in« »* «h1 Ouébec «>«t d’environ
f 1 .H00.0CJD Fille «levrait être l**au- 
rotin plut considérai»)*

M ,L-H flrinims, inaiiufa«-tuner Tn 4y a 111 r7 vaiiç l’HüTCDiniD •',l
de . ap«»rateur* pour sirop «1 érabl»*, | ll»Af AILLlL-tUUu 3 L litlLlxILUIt • rain, avec bâtisses 

que 1 1 - »

conférence <l« 
merer»* 

artes che

m|»r« ndre !«•* ouvrier*, qu 11 «st 
t*7. lui a\«*«* les ouvriers, qu'il est 
ntent d’étr« ave»* l«*s ouvrier.-» et ! 

sa nomination realise l« rf-vc ! 
vie.

L autorité n-ligieus. l'envoi. c<»m-j 
m.- f)rètr»* < t « 11.* «lé-*ir** qu'il remplis- i 
s.- I.** devoirs d’un prêtre. Le r<Me de ( 
l'F^glifu. «**t d’être un phare éclairant 
l«* monde «*t c'est ce qu'il vient fuir» i 
auprès de* ouvriers.

Son ambition est «l'aider les «»ti- 
\rtcr* qui t*ont trop mal connus dan* 
Ici» autres classe* d«- la *o«-iété **t qui 
n«* M»nt pa* *u mauvais qu'on le dit. 
On ne connaît pa* l'ouvrÛT et on 
le «*«.nna‘t mal «-omine corps ( "«-st 
xmr la justwe «ju'ils e«»tnbat t«-nt.

faut fain- un programme bien étu­
dié «l«*s revendications ou\T»èr**> eux 
l«*s oirvricrs ne réussiront que par 
«*UX-mêm«\* mai* il faut qu’ils «-«imp 
tent a\«c l'Eghs. Il faut réveiller h -

iï

d«-v rait
LAMONTAGNE

eoursot A 7 hrute» en Is «'hsi»el|e .».* 
l.lrootl«>u. st*rs «-han». un «**rvH'** snnlver- 
'ilre pour le r>*po« .1** l Am.* «le feu K«i- 
inond l^sn>«.m*xn«* éjiou.x «le Dsme Lydls 
D.-< héiu* et anrlei) rspltain.- du jK’*u du 
f. u No 10. JOf ifs

RCRRON. I A- '«TV»«e .-.utuv.'i vure «le 
fr t Biichsrlsté l’err-tn s ne tm furgemn 
. [k.-.is* «le f>8«ne I.urtle I>uk*I sur* li* u 4 
1 \iige-«'<»rd ni l#f.-Jfs

RC MERCI IMENTft. VI V.-u^uds, 
la nent le Ht-Romusld «*t sa fsxnilie. re 
a*-r. i.-nt t*ten slneèr.-nM*nt t«»u> «-.-«jx 

«ini leur «vnt offer' d«*s sympathies s »lt 
i,>«r ««ffrsnd.s de mr***-» «1« prièns. hss - 

mi.t uiix funérslHrs «»u «l<- »«*u»'‘ R'itr»- 
manière, lors «le i« mort «1«- *«>n « pou*
\ tou* un r-nnllal tn«‘rrl

REMERCIEMENTS Mme \w- K«i 
• iond-Z L»m»HitM(:ie. retrers'ie f»ien sinrer»' 
•nent tous Us pompier* cnil ont l.len voulu* 
lui témoigner «le» s> mint t U ies i*nr «tffran- 
des de me<w.« s de re.puern «-t mm stance A res 
mes*, s 4 I ocras »on «le 1 an Hiver* lire «fi­
la mon «fi- M Kdmrfnd / 1 imonta#i»« 
ancien rapitaine du poste «le f *tt «le l.t 
rnoUc*i A tou» tin «-ordtal ti'«; ’i

(ielatinn i ltarloth
ANNONCES NON CLASS FIEES

pour
«lé«'larc que la production 

lu I être au iroin* «1»* huit ;» «iix millions \<»tiv nvt / Lcvoin alor« <i Ulitoiii- 
«!«■ piastre*, chaque anné« que pour I hiver afin cio rnainto-

M.m'-leur U.-org. Mon-t ^ré-i , vigtHM.r «h* votre aaiiR et la 
tain* «le I cxpoAitum provinciale, an- . . « .» .
nom a ensuite qu'il v aurait en juin. • Dn.'O de voaiicriM. l)«‘piii» pro>* «10 
une grandie .-xfMisiti«»n «le produits - liant»’b * médecins i»r«-'.aèà^*m»

En exécution d’un jugemant 
obtenu par M. le sénateur Cho­
quette la propriété portant le 
No 104 Grande-Allée ancienne 
résidence Price , mesurant au- 

pieds de 
garage, etc 

sera vendue vendredi 22 du cou-- - »nns»>l«* 
rant à 10 heures a. m. «ujehr« 
Palaia de Justice de cette ville. : ,,,nn

sui, arrivé avec ui« « Usr .l« \s- t,-*»
1er- ' Jab • vêlé.» «-t t.un 5 .n»i«-

llèr«s et de belle. Jeun*- vie ht* I». ^ . 
et durhurn que je vendrai 4 des prix rai 

4 haanes c<»ndlt»*»n*. < rs va-! 
être vues .'n t«*.it temps 4 
No IA rue Haysrd st-^au- 

»eur. iirès du marrhè -t Pierre PRAN 
JD-x l I «'<>|S « \RD1NAL «•ommer.ant

| ►cuvent 
écurie.

1 êrahlmr-
Des prix en urg»nl. fniur un.* va-! 

leur «Eau moin* f 1.000 seront «iistn- 
bués. ainsi «jutin grand nombre 
d’autr*-' ré.*omp«*n'»■* 

i l'arlè-ent encore MYf .f-< f’ha- 
I»ki*. M Bilauf'-r. «t N.-S. Savoie 
«pii représentait !«• ministre de l'n- 

i gri<-ultur«'
| D s mêmes «ifli.-ier* qu«* l'an «i**r- 

nier* ont clé réélus.
Dan la *all«* de* séane. - il j a 

une j«»li«- « x posit ion «b** difféD-ntc** 
qualité* de suer, . t «le sirop d’éra- 
hle, fabrifiués dans la j»r«!\ ince d«*
< filélvee. Cette CXp«»sit IOII 0*1 Ut- 

I trayante et instructive, par*-.- qu’elle 
met sou^ Ich y«*ux de, producteurn,
1. résultat* qu'on p«*ut obtenir av»*»*

! «lu travail cl un bon outillage
On y rt-marqm* aussi «le* évap»»- 

! rateur- p.'rfeetlonnés. <1«> «lifféren- 
j te* mai*«»ns, «*t autre* a«'c»-**oires 
servant à la fabricate \.

lENUUION
SCOTT

|iarc.* qu'elle est une véritable nour­
rit jr*» #f un toniqu actif, fiwilement 
«lig. st dile. Si vouh ête* épuisé, si la 
nuit voua êtes fatigué et que 
b* sommeil m vous n*p«»s«- f»as.
I»ar tous le- moveU' procurez- 
vous auj«dird'hui rKrnulsion 
«le Scot t. Vous en ave/ b«e«un 
S.-ott A H««wne Toronto. Ont .1!

UE F> I A IM O

5TEINWAY

Toux
CHroniciues

Pour le* toux 
chronique»- -ce* 
toux nui 
donnent 
mal à II 
gorge, qr 
empêchent 
de dormir 
et qni fatiguent 
an vioint que ,e 
malade ,<• « roit 
en danger de 
pnctuacoie c u 
de consomption 
- preu'-a

Rcmsde de 
Chamberlain 
Pour la Toux
Tl -Kjulair* *î
ruérit

tl*-nr. «b «-et te fjM.oa e quo
le- A mércam- - di

l n fil «le l'en tietli ô live
au »tn- «d ira ver^4DI tout 1 « •space
entre l.*n deux urnitV-. l'omnu«at la
«h iw - .-t fat'. il n • *t pa* |«vrmis
de le «lin- quo 'M '• (••H rang s
aulérrntin- on }»arl«- (1 till U-^IHO

( e n est d milleurs I»a- 1» pr« ■niière
» «1 ue les fil- téléphonique- »«men-

«•atnr cornniuniq lient aim-t av«*- ceux
de l «enm-nn. 1 n«* la - «a < »f!i< u r
* rnérc am -0 trOUV 11 à parler a un
Aile niand «tans un | m »-1 ♦* «1 éetJUt**
11 sen aperçut ble>nt«>t. à la X'OtX
gu •’lirai.- «lu B< »*iie «pu .-aval» 1 an-
glai.-. <»t il va s dire que laL «*«)Il-
v ert.at ion prit fin bnatque ment

vagii ait le village. balayant « 1
!«■ «juelqili •« heures près «h • qu*-

vingt hftt ini.-Ttî - . ré.-uien«-**»> privée-,
'tiaga-«ins et autr l*f»tinu-nt-
la dé.-<»lati«»n. h- feu s'arrêtait préei-
>é.m«*t;it à la mut» • de l éghs«• qui
fill é (•arguée «•«!•/run•• par mira«•le.

Un autr. in« ■endie visitait St»*-
M an. >. il y a a «li.V ;an* env imn . mais

t > Ftl étau•rit moin* e«»ns-
•rsble* «|1l’il V a iroi- ou «juatre

U «lest ru«tio n «1. 1 églj- .1it été
1- »ur le* «*it*)vcns d. Sre-Mart» un*

è- grn •. «• épreu Dan* l’m.■eü<h.
a nuit dernièr»-. bien que lu ru-

eur eût cirei: (M-ndanl «nlelqile
! te fnf>' «ni*' tout h- village étilit « n
1 fe i! n’y u « :u au«•un autr« <Hlifiie
1 «J i le l'église d«- HM•nacé Ia f»r« sbv -

r.- 1fi a pa- ét. ■ t«*tiché et In 1*»«'ris-

«ilpio

Jr«»i

|mv> habitant U- F’iandn-. s«‘rai? 
dé--laré .*«»ii,''« «*** statu qu*'

lè- journal minontiurc «■‘père «ju« 
le g<»uv ern* tiu'iit n ira pas junqu au 
In dit «le .-.!!« «‘ntn prw *l ‘ rs. à 

uriêrc, «-j.r f .--un** 
jiaix n. îH-ea poaaible en F.unq**
n v «‘«* «.• n,:.ui»-’. » n-s révé arit un*
telle duplicité.

ESsayez de faire vous- 
même votre remède 

contre la toux
\ ou, pouv*/ ménager environ 

$2. et avoir un meilleur re­
mède que le genre tout 
fait. Facile à préparer.

ou h combinicx le* propriétés 
•s remède» ' tout

tic

K"

plu*

du

-jeux «fans le

- flam men pl i 
é le manque < 
i«’ntair**s doni

a fi

»n pot

ruent, » «'n *JCra*y” Ck*»V«rlaia
fiant mat 10 a
des ▼ ies riNmiratv-vlres. arrête les 

dans la forge et, par 
aide à renvoyé*

agacem* ut*
»»•* ejet* tonfifucs. 
la maladie

l/e Remède üe Chamberlain c*t 
différ«*nt de* autre* médecine* 
ponr la t«mx, <*ar il fait pins que 
soulager, il guérit le* parti* « nf 
fccté«‘» Je croia qne «• eut le pin* 
sûr et le plu* efficace «ie t«»u* le* 
remède* iwur la toux et le rhume

Au •rrrice de rotra santé 

^Grtnd’Mâmsn Cb*mherl*ln"

plii'ieui
D', doimnag* * «*ai 

matin *c «•hiffreront 
h«>rH de dollar*, ma 
v«Tl* par I.**4 assurai 
latum de Nt*--Mane ;* échapp»’- 
dé*.HHtr«* le feu «I»- ..» nuit H» rnièr. . « 
devrait, n«itis setiibl«*-t-il. s«-rv ir 
leyon « t ouvrir mu- f«.i* pour tou 
I.** ye»ix d « -s aufiirité* civiqu* f» 
leur faire eoniprcmiro tout»* I’ 
fM»rlan*‘c «4U )I v a de s’rtutill«*r. 
'« finvun r Hurt*>ut m\«^' l'aulc 
met a la disposition «ica mtinnup 
té- rural» •* 1* gouvernement j 
vin.'ial le* appar* b jié*-«-*>iàir« - 
combat tr«- les inceiMitc*.

LES SECOURS DE QUEBEC

fHJ|)U-

'ltl<| uiatin. U
Mari*

tr» IUUV.
HT: T •Tno«

LOGEMENT « T
neuve ^ ehambrr, plancher* «-n fijis «lur 
lM>«n<-<lsn* t«n«,.s les Minèlfi.rsttons ne»!-: 
ne» M»«lr«**-r 4 (hfi|U«»»' III
St-Cyrllb t*l 1721 JOf «fs

SERVANTE «leman D«
4 l'hotei Queen. 12* «l« '

Itninèdla'ement
K»*Hè*.

, N ^

VOVAOEUR «t*n..i«i«lè p .-ur .e,. 1 . j.s 
nen«is articles sm^lwsn* «Isns Is viit« 
s’adrcseei 4 *14 me “t-V«fier

DEBOUCHE LES NARI­
NES! MET FIN AU RHU­

ME OU AU CATARRHE
Comment se soulager lors • 

qu’on « la tête et le 
ner obstrués

l*re - »• Asexuée ('ana«lienn«>
W aeli.ogton ill Ijc «•«imité « xé- 

' »itif «le L Américain N cm spa |'«'r 
l‘ublii*h«*rH AHe<»«-iation qui ♦•et «u 
'•«Mvcntton ici. demande que le <|é- 
f>anemcnt «iti trésor (»r«I«>nti*. la fa- 
l»rieation d« - pièeen «I»' «Itnix *.»u* 

Cet to non veil*- moonaie scran utih- 
pour l'achat d«*< journaux, «iont le 
f»nx est «>rdmairrm.*nt de deux hou* 
l'exam plâtre

L* personne qui s’est r«rmis 
«le prendre un pinee-n** sur le 
omptoir deG.-M. Petitclerc. te- 

Karontstc. J7» rue 5H-Jean est 
«onnue. Prière de le rapporter 
immédiatement, sinon elle sera 
arrêtée.

Comptci ninquantc' Votre rhume 
«le «qirv.*!! ou votre «'alarrhc «•«•*'.*111. 

i Vos narim * IwitB’hée* s‘«»uv r«-n* au<- 
I sit^t ; !«'* passage» d air «lan* la tête 
' sont déb«iuchés et vou* pouvez rcapi- 
I rcr lihrem«‘Ht. IMus «l exf»e«!iorati«m 
Id’éterntumont, d'é«H>ulcm« nt «i«‘ mu­
cus, «t«« mal de tête, de sèche- 
res*»-. Pas d'effort p«mr respirer la 
nuit.

A y of une petite Ixmteillc d«> Bhu- 
meà la ( >èm«‘ d'Kly «lè* aujourd'hui 
chef votre pharmacien Appliquez 
un jw'-.i «le «»«-tt«- crêmr* «idorantc an- 

j 1 inept ique «t giiéri»»«ante «latis vos 
i narine*. Elle pénètre «lans tous les 

(m s sage* d air «!»• la têt* adotiett In 
: tn* mF.rane nimjueuac « nfatmiiA- ou 
jenflee et le *oulagr-uicnf v i« rr au- - 
| têt.

lies rhumes «le cerveau dîspar*i-- 
' «ent eoiiioa par mag»#*. Ne r«ete* pa-- 
tout cnrnué et misérable la» -oui*' 
gement est cl>«>ae assuré, s

Un*- grosse affaire| 
j pour le public ache- 
, leur de Québec

Le stock de Tooke Bros, 
et celui de Bojady & 
Wakin, de Montreal en­
dommagés par l’eau, la 
feu et la fumée lors du 
grand incendie de l’Edi­
fice Commercial à Qué­
bec la semaine dernière, 
ont été vendue à l’en­
can ce matin.

Le Syndicat de Qué­
bec ae porte acquéreur 
à dee conditions très! 
avantageuse* de ce* deux 
*tock* qui *eront mi* en 
vente *ou* peu.

Surveillez le* annonce* 
du <
SYNDICAT DE QUEBEC j 

Angle St-Jo*eph
et de la Couronne
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Utilisé par les plus grands 
artistes de l’univers

gllNWAY

Mil» R#n*r Florigny. brillante p.aniwt* fran­
çais*, qui joue, cotte semaine, à l'Auditorium, 
aur un grand piano à queue de concert, se s«rt 
exclusivement des pianos “STEINWAY’*.

Seuls représentants à Québec, pour les piano* 
et pianolas Duo Art STEINWAY.

C.-W- LINDSAY Limitée
“ EDIFICE LINDSAY M

201-203 RUE ST-JEAN QUEBEC.
Venet à nos salles entendre cos instruments 

artistiques, ou s'il vous est impossible de vanir. 
écrive* pour catalogue, etc.

2 églises 
de Beauce 

incendiées
(Suit* de la pare 1 ) 

él^vé<; on a sauvé 1 |H>tnv au fi U 
} tous le» ornemeuiH U « f»»u« f reçu u\. 
i !«•* tabltmux évalué* A plusu-ur* nui 
uer« de piuitn « et les banc- «fui «*.»fi 

l'ai» ut en v iron rha« in
Tout î'int.'TH-ur avait été n-fait 

j 1* neuf, il y a uii an. au «•ofit anf ^.x: 
rnatif «b i»4tî.non : l.*c
est évalué*- n au-delÀ d»- ^I -’’*'tel 
Fdle .’«t l'une «1«’« plus r« u ani 1 

I blés au point «b- vu» «b I arehtb 
} turc, en tnêm«- temps que I’uim 
j plu« n« h«-' •' «‘au- «b *on vrai 
gothique qu On avait n -fs-eté ( 

j truite «-n IH\;> , *et U |»r« m « r» 
i qu un in<vn«iie la \ «ite

Il y a trois ou quatr«> an« «*nv

min* étant 
pu r* s exp
demeurer pluswtirs j«.t 
le maire «i«* l>f-vis dut.
»er «l’envoyw «lu seec» 
que «••rail-il arrivé à 
«iant l ab*en«,e «l«* *•« - 
apfiareils è la Beau*-»'
« laré un in«*endi*‘ «Ian«

On af>p«-la «n^utfi l»- 
Quéhee Une e««ouad« 
r«-l« tra\«-r«« h lié > 
sier h|»é<ial. vers cinq 
on reçut une t 
disant que le feu «ta t «o 

Mai-. d«‘ nouv»**!!. ver­
res l« f»u r»j»r«‘riHit «lan- 
alors, un se«»ond af»p« ! fu
QuAIm**1

homme-, une

1 .«la n liev 1 
mais le- eh»' 
s «t les fs.n;

ouri»er et h 
k Beau.'*'. 

r»«gn t. refu- 
Kll effet.

JL

I >ix-huit
au-

«h- LES 
le

pieds d« b.
■hé* sur un «on 

('entrai «jui la 
^ fl heure fil

POMPIERS DF 
QUEBEC

I égl

f..M'
furent

curatives «]«• tous lev retuèdea tou 
fait»" connus contre la t«»ux. vous y 
trouv«-rtez à rs un- la propriété «*ura- 
tive qui résiae dan* b- aimple sirop 
Miivant, “fait h la n»,.is..n" jH»ur le 
rhume et d«*nt la pr/qiara^on n’exige 
«ju«- quelques miiMit» -.

Ayez. «le n'iicipori. «fuel pharuiu- 
!. 1 J 1-J «mu*«*h «le Hnex vabsir âd 

s«»U- . ventez-le «lan- une ttouteilta «le 
-«rop «I»' •«u«,r« granulé «vrtimaire. ('cia 
vous <ionn«. au «wût de V» s<«uh 1t. oti- 
■ . - d* sirop fiour 'a t«»( t meilleur 

, que tout » *• que vous puisiez a«*heter 
tout fait au prix «le é_’ ôt). Il a Ikit» 
goût «-t ne se gftic jatnan.

( "ette préparation «i«* Ifinex et «i«* 
»irop «1«- »u«re i^iiètn* tout .ir.»it à la 
- aus.» d’une Unix et procure un aou- 
lageii.cnt f»reaque immédiat. Elle de- 
tache I* phJeçr.u*. arrêt. le vilain 
ehatouiilenient «htns U gorge « t gué- 

1 rit le* membranèy en.iol<»n»^. imtA»"»* 
.pii tapissent I» gorge, la poitrine 
. t b - tulies bronchiaux, si gentiment 
' • -i facilement que la « hiw^* en «st 
\ ruim« ni ébmnant* l n* journée «ie 
.on * mpl«>i triomphera généralemen 
«i. la t• >ux »»r«!inaire « t f»our la bron- 
«hit*- le croup, la coqueluche •■t 

i l’asthme bronchique, il n’y a nen 
« «le meilleur.

I*in«*x e«t un «'otnpfcé concentré 
1 «le* plu* précieux «le 1 extrait du vé- 
ri • • i b ! «• f>in «ie Norvège, combiné ave»- 
du g:tia«f>l et on s>n -*ert depuis de*

• génération* p«»ur «'a«*er l»w mauvai- 
; se* toux.

Hour éviter l.'s désappointemMits. 
I soyez * r «l«- «lemander h votre dro- 
’guiste J 1-2 onc«*s de lhn**x". avec 
j instnietion au lonjp et n’aeeepte* 

1 a* d’autre chos* I ne garanti»» d alr- 
«ilin* s*Aif»factton «*'1 argent remis 

■
r;» 11 : I - « < i “‘H’ . i •fit«J. ()||L

Heureux gagnanî
M. Charlas Paquet, de la Jeune- 

Lorette, est l'heureux saunant de 
la jument raflée par M, P Manger, 
t.» No vainqueur était 389.

Nos félicitation*

A L'OEUVRE

lor* la grande .-onflagrat ion

CAPITALISTES PERSPICACES
Faites d'un.* ito ivrlt.» «-oii'ps-

*ri»«- «I huoe 4 Is velll»* d ètn- «msshi.a»- 
sur une Ims* tout * f.vlt > ill'fi- *». «■»» 
s|«si iwMir une pe’lt nom fie*- il ètr«' fi* 
|>n ri «-' tt«S) SI (WIO «hr - • • rr
snnijve »\aui 1 organisâtum x.nis ,«*« ire 
.lu «.t«i.-l, 4 la m<fiO<‘ «lu premier !»s* 
prix flx* a|ii « - r . (•<•«;,« 1..1 Vn *
pouvez «levenlr m. mt.r« «ur U m<-mr 
ha*«- «jiie lr* <>r*an!**»t»«iM

Pas de stock gratis. Toutes les 
parts devront etre payees

« V R''-» une roTr.|-(»k !'(• |>>u
«1«-nte onr»rt*<*r> «wnu- s>r*> «lr I h.nte 
«tan- un terrain »« «mf*t «.|«
tion c« vot'ln «t» la j»r<»j*rlè'è .luitlter 
d un cAtè r« d»** tuilt* an If. .|r | onto 
il»» l'autre Vote ferrée . Miyaiit 
versant la iwsvprl/vF fTAerniprc « 
ann««rr * t «tentsnde, «Dtail* j.sr « 
l/Ts pr»»mter* V» rererrrmt des d«
«jut pmu»enuit «iu«- notre «dTre e*t 
.««•csslon rè«‘ile

tra-

Ste-Marie, J 
«1«- Québ»*», «l« 
à «iiv heure*, fu 
du «-lo-her. !«• 1 
découvrir où U 

Ot; voit de 
gag» de l'éd n 
trouve p*. !►■

On ne «-r«.;t 
d autres «legfi,‘ 
trer «lan- ! «VI

l'onifu.

r»-. mai on ne
de l'tnrwBiJic.

ne le f. ij fasse 
1 \ ent de ren- 
* tianc-. qu on

Moyen simple de mettre 
fin aux pellicules

M

t«!Ut d*

il nmven 
t« fwin dtwpar
u »«■ <1 r ewt «i 
«t Mnilt etnl'e I -Mir

347 Instestat* Bid*.. DfnYfr. Cob

U<iatre onces *1 ar «»n I1.4ut.fi' 
mon «larw> n importe «411» 
r osi ««ru «w «ju tl vou* f «u< 

,^4 |r *»4r sv;int «te \ou« «•» 
en a*%«>* pour m»s«dler t.- 
fttrttarit leftéreiurTVi a> < 1«- » 

l/T lendema *i matin la p 
ttr sin«»n Is totalité de v..* 
(Hutte, e» tr«M« ou «Iiov'f 
«UC* e;« di ' ii«ir 
nef»' et dètr1 urt.nl rn»*t»n*iii 

ur> qttelle «pie , >iv I.» «ju.»' u 
-! «e rm* aye.

Vrais remarquer™» » *«1 
toute «- n 

«•.**rr«*iir Ti* .
te\tewlrov temple* t«i*'rT* 

«tou, oi n* paesitn.rii • 
un t« ceot fi'i* aNaux

LOiifOtS * II13IICTI0N

49t
< OUPONS de PRF LARTS.

Il .hgll.' >urs 1 à 12. valait 
t il I et s »*t boets . pour . .

UOl PONS de LINOLEUM, 
■ !* I C.C\

UT7C
l*'Mir faiD» ii lY-miruut

«,'iapi i!«- de PRELART ordonné 
pour le nnnteinp". non* éeviule-

4 Q
Prélart Eel'ol à

TAPIS de laine, «i- bf.nne
lorgt ur fi« p«ttks - :•

o rn de 
St aJO réditction

1 nn ,a,r| Sc|* rideaux.
f uu

ü v*/ O C pr i "e
LOT de oro c’a 

RIDF AUX teOo réduction

O
te 4/0 rédu« tion

fi

PORTI FI­
RES à

COUPONS de MOUSSELI­
NES, M-olr;i taunt- ù ri.b-aux

MOI SSELI NES, Creton- 
ne, et rept Q C 0 de

te sV* réduction

m ura^FiiiB
254 a 264 rue Sî-Jean

4

08013631
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! N os dépêches
étrangères

La cl 1.i«*r rotr »li-
• mi d ura • hu'e •'onlir «i- 
plu<e < i ij* gn o! »>»nt en 
<lormiu«k'<- I* - fils t. lé^r^ph 
qu«* «J»- U A
rMUMlienu«, '** IU—*'i n u pu 
Dou- tnMi>mettre de- 
»ur Is «itdation étmnfer* 
av#nt midi * i «lei i 
»V#t rornpu entre Mor.rr^sl et 
Tnns-Hfvière# qui « fi^**»rgu

nervier <i< dépAeln - de Mon» 
r*s« ü Mslifax |M-r<iapt tout 
)‘s\ Slit-riiéii te n •-«t qua 
t*»-. ■* un long travail *i'i or a 
pu »éiaLUr i* i <*oroint nidation 
On voudra bien prendre n »'« 
ae *•, eontre-trmp' «t lit* i*»

ftrsnc^M • on» plutôt rare* 
Nous s «*n cependant [>ri 
U« iu<»>ern d ohtênir une Imui 
n» pa^tu* «le ' nouve-lUa mo\ 
iima r> ' de frai- **iplemcii 
fair**, par >>■ d<* Montréal
Ottawa .t \. ^ ork ♦’ no»i-
(■>i»^ b*}' If<’f4'ur* * h!i
rent apprCs iir rat effort d.

LU CONFERENCE DES 
VIES TOURNE EN PARLOTE

]] ris HUE IMEai mit. sonna 
il 11; ms sue

A Ottawa

Le soldat Wilfrid Loisellr

La conférence des ministres de l’agr calture, à Ottawa, tour- <‘st rc'pm; chez ^ Pa
» ... | «i a a • . ! rents, apres une absence

ne en parlote inutile.—L non. ivl. L.aron sen eto^ne, ap- do M mois II « pris
puyé en cela par lo* premier ministre du Nouveau-Bruns- t?art T? Id >î*1onru'a‘ cl'ar*c

I a « a j J- . . | «t • i de C ourcelette Le sol-
wick Ivl. Marrrcy.—lMotre ministre de I agriculture mon- ctat i.oiseiie est 
tre <)ue la province de Québec a quadruplé sa produc­
tion depuis un an.

trouve 
jeune après avoirtrop

été 14 mois dans les tran 
c liées

LA PROVINCE DE QUEBEC VEUT
L’ACTION AVANT LES PAROLES

le. du g lo­
ft • venu au

n jeune âge il u’a que 
ild&f Loimdle a fut-s - .T» 
thAAfr«* «I** la «pierre < i 
pas--e 1 \ moi- dans U

It CAS Dl NOS
sms osesec

1 a riclu sse de nos pouvoir.-, 

d eau. (|ui fournit un si 

économique jxjuvoir .mx 

usines, industries attire 

dans la province de ()ué 

bec foule d industries on­

tariennes et américaine

-V .h •. rauad».u».«
Montrutf !, JH uniur.••«,

• Clniariii v i**tnp‘nt - rmliiller dttn- 
1' Vciel»»v. par*-* «ju* l enirgK
• <rùt• Im>ii niMreji* a <i/* Ipr»* liu*r 
. .-K. Alfred, pré-iil« rit du lu Slui- 
' iniRan IVmur t *>iiipMi> , huv »< 

M>>imair> - d» 11< citiiipuKUK m 
•nur* de leur n rrihl^ innuelle.

M \lfred n décl«re que lit eoin

,U-<|U »« ' »u •«.• nd rauttf de-> priMlu» 
d énerifH* ^leefnqu#» Notiritra 

■ Oint au preméc r remit « ’*-.t aujour-
• inn la • ••nipagvii* «I» SIimwiimcmm 
>,iii est la plu- grande (*rtMiu<
»i **uer gie d« - deUX

\l Alfretl a ajoute qu»’ le- l.»at 
t ma avaierit «‘om-tu un arraicgeiueii’ 
i \«m- la > .•itiiot^ui'' |MMir ■‘on*truire
•

mbri< tttkm de I u ide ». étique

Le a responsabilités

it. a fM-

>|U

irpr«

rond.

SH CONSCRITS
Ni. l’abbé C»eneM. directeur du Petit Séminaire, déclare 

que la décision du juge Duff au sujet de la demande 

d exemption du jeune J’ieurv est regrettable.

Ce dernier est dans sa famille Un officier militaire 

haut placé de Montréal déclare- que c est la province 

de Québec qui a fourni le plus de conscrits

QUEBEC FOURNIT PLUS DE CONSCRITS
QUE LES AUTRES PROVINCES

!.. -•- ut Wilfrid Lui-*
n*ux JJ>‘ bataillon.
P*>V

Malgru ta 
17 anx. U* ». 
moi* aur tu 
apr>- avoir 
tra:i bér-c. on s «v* a fair «.'i quu !h sol 
da» LiisilU» était trop jnjni* *t on 
riéi idü <!«. b* r< Tiv.>vur au f'anadii 

l e '-obiat I.oiaulb* é^rrit à la gloricu * 
barge du 
( ’«> u r r* u- ' 
Ipt te où j 
'au» du** 
u ô r r u s | 

■.ont torn- 
t>és avec j 
"tirage 1

l.u 1er ! 
f »• r i n r 
.1 mr- , 
•ait «l’An- 
gl r* »> r r«- 
avec J.- | 
•JiMi au- ! 
tr**!< sol- ■ 
data ma- 
la^lus ou i 
autres!

!>■ juique-
t»ieu qu’il !

C’suva une I

Wilfrid Loiteiie

i r« .emr au * 
qu» fH»rtai! b s 
I un

inada. 
oidat ?», 

d**s plus IfTOf-, ♦ 
i :js.tu commu lus mariu 
i- \u «b-puis |.’> ana 
l'arnii le* soldat- ruven 
ai! 11 pour t>uétH

tien ont

ntrual «*t «ur 
ipta’.t *HI -oldai

• il un 
145 p«jur j 

‘J. JtH) revenu* on , 
unadien--fran-

Les personnes qui sont at­
teintes par la loi de 1 im­
pôt sur le revenu doivent 

faire rapport au minis­
tère des finances Ceux 
qui sont obligés de payer 
des taxes. Taxe normale 
et taxes supplémentaires

I* .s iturMiunt-H qui t<»ml**nt «ou- 
lu cou j# de la loi du l’imp*»» sur b , 
ruvunu pourront *■«■ pro urur cl* - 
hlan«"< <tu rap{x*rt au buruî'.u d« 
rin-|H“ t«*ur du la tax* ou aux ililTé- 
runts hun .iiix du banqtu du !;• \ itl.
(p<*rKon «r* qui don uni. fuir* 

rapp«*rt -ont l«‘> "uivanlu-
Furwmi ' r?.ai ié« s d«- d»-ux -* 

qui ont un • uu <b $d.ln U i : pl< 
pro\«nant d* loup s sourdu*

(’uliliatMir' -* «I* * duu -* \« - . .«h
un r* «nu »!• $l,ô4iO«i pli. . p'« c 
nan» ,ju foute* sour»*ui».

La tax*- rufrmalu r-si du . m. - 
il • u «l*t< taxe* suppluuiuiilair» 
(>*>ur !*■- p» • onn« ■ qui on» d*-- i*
\ »•». , * d** .' •*» «•* plu - \ on u l«
tabb-nij de uum fu\us

•J' mit i » xuudent «l< *« \» nus
pli «ôjioti iumju 1.1*».‘KHI

ô', sur 1 • xuédunt dus n vuir.i* d* 
plus «(« SUM Mm u qu .

s' sur l'« \cu I» n’ d - r. nu ■ 
pins d» fl'O.fMm ; «pi « îo.» «m 

10', -ur r« y*'é«i* nt «f. - n \« i «]« 
plu*- d» x.n»*mo jus'iu .i $51 \<mn 

15' sur IVxeÂlunt du« n unuü d* 
pi)|* «J* OMUM» ju-qu'a SHMMSiO 

25', sur l’uxuédunt dt - r« ,.nus d* 
plus du Shm.(«no

oooooooooooooooooooooO OO 1 * Oo La greve va 0
• éclater en 

;; Allemagne °

L bon J.-l ü CARON, ministre
provincial de l’agriculture,
dans Québet .

LA EAR0I3SE 
OE ST-HENRI

“| FfiAPÎE 
PAR UN TRAIN 

AU CAP-BLANC
Un charretier, qui condui­

sait un voyage de foin 
sur la voie du Transcon­
tinental, échappe à la 
mort. Son traîneau
est réduit en pièces et j 
on cheval se fait traîner 

par le chasse-neige à 
une distance de 6 ar­
pents. sans être blessé

t u • dtratunr «m l^inttu. M 
Nom»!, a failli -u fair»» tuer, luur apr-- 
midi wr* 1 huuru. |>ar uu <un\o: 
«lu Tr»n*»-on* ifiunUl

M No»! ailaii li\.#r im .o 
du foin uhuz M Hobiun. ..;i (’Hp- 
Blan«-. ♦•u i>i. *aii' J.i \ ou. ior>qu» 
tout à uouj* «I uuUiuiit b* bruit d'iin 
«•onvni qui a\ai:«:iit. uar i! nu jm>u- 
vait à jh uiu lu \oir. jinr.-u qu’il 
a\int d* •: l»ro»iillard-

Il ussaya d'éxitur lu train un *.*« 
tant rttir un banc d** mig. U 
pouvait uujMndant *au\>r mui tr. - 
n*-a»i rt von uhu al L** train frappa 
b* trainuau ut j»rit lu chu val aur i-« ' 
devant du lu «•ba.'--«-uuigu pour un» 
dî^tan'-»- du ti arjHnf - au mom- 
I>; uhuval r«**ia -uir la *'iui *u-ij*«it;« 
lu* duijv pat tus du durant ««n l’a • 
ut il n’out |»a*i lu moindre éifrat 
guuru

iffertij*

UNE EERIE 
D'ARRESTATIONS 

POUR VOL

I n

agrwui
UtlIMIIU'

«nn-U* un rapport pr<»vin««‘. « t «iuvail aUNHi «lut» riinniT
«b-- «'««rwnt* un- 1 ««oHinienl «•« t «rgunt «r» il <(« |H-ns«

r»Mb «b-rnii'r. <| n«> b- r«'-fH,n«at,ili» u- I Ki b- miniatrU «lu 1 .VKnuulturu du
iiautani «in*' Ui mon v «'ment d« «, i DuéU'« Utftll «levenu o --lire qu il
ram* »«t «•on. •utné r«iAv»« uurière- h» agi-«vai 1 «U> «• l«»r*' l ;»m«iu^«•m«‘Iit par
tufi: «li» • ht-uiiu- «lu i «in K*"1' i Utpiui lu k«»u v «t ne ment a«‘<-orilai< nt
urnuiiiunt « t i i«in «b- la u*»fnph-jiih ! un -u)«m«Iu -jw « ial au* pr«ii\ in«'«»*.
111 I':-- rtrih* < i»na« b«ii l/b-u, M i aroi» «lut • '! r*- un i*‘U

viirpri «-n hrnvant. «b- v«#ir qu»-
Le vote des soldats ;........nféreiH • - u>l beu d’étru jiré-

<nl**- par U* « leparlutn*«til du 1 agn-
.. V .. . . . • S (4 .. . . 1 • . 1 »‘ultur«. ut» éi’au absoluinunt «lèta-

-1» I. off;, ur rai»|*ortuur 
nium*-* au lourd qui» qm

•hmu

) autres .tireptations sont 

faites en rapport avei 

les vols commis ces jours 

derniers dans des entre­

pôts de la basse-ville 

Poursuite contre un épi- , 

tier et son commis qu on 
accuse dr r*»cel I out un 

stock qui pourrait servir 

à partir un petit com­

merce est retrouvé par 

la police

• ■ .. i-or .r- • n« oiitru
. * 111« j i. M labbu (iuu»v»t, «iiruu- 
•uur du IN’.t séminair*\ ol lui a 
duntaudu « • qu il puuimi' du la ru- 
. » ii . «lu. , ion «lu ugu Duff au suju' 
*:• l ux* mption d’un élA\u du sémi- 
itairu lu jounu JoHupb h’I* ur.

M l’abbé ibnus» non- ru(>on<iit 
quu «•* ia ufai* rt'gruf tablu. inâui- 
imni ruRr*ttabl«.

Il nu voulut |ja. un dir« l'iu».

LE JEUNE FLEURY.
SEMINARISTE, VA CHEZ LUI

Du uorr» spondant *lu 'Soluil ’.l 
st-Malwlii*- 20 U j*unu ,J«i>upii 

: !’!* un ûlù .u «b* ri.éi iriquu au Vuni- 
j unir»' du (Jiiéln-. don» la «b-umnd* 
d'exemption du «ryn'u militaire a 

! «-té r»*julé*« jiar b* ..'ig* Duff, du )a 
. «mr 'Uj»rûm*. d*»* np|M-ls miliiairex,

, . * arrivé «lar* *;i fannlb 
, Il vmn» «'untundr*'a\«<* * - parant* 
j *ur « u qu’il doit fuir»* un la < iruoiiv 
; lan-'u. s«,n pêru «-t un uubivat« ur 
luun connu.

Lu <lé«u*ion du juru Duff affu**t» 
t aiiH«>i prohablemunt plumeurs eorn| 
gnou* d’étiid** du jeune Fbury.

da' la»i**llu < 
Ijoi.sullu qui 
a quelque-.

>t 1«* frère de 
■-au'a un un- 
t*»mps à To-

|*tl. \v.Junu < atiadiurm*- 
Amaterda n. JO \*ou« n»* pou-

on-* «j«»u*er foi plus longtemps aux 
' iteutinn* jUKUtiques de la Russie 
I nous devons .‘oir à «*u que la j>aix 

. <»rdru rffynen* dans b-* région* 
ijm*s de* montré*'* voinines”. u

I «bs lar** b* Dr \on Kuehlmann. mi- 
I i, t** «i« Vftair*1*; é»rangèru* d’Alle- 

ui «gu* «laus un <li.s« <*ur* au Reicha-

ilb -«ut *«\ulusiv*.»nurit française, 
, ;»i «onstaté 1*** mêmes rêvultat*
1 qu’à Montréal. '

[a- «-apitaine Jeukin* déclare que 
le uombre *le' u«>n»rri t < qui -ou* 
“•m* le-, arme* danM le IJiiéoec. »«vt
plu* élevé que «lans b'* autre* pro-

I vinae».

TORONTO A 200 INSOUMIS

lntêreM*ant *.*a* niednal

•y T«ironto. t»n* 20. D’aprè* !**•» 
i chiffre* «lus autorités ruilitaire-. il y 
a dans la \ille de Toronto, deux 
uuuts insoumis qui tombent *ous le 
«•«•up de U loi d>: Servie** Militaire

indu lie
SU ««un JM.-;

pfol.ai.

D

«l« ii

pa. MM Tl 
J D V1a«u i

M

raj.p

,iv» - nmiii« ijKiii.v
u\ uli* - am'sfatkin 
le* '<*! «b *1* nré* 
mini- «i* ptn- «ju< 
«liff*nnt> iiiagH-.in

TOUS LES JUGES Y 
METTRONT LA MAIN

Illu t «b
hier

l n ua.«; n ««1.« h1 d* ^ plu® intér* 
ant jré'i-nté ce matin au I’

In * de Juste «
M. \ lb>u« hard «1* DA is t l*r* s-« Associée Uana«iienne

ét«' . In- *> A-Il lors «l un j*rea'i«rj Montréal 20. Afin du terminer 
« \aiu«M; M Pom-hard « «»ut* - l'audition d«- »«*us l*-s a{»|»«-ls **n vertu
son inédeiMn. Al. b« Dr J. lauCoud 

Il s’iurissiii
ipll n

Mi

iiiéd«*ein.
*b‘ l.é\i-* «-et
« n i orfjièue «!
lu prtMMtion «
H*»ii< liant. M

* \am*
>* «iéK-ulur qu*‘tb' 
xact4« du sang 

lu Dr Ddiloiul
tint bnlIanuiH'Ut 

I aux ■ wml •
I quu hi j»r* sum 
«•hard utait tr*»j*

t b*‘S«« ut pi .
ui*sl«*eins ins- 
-angumu <f«- 
élevée. j«»r • «

.le I
r,»t quent |>a

un* iurü;;yr < •
«i,, , « s‘si su W ilfru

I r U*». H }\ MC, - r;; . I II 11 •t S*l.

béologique et 
(toin hard «levait 
*> «!• « rtn t .««n uW*i 
\ < ni* u' '< - u éd«* ir 

Uoiuii-ur U* UK»

qu en «•on*e-

•lianl

( a* a Quet>r<

«b» la l«»i du N#T\i«'« militaire dans b* 
distru t «b- Montréal «i« l*otine h*'ure ' 
* n avril, il *•*>! proj.osé quu b** jug*«* | 
qui i. g* n', «lans de* • n«lr«*tfs *ui- 
vam- ' ieimunt h Montréal pi'ur,
prêter main-forte aux jup * «le la 
uour suj>érn*uri «lè- qu’ils auront ; 
terminé l’audition il*** « au** * * n
apjs’l des leur propr«> jundu-tion | 
Ste-Srhoiastique. Sborbr«*oke. St-, 
}|va«-mth«i. Kn b» l « u l‘. p B* *11- 
harnov .)«»lu tt« PoiUia.-. Hull. Ot-i 
ta* a el Sa>«*«tsburR.

Il : - •• • n-on- j«l»w «le 20,000 ajv 
pels « r«- « nt* n«lu; à Montréal.

EXEMPTION REFUSEE
\U\ PROFESSEURS

D.
in lit *jt C Hnadirn

«UC

[|«it\ lui

«i .1*1>

du

c u • « « •
*M *‘« \'“,M
oblur.i ■ - 
aom m« 
Mt.n»r al

«b- ra 1 -«m 
fitn**' du

LE CADAVRE

jArjunel '*'**:•
ft. «»r«l..:

N’EST PAS CONNU ^1 •
I « r. V-t a 

*011 tien «i» tan 
la deuxièm* «*liPersonne ne «onn»»t le malheu 

revis vieillard trnuw mort

" l .u j;jgr Duff t* r»-t u - : 
juior; «tu eervirc militaire 

?» «b'vix inaltr» s d’écoles j 
1.» t.Mrnuau M«-r* I. «i«' )

l’vuu Kti .i - 'ion»r-m» I »• »k« Duff ne voit J>«-i
, ! n u* i ... . de rai-*on «!• •niir« que l’rnrvMeinent !

I ■*,. ,*i,\,.r ' . v . fore» «1* - profe*M‘iir* « r.traînera j
.u .‘ mxiu’k i app*-ÎH.......... — «pu »..•« • telle* qu'elle* justi-

1 . 1,. ., 1». tb n» l. ur e\« m >fn»n Ouator/.i-autre*
. »Vr.n.» ’ iutKt.Jr ; «lru.»i..l.-« .1. x, mr-um^ par <l<- «t-h | 

_,i v. \it^„ ..x. .... .. I feseseur* sont ‘ TTi*et4»* m t»lir ectte .r»i. ~ - ' i n r" t'Af nil'll I
u.c J -lleun lb»il v. j décision.

Nouvel enregistrement
tut! «mal; Jo- I iiilu.-t-j
•hut. • '«■mj»*** «->n » ■ | D i ••«*iruMjM«iitian» «lu ‘'Soleil )

!«. iu-«n! t rHj»j.*ld.> nttrw *. 2t>. !.*• conseil du ®er-
Hu roilttair*-

LES NOCES
tfr JEANNETTE **

lundi, dans 
Joa* him

bt rue Sl- \ug»

h

iqu* ' «araïu.
* Sun.-, ni. tain 
»upr* déhi^ru 

•per. * -Romuabi. 
l’app*'! «A** la cia-- 
Jet ; u .-au-.* rumi»» 
J - A Boii'*hur«l. ! 
qu'à ! Hpjiel «b* b»

IVI

c ni

dt i

org;

Fa)

V

M

«n
ia*ln

manur*'

Wan I ; • « ba;1 de
a* r«* * n gare ver» n,;*- 

• t matia • t I" i ail» 
*et»anl d« Halifax ut 

Jteurv* .iO «-e toatilt.

. « pr* q • rn* s
PT** u* uu«. d* |h 

V r> P»Its •’»» 4. H ' »

M

1*»; ut
<X M»' m; la* l’iOdUV 1 H*

• >» ; «Mirtmre uu
t» . I ' «*n M
unaiHlre «le la 
xpnma lu mcnM
• c bvm un «m- d fof

l»ré|»ar«>r uni
questMMtnair* qui s« ru adresse d’ic ; 
ja'u à tou* le* j«-un*,K gens eonsi-rip-1 
libl*** ti«« la premier,- «•Tans»» qui Mint j 
detunleurs «l, , ,r»ift, ai d'exemption I
teiniH»rair*‘ ou pf'rinanent. Or* qurs- i 
tioL'ziair* - •« r,'iu «hstrihué* * dan* l« j 
but »ie vérifier l'exactitude *ie* nue . 
tifs luxoqué* pour r*«emption. Il j 
*’i*cit du détmnin«'r si to»i* l»*« jeu- : 
ne* gi n* «-ohm nptibb s qui ont *‘te 
affranchi- «lu s* rvjue ndiitairr ouf » 
ugu imement exuinpté*

Si le-- ré pou-u* donn*-»^ ai «p:«-s-j 
tbmnair** prv»uv»-n* quu les «-«uid'tiou* 1 
q’ii * vt- aient lors «le l’obbuiîion «lu j 
«•ertitieat «i’ex*mption ont été mcHÜ- 
n* ot ne juitificnt nln> i* «-«intinua-' 

i«*n «i** l’ex « aijilion. b, - ert ifti-a» 
d’etemptinn *er.» retire «‘t b «nn*cnt j 

ra \ • r--é 'mmé*1u*teni«'ii! «lans le* 
for,* « xjieditemnair* « ana«iE» nu*- 
Tel coiiM-ri qui étai* b* s«»iitien de! 
«on jé»r*> ou de -a mère lorsqu’il a ! 
reclame *on exemption sera enrôlé,1 
an «;<> «• -««n Jmn ut «i«»n* il é*a * b
soutien, est mort depui* »e jour «iù I 
le tnbi.nal !«H*al ou le tnbuual d';«j*-j 
pel a fast droit à -a d«%niMn«le f? «»a ! 
sera «le m* me jH»ur le- j-une* g« n* j 
exempté** ****nime cultivateur* «*u I 
garvou* du term- jh* r-> hvr» nt J 
'rj-» à «le- traxaux 

mai ’• '•” ^ I** rumeur petsiu^n;* q*i« la
l... * « ■■ «j - *(teli«ia)eiit deuxièiiH* «ia--,* «le «‘««n- T,r. ««Me «les. 

j,.. m . . i..» «ii «««u-. du ««htv mu I h <mr mus marie® de Jt» à 54 an-, sera
inililnr» 1 ou m« n *• •• •• «luelqu.-j a pj»elés *ou* j*u »n serxn*,-. \i. j

«j, - «u» I* • \! • lom* Loranger du Ueonsesl M '*;•« a
!, r,, 1 i qu’ s *■ i« t.»u-i«i>t aujourdnui «a «nmwtion que la

-n. '■ -- dé- I première cia—* «ie jeune- gens «*n —
lanntibles fournira KXj.cmO sol-

I, v « • x^««* **• a «t le *e- ' dal* rt'quis -ans la néc«*<«sité de re-
i * rvuàue du vouM t], tl v.eû quu cetté gourir à ia deuxieme classe.

O O
O Pr»‘S'« \ .-«Mlés- < Ji ll.««i • Il O
O Umdn - 24 * L< - - - O
O unléjw rxlants «i Al!«‘.,r.»gn« ton’ O 
O «lus arrangui».--!»’- ♦ >i vu* «l« O 
O faire un* g • • O
O lus fahnqu* - «l« . uiiiiiim-u: «!•■ O 
O I’Kiiiipire alb rn’aMil «pu *'«mi- O 
O menJura lu 1er mar-, <hi iim O 
O ■ nforma tion • • • h dt Berlin • » O 
O * ran-ii, • M I . ''1 • i 'ii'‘ T< !• - O
O O
O à Amsterdam O
O O
OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO

LES SALAIRES
A ST-GREGOIRE

Des demarches auprès de ia
Dominion Textile pour faire 
augmenter les salaires des tis­
serands

Du «-«»rr»-pondant «lu sh.»I, u 
ht-< irég«;iru Montmon u* > . > »

li*i «uu-'il mumuijinl «1« St-t,ii«”i»ir.
Mont mon
mandu «1«- qu«lqii4 ««uitribmfM u
nommé une déltyi»; imi dan- 1« but 
d«* ren*‘ontrer M Mills 'uniiiuiKlnnt 
«1«* la filât ur»* d« bv Bran- h, d«‘ 
Mimtnionivv. jxiur lui duman-lur 
une augm* ntati«*n «1« ;tiair«,‘ j,«,ur 1«- 
ouvrier* <l«‘ c«*tM

I a délégation
AIM. l’h t «*it« main-. Ch 
thn u. pro-mair»-. \N St-l i« rr« . s* - 
crétau-* *-1 Ulri* \a«h«»n. n...ruliand.

«lélégués «mt deinanilé .« M.
Mill* <1« faire «les install»-, - aiiprù.H 
du bureau «le dirtcluui «b- la D«> ni- 
nion Tuxtilu Co. afin d’obtunir un
nn-illenr .-alaire aux «uivraT- «lout la 
situataui d« \ lent «b- plus un jibi.- 
alarrnaiit*

M. Mills a compris 
la duniAïul». <ie* «ujvr 
f’.mité. i! a admis qu« 
vie a • onsulérablum 
et d a promà* «b1 
roau de Montréal 
ouvrier;.

II y a quelque temps Us 
ont publié une ||<•li^«‘liu dist 
rieherchait b'» hérita “S «le 
ce ssion Uiuh* r-lxjuvet* au .à

Aujouixl’hui nous r»«*«\ «>ns une 
*-«*mnuini«‘nt «on «!«• M«»utréal «pii a 
é(« :i«lr« -♦* au protonotair»- I ! -.u 
Anuslé* liolutaill* «.ui s« nd»b* .« 
quer «ni’on aurait r« )ra«*é l’um «bv- 
hérnièr**. mat* la cla -« n’«*st j,.-*- 
**ne4*r*‘ ♦•iahli«- «1« fHy«»u «••r».iin«

< « s«-r»sit Nîjp» l*inla«b-lpfi« l'm 
n« « Yvonne Ui«-b«r «ii* l.«.m« - 

fflb* «I*1 bu Al« \is. Ma? . Bi«*h«r «ht 
Louveteau * t «b in« urani au N«» 
3..’tôt», rue H«-nn-,lulien. Montré:i' « . 
Mlle Juliette Bi«*her dit l4*u .«■•<.« i 
demeurant à la m«'m»1 solru-"»

Dans le monde

Mme R.-M \« ii-«*t., am-, 
fillu»tu \nn« tt* . v. nam «b Moutn'rih 
s,mt. « nr> gv*tru< .» l’i ètcl : K . i .
(Juéb«-«

I u« a«*ti«>u «b- >'lU.»HHi un réniama- 1 
lion *1« «lommag» * a été enregistrée 
<•-■ matin au gn ff<- «i*- la wur wu|>é-1 
rieur», « «mtr» la Fabrique du St-i 
Henri «b l^iu^on. jmr l’untreinis» «1» j 
Mtr, L«i!ii--t». 1 )«*m«T>. au mim «b-, 
Dam, \nna >iru«m,au. \»ü\«- «lu , 
JoM pb V alli-e. «•ultivaleur.d*- IjiU/xm. ;

('« ît, poursuite » st b* r* sultat d’un 
a< « i,b i; «ju, non* avons r«*|«té «lans ; 
I* t. mj. Vu priut«‘m|>s «Ju-nur i* 1, 
mai. \ * r- 7 heure* «lu soir. Va lié** i 
< a : i ail* n J'ugli -• jiaroisr-ia!-' jxiur t 
, iitendr, i«- s**rnioii «i« la nuuvaim. 
Kn \Diilant quitter b;*n<- >»ir le­
quel , a < - i - «lan- le juU* **n 1
arrière *!e I * gli>, . il tomba dan* une ; 
ouvfrtun jiratique, «lan* lu j»l; rvbur i 
pour lais-er j»a*.-é le - «rordesd« s »*lo«îhus. i 
ouvurtur** «ju» avait un** dimensnm 
,l«‘ n pio«i- j*tr «l’iatr» |»ie«ls ,t alla 
s’abattn- «l’un** hauteur «lu 32 jib'd* 
.-ur !*• parquet «!«• l’église.

( >mni* «'onsi'siii, n«-, . il <lé«-édait | 
ni) imiis j»lus tar*i apn- avoir été! 
«xiiiivtammunt maia«!e.

Aujourd’hui -a veuve, tant en sa 
qualité «lu tutru-u d« -es * nfants 
mineur- qu « ti sa qualité |H-rM»nuelle, j 
«bimtml, «*om|)«-nsation pour la :n«»rt 
«b -«»n mari qu’elb attribue à la. 
ti.glig. iK , «b- la Cm' nque. par le fait 
qu'eu mon n' «1, l'a«-'td, nt. il n y 
avait atteun moyen de prote«etion 
«•ontru lus a<-«,i«lun1'.

Cette action **p plaidera proivablu- 
11-,‘iit «uni* uTi j>r«H**s f ar jurv devant 
la « «uir stif>« riutire. Mtr»* Di-itutn 
aura - i*mtm- «-onseü. Mtr» J.-A 
Lan,. C R

DES PRIERES
POUR LA PAIX

Demain après-midi aura lieu un 
autre pèlerinage à l'église de 
N.-P. r.’es Victoires.

BOURSE DE NEW-YORK.
Ce urv communique* par Neuville ■cl 

leau a C«o. Edifice Dominion, 12fc 
ruo S«-é*or«r, Quebec.

JO f« vn« r. lîll*

A lli* thalni.r* t
AiInnMr «i A W I . ! ' . 1 ' «
Amur « ai, <'o «.’ < 4J '
Amer Woolen i «• -,
Am«-r « ar Kourntrv ...
Amer I.ooomottv, ,.«* ■« »-■
Ain«-r <niett«‘p -■
Anif Hu«-i f*unj«r . • « '•
An-tiisoti H* Sj .
Haitimor,' Ohio K\ * •
H« Kteei H *0 -o <
Ha!«l«in Loromo«ive. .'n 
Butt«- <'opper JO I 1'« ,
« art l'ar Rj l-l 147
('rucible ateel i.«» t
C Dm l’mrlui't* t ’ >4
< al Putroleiun f7 i 1 , «
f'al P« tr l»M 4 7
Colo Fuel A îr*»ii 1 »«>
< h« s A Ohio H »’! ..
f entrai Luath«*r TJ Tl i
Frie K.» t , • t■
«•rea» N«*r«»,*-n « »r«- JU
<«real N«,rt Rj PM fit 7 *«' .
I n«p ration « ’upper »s :« ».
I ru--rria* mna I Nirk«! J- ’ . - ,X
Komu-oott CopfH'r U *. <•« ;
l.ark.,wanna »Jt«*el ;« 7 7- .
Maxwell Motor :« I • Il
Mlnuouii Pactflc *'i j j-j c»
Me\ Pet roi «ni n, *1;; •«.< «,
Marine <'ormiKm *7 J7 «
Marine PM u1. 1 «00
Northern Pa«- K\ s-, -r, j
New York <n Kj _ . Tt 1
Nevada « opper j l«»-4

« >hk> < '!«> < -a- M* - VO «.
IVnnsvlvania H> 4:. » ,
l*r, *se<J Su-H «’ai «*7 *-«.
Kailwav St S p ni HT* .4 « ,4
Hupar Renriiriu KHV . 1117 .

f ouniIrU * «’>■. j
Houlhern Uv j.{ » »;« 1
Southern mu t s..
Ml Haul 1.< t;t ,
1 nion Pacific IJO » t»
I S «»7 | -»7
t *- Ind Alcotml 12.1 1 jj .
I « a »i C« pper Co -«4 <> s !
Rubber 7,h 4 'fH |
Xna«-on«ta . . . «i.‘. 1 1,:, ,
Republi«' ............ ,SO j s«»

COURSE DE MONTREAL

Cours (ommumque par Neuville Bel 
leau A Cie. Edifice Dominion, ll't 
rue St*Pl«rre. Quebec.

la jii-tuss.* «I*- 
•rs * t sa létfi- 
la « oût du la 

muiit au^mf-nté 
i*uriH»ttr«- au bu­
ta d* mandu «b-s

la su
Ou« h*«

l>«

Uilb*. 
till «b 
ut «lu

; n. à 2 heur*»*, aura lieu, à 
<!»■ \ -D. «b* N ’«Uvr»-. t»as*u- 

jh iurinag-- fwitir «iumamb'r la 
!« gu«*rru par un*' j>aix jusu*

«•hacpiu famillu su fas.« un 
ib- s’v faire rupréwuntur.
I. diu* «lu l’huiim du gar«l«* du 
» ur -u -niit «M'oru «diBriré* s

UN ORAGE

i Stiaw irup.iM Rwdita, J<M' . 
jk*i „ j:,

Hrazili;wi JT . *«.
Can Coftou I t • »•»

• < an far. .*» .« .T
« an < ■«•mun* i.T h «ai 

. « Mil -« v L-ll» 4» -1 »!

. « an S1* l.in« s Pfd. t à 
i«» s «;

Civic Invesimeir ».• :
44 A .Y.

I nl»n Hank Ur 1 1 »<• 
Coi * Mining A Sm« Itimr 
I>-«ni -Ui-el 100 A ««I JT 

01. J*> » «il :t-s. KM)
01. T , 01 U

of Ih* VSiMHi-» 1 . a 
100 4 115

«'I bma 1*1 J T » 14 
00

IVionan if» h 74 10 .1
Riorrlon T \ 124* 25 à

120 «. J5 r IJI10 à
Shawiniir&n. 15 a »l<
>u-«-l Cun 75 n 5.1

1«»

M.-!»

I I

(lu

q«;< u-t av♦ • fna 
j»r* *s«‘ <1, r**lnur, i« r in«,« r- 
«•it«*\ens «h; «riur' «r n»-.I« -h

ikmiv «•n»i. 
« « h* v >1

un
il.

ni’*v«»ir élu «i««
(>rtH-)tam tenu*-.
- K« N<» - 

IK peuvent ét 
profond dévouum 
j>ut. sur t«»i.u*s 
irtér^siw nt 
quart i«r St-.luan 
lemeni subdivisé, 
nombre «FAukD 
pf»Ut - a*t««nur« « avoir • •
d* rav«‘urs ut d ann^ior&i «î

Yotr»« »«nif d«‘V«m»
Uldén- UACYIX

“««mble
une u-

ELECTRIQUE
lu tin * ut minuit. hi«

1 ju*‘lh*- ,-t lu «listri«»t ont été 
- .«nr lu jovriitur oratru él<w*tri- 
« -a:*,»ti Kn plusieurs un-

r«,r: - - « -t fait s«-nttr plus
■ t ;(«•« «unj*aK';-^‘ «b plub . do

l-t «i« II* lt«
mi- f» b*‘!:r*** hur voir à 7 

.••• n .itin. i! »-t t«»mlw* 
jh u j>l»i* «f'tin demi-|H»uen 

«• «q.'i :i «-ontribu»* ;» romlr»-
rn- d* ja «langi^ruiise-, à «‘au** 
u.r'uvoi-’ , tat «b-s trottoir» 

mjira’t'-abb . l'oiir - y avon-
• «• n ;tt.n. d fallait êtn- bon 
ir « t •ri«t,i» i.oinbixu «««s ont

I- «wu (*»»n«* «pn. tnalgr»' rlk-s. 
j-r; un billot <l«- f*arV»'tTu.

• ‘U11*- 'cet rumts au f**»H 1 Uuu-
• nt v« r* 9 hoitn'e mais lu frni«i 

vouloir i «m* r«*ven«r après
miiéraluru «*x( « ssuv «‘mont «lou-

un

REMERCIMENTS
\.a Hu«‘«ursalu q(j«d»u«‘<ii-u q, |-i 

Croi':-r«Mi^u «lé-sir* r, iii««r* i« r «b- n«m 
\‘'.m b-s famillu «b- ««nplovés <1 
l’Ar-, nul Dominion jiour lu K'n"' 
nombru «lu vétument qu’« ll« v i, ; 
«!•• r«H-«voir, mille vingt-sept iu«*r 
«•♦•aux. D*'j>n 4 b* <•« .«nnu tiu»-in«>nt «!• 
!;« |fuurr«-, I A*, nal Domini«m a f.i 
tout «•«■ qui était un son jw*uv. 
jNiur awiur l ieu» r«- «b la Cnux-miir

Rr» s s**-A-*« ici,*- < ana*ii«‘im«- 
I «oadm. JO ITin . .

mande «-ontru les jmsition* angbiim- 
près d’Arluu\-un-<»oh» Me, au -u«I «b 
L«n-. >t éfé- npou-sé»- hi*r -dit pr.; 
b * troupes britanirqu, - « st-il ,,tV
ciellemunt Mnn«,n> •

- «ju« -ti,-r - «pi! <I«* Dué‘ih ♦ : »** 
tel «|U« Doux, -

1 m plan' :n gcirui 
♦ t «f’îr, \ iai-.

JK* lu

ibutiai m
la

■i

H

la bu

Résolution de
condo’éances

A u, .»"» tni»ie» -{‘♦••-la • «i» •.
Immi Noîn-Dam» «lu t bt intii «I ia 
i^igvie «i* s Meuagérea t«iiu« b 
février, -ou- r»r«**td* n« • «b Mm.
1’. lN»a«h;-

Il N «***• pr«qH-«‘ J» • 'I.- l.-.l I
Ih-meT- -*•« «*|«*1U |s \lrn« U. 
Drouin * .*d«ipt.« l uiiuinimt*

“Qih l«- meu.br, «1- la v»" ou 
\otr«-D;»m- «lu Cbui’iin ont -jq»; 
a\. • r»irr.'t U ni*,r «♦« M I »1«« rv« . 
fri-tv «I* M u< R 15. le bt dévo«i,-« 
iré*«»r,ur» . et qu’il*1 lui «*ffrunt t.,
« èr. s et juofomlus sj'tepathte- !

t^u«' • Ol «• ••• «‘♦ Mu reNOtuttOI! -41 ' I
CAivoyé» i* Mou Roy et aux jour-
nH t FOHUDxA ».. I AIN RI

aucrétauv

A I «»bs« rva»'nr«* u-atii», oti trou-
nforiTH' que b v« ut «*»‘fi*- inrt avmt 

'inu vél«Mit• de U» miiio- à l'iieurt* 
A b lu un - il avLtt ,-noore un«* v i- 
t« . «b 21 milks. Depuis «v matin 
., m «r, n«* luMire. jusqu'à in h»M'r«*s. 
'.♦■h «'ompatf&ie* «Je télégraphe ont été 
<b's«m.'nii:-•♦■«- « t nv n.u entre Mont- 
:«:*i ut (Ju**tie«‘. il fut impoa«iblo d’a- 

«>;' autunu «««fiimuni'-atiiui. jike b-
f* R. T • tfrai>h

Aujourd’hui. 15‘nvo.vu 
' S«>|u»| ". A sointe-Marie 
mpport*- jw*r té!éph«'ii« 
ut, fort*' tempête «h»
». «-nt «iaii'« la Buauuu
GROS ORAGE A

TROIS-RIVIERES

Du * <MT»*«4pon«lant *iu “•■Hih tl".
T nu*.» Rivières, 20 Un tonné ut 

iré hur soir. \»'r- • * 10:.»0 hr® 
','nu—Rivi«T«-. une pluiu alnHi- 

t** t«»ute la nuit, «l'afjr*** le« dire* 
ancien- ««-la n«»u* antion«ae m» 

it« mm hâtif.

GARÇON DEMANDE 
On demande iirmédiate- 

; ment an garçon intelli­
gent, propre et poli. S’a­
dresser au bureau du So­
leil.

-iitl 
«b Buutl » 
«jue’tl fj*>' 

rifit**» ave*

Automobiles à vendre
•• Utomobiles «le s«*‘on«lu main 

\« n«iru. v<nr notrt» annonce dans un 
Nuire cobum*.

En Cie MARTINEAU.
135 St-Jo*eph, Québ®

! Vf «t

GRENUS A NEW-YORK.

N-»» - N oi -. 20 llu- «lu •«m ,1— j
î*ard»Hirs ut «•ux rier* d»- d«a*k> h ]

1 * mpb»t «iv la Southern l*n« iliquu |
Muamsldp t ompan> . ■ ,*i, ** aoot *
aua «.a gritc ce nuèlm.

AVIS AUX UITIEKS
ASSEMBliE GENERALE

«ie tmi* les laitier» de la villa Bt 
du district de Québec aura beu

f 'anadiennu JEUDI LE 21 AS HEURES

dan» la salle du cercle St-Saiivaur
J3CRUE AR AGO.

Par ordre
MF J0-
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